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lE SOlEll CLEMENT THIBE*UIT
«On a perdu quelque chose qui ne se rachète pas ». Jamais Julie Paquet et Syh'oin Garceau n 'accepteront 

la mort de deux de leurs enfants, ensevelis dans leur sommeil sous des tonnes de boue.

Une vie engloutie
Un an après le déluge du Saguenay, 

Julie Paquet et Sylvain Garceau 
pleurent encore leurs deux enfants

Ji’LiE Lemieux

Le Soleil

■ CHICOUTIMI — Un an déjà et la cicatrice est encore béante. Sylvain Garceau et 
Julie Paquet n’arrivent pas à tourner la page sur le déluge du Saguenay. Car le matin 
du 20 juillet 1996, leur vie a été démolie. Deux de leurs enfants sont morts dans leur 
lit, engloutis par une mer de boue, et jamais ils ne pourront l’accepter.

%.,__________________  . __________
LE SOLEIL ARCHIVES

Un an presque Jour pour Jour sépare ces deux clichés du secteur du bassin, à 
Chicoutimi. On distingue, à droite sur la photo du haut et près du centre sur celle 
du bas, la maison maintenant célèbre pour aroir résisté au tumulte des flots.

Dans leur nouvelle maison de Chicou­
timi, les jeunes parents font le bilan de 
cette première année de deuil. Un bi­
lan qui leur coûte quelques larmes, qui 
exacerbe la douleur encore vive cau­
sée par le départ brutal d'Andréa, 7 
ans, et de Mathieu, 9 ans.

Comme bien des sinistrés du Sague­
nay, Sylvain et Julie ont pratiquement 
tout perdu lors du déluge : 
leur maison, leurs biens, 
leurs photos, leurs souve­
nirs. « Mais le matériel, ça 
se remplace. .Nous, on ne 
peut plus en reprendre des 
photos de nos enfants. On 
ne peut plus se refaire de 
souvenirs, murmure Julie.
On a perdu quelque chose 
qui ne se rachète pas. Et on 
était tous seuls à vi\Te ça. »

Ils ont peine à revenir sur les événe­
ments de ce matin de juillet, à se remé­
morer ce gli8.sement de terrain qui a

Il lu K

dans le 
vide»

noyé leurs rêves en un quart de secon­
de et révélé la gravité de la situation 
au Saguenay.

Ils se souviennent du bruit, de la pan­
ique, de l’horreur. Ils repensent en 
frissonnant à cette boue mortelle qui 
a envahi le sous-sol de leur maison de 
La Baie et enlevé la vie à leurs deux 
enfants endormis. .Mais ils ne veulent 

pas chercher plus loin dans 
leurs souvenirs. Le quoti­
dien est déjà assez difficile 
à subir.

« J’ai été deux mois dans le 
vide, se rappelle Sylvain, un 
militaire de la base de Ba- 
gotville. Je pensais que j’al­
lais virer fou. On s’était bâ­
ti un château de cartes. On 
avait des rêves et ça allait 

tellement bien. Mais le château s’est 
écroulé en quelques secondes. Et il 
n’est resté que trois petites cartes tou­
tes fragiles sur la table. »

Parmi ces trois cartes, le plus jeune 
de la famille, un bout-de-chou de six 
ans qui a échappé au sinistre avec ses 
parents. «C’est notre bouée de sauve­
tage, affirme Juiie. C’est lui qui nous a 
sortis de notre trou noir. Un bon ma­
tin, je l’ai regardé, et je me suis dit 
qu’on n’avait pas le droit de lui faire 
subir ça, qu’il fallait qu’on lui donne sa 
chance d’être heureux. Cet enfant-ià 
avait le droit d’avoir une mère qui .sou­
rit, d’avoir un foyer normal, des pa­
rents sécurisants. »

Sans lui, Sylvain n’aurait pas réussi 
à remonter la pente. Car elle était 
abrupte, essoufflante, épuisante. La

Voir DÉLUGE en A2 ►

AUTRES TE.XTES 
La Fête de la grenouille 
l’âge Al3
Poursuites l’âge .\13 
I..a Côte-Nord l’âge A13

gout amer d un commerce
Les enfants à la merci d’employeurs 

peu scrupuleux
Cl.Al DETTE Samson

Le Soleil

■ QUÉBEC — Rien, au Québec, n’empêche un em­
ployeur de recruter des enfants aussi jeunes que 10 
ans. de les emmener avec lui faire une tournée 
provinciale pour vendre des babioles en les laissant 
seuls toute la journée dans un centre commercial, 
sans arffimt et sans personne à qui se référer, et cela, 
sans même avoir à s’assurer que les parents sont 
d'accord avec cette virée.
Ia' cas d’une fillette de 1» ans, originaire de Montréal et re­
trouvée en pleurs dans un centre commercial de Chicouti­
mi où elle vendait du ch(H*olat la semaine dernière, illustre 
malheureusement fort bien le peu de protection des jeunes 
enfants sur le marché du travail.

La fillette, qui n’wait pas mangé de la journée, a été ré- 
♦ /

OÙ se trouvait 
leur enfant

Voir ENFANTS en A2 ►

férée par la police municipale à la Direction de la protec­
tion de la jeunesse (Dl’J) de Chicoutimi, et de là à celle de 
Montréal. Les parents savaient qu’elle vendait du chocolat 
en province, avec un groupe de jeunes accompagnés d’un 
adulte, mais igno-

Les parents ignoraientraient où elle se 
trouvait exacte­
ment, relate le ser­
gent Rodrigue .lo- 
bin, de Chicoutimi.
La semaine précé­
dente, selon le père, l’enfant était à Rouyn-Noranda.

L’homme qui en avait la responsabilité n’a jamais été ren­
contré, et ne fait l’objet d’aucune enquête, puisqu’il ne com­
mettait aucun acte criminel.

Deux autres jeunes filles, de 15 et 17 ans celles-là, fai­
saient partie du groupe, mais n’ont pas été vues par les po­
liciers.

y-

Une défaite
Les Expos s'inclinent 2-0. Darrln 

Fletcher vole pour la !”■ fols.

PA(iR C 1

L’ADN le prouve
David Milgaard a purgé 23 ans 

de prison pour un crime qu’il n'a 
pas commis.
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tirage du 18-07-97 
171180 gagne 50 000$ 

71180 gagne 5000$
1180 gagne 250$

180 gagne 25$
80 gagne 5$

17118 gagne 1000$
1711 gagne 100$

171 gagne 10$
SUPER 7

tirage du 18-07-97 
8-13-21-24-32-39-44 
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27

EXTRA
459197

LA OUOTIDIENNE
tirage du 18-07-97 

9-0-7 
2-6-8-8
BANCO

tirage du 18-07-97 
1-3-4-5-15-23-24-30-32-33-39- 
41-48-51-52-58-60-62-64-65

DELUGE
« Je me sentais 

tellement 
coupable »
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Ils ont 
réussi à 

préserver 
leur 

couple

C’ETAIT HIER
1992 — Une mêlée éclate rue Saint- 
Hubert. à Montréal. Plusieurs com­
merces sont saceagés et une quaran­
taine de jeunes sont arrêtés.
1991 — Halifax vit une deuxième 
soirée d’émeutes raciales.
1990 — L’ex-joueur de baseball Pete 
Rose est eondamné à cinq mois de 
prison, à une amende de 50 000 $ et à 
1000 heures de travaux pour avoir fal­
sifié ses dêadarations d’impôt.

REFLEXION

\
\

‘■yt.ï

M7. botl. Piefrt ltvlraftd
687-4270

5220. kMl ««laRhN-SvO
833-0165

Heures d'oovetiur# : lundi au vendredi ; Oh à 21 h, samedi Oh à 17h, dimarKhe 11 h à 17h.

eolère, l’insécurité, les remords, lu souffrance, la peur... 
Tous ces sentiments se bousculaient à la sortie, hantuitmt 
.ses jours et ses nuits. Tellem«‘nt. qu’il avait l’impression de 
perdre la raison.

«.Je me sentais tellement coupable. .Je m’en voulais 
d’avoir acheté cette maison-là, d’avoir installé les enfants 
au sous-sol. de ne pas m’être réveillé plus tôt. »

.Avec le recul. .Iulie et Sylvain ont réalisé qu’ils n’avaient 
rien à se reprocher, que le sort les avait tout simplement 
frappés. .Mais ils se demandent quand même si ce drame 
aurait pu être évité et si quelqu’un, à quelque part, savait 
qu’il y avait des dangers de glissement de terrain dans ce 
secteur de La Haie.

Ils en auront le coeur net. cet automne, lors de l’enquête 
publique qui fera le point sur ce sujet. .Même s’ils savent 
bien que eette épreuve ne sera pas facile, ils ont hâte de 
connaître la vérité, d'entendre les explications de la ville 
de I.a Haie. Car ils osent espérer que le développement de 
ces terrains s’est fait selon les normes.

■Mais en attendant, le jeune couple a cessé de se poser 
trop de questions. «On vit au jour le jour, on ne fait même 
plus de projets d’avenir. On essaie de s’occuper, de ne pas 
trop penser. .Mais parfois, c’est plus fort que moi ». explique 
.Julie.

Les matins sont particulièrement difficiles. Trois enfants 
pleins de vie, qa déplace de Tair. qa cK-eupe une maison. «.Je 
m’attends toujours à les voir assis à la table de la cuisine», 
soupire Sylvain.

PLUS CONFIANCE
C’est d’ailleurs pour cette raison qu’ils ont décidé de quit­

ter La Haie. Pour fuir les souvenirs blessants, pour éviter 
de tomber sans cesse sur des fantômes de leur ancienne 
\ie.

.Avec l’aide financière de la Croix-Rouge et du gouverne­
ment, ils ont choisi de s'installer incognito dans un quar­
tier de Chicoutimi, de peur de se faire blesser par trop de 
curktsité. .Aux alentours, pas de lac, pas de rivière, pas de 
montagne. Ils ont banni la nature de leur vie.

« Quand on a emménagé dans la maison, on est restés une 
demi-heure sur le perron à trembler eomme des feuilles. On 
ne pouvait pas entrer. On avait peur. L’homme qui est venu 
inspecter la maison a dû nous prendre 
pour des fous. On a examiné chaque 
recoin, posé des millions de questions.
On ne peut plus se sentir en séeurité 
dans notre propre maison. Kt ça au­
rait été pire à La Haie, car on ne peut 
plus faire confiance à eette municipa­
lité», adnu't .Julie.

.Mais ils par\ iennent maintenant à se 
raisonner en se disant que dans le fond, le pire est déjà ar­
rivé. Ils ont perdu deux enfants, confronté la dépression, 
vaincu la culpabilité. Et ils ont même réussi à préser\er 
leur couple dans cette lutte contre lu vie.

« On comprend bien des choses quand on doit traverser 
ce genre d’épreuve, explique .Iulie, en refoulant ses larmes. 
■Maintenant, j’appréeie davantage les gens que j’aime, je 
profite de leur présence à IbO %. Car je ne sais jamais 
quand ils vont me quitter. .Je ne peux trouver aucun aspect 
positif au déluge du Saguenay, mais au moins, ça, je Tai 
compris. »

DE.MAIN : RI V 1ÈRE E.MPORTE LE PARADIS DE J.A
FAMILLE SIMARD

Mon temps n’est juis encore venu ; certains eiennent an 
mondeixtsthnmes. (Nietzsche)

iliillHIM

ENFANTS
Pas d’âge minimal

Suite de la l'ne

En fait, n’eut été de la détresse manifestée par 
l’enfant, rien n'aurait permis aux policiers et à 
ta DIM d’inter\enir. .Au-delà de et* cas pathétique 
de negligence parentale, il ressort toutefois que 
les enfants peuvent être des pnûes faciles pour 
des employeurs peu scrupuleux.

« il était dur aviv elle », mentionne d’ailleurs le 
sergent .Jobin, au sujet du responsable de la pe­
tite de 10 ans. « Il la traitait de ehigneuse, lui di- 
.sait que si elle ne vendait pas de chocolat, elle 
n’aurait pas d’argent. » L’enfant a rapporté avoir 
été recrutée sur la rue, à .Montréal, et avoir for­
cé la main de ses parents pour obtenir leur ac­
cord.

NORMES DU TRAVAIL
.À la Commission des normes du travail, .M*" 

l’ierre Crevier est formel ; il n’y a pas d’âge mini­
mal pour travailler au Québec. Seule doit être 
respectée l’obligation de frequenter l’école. Dt* 
plus, les employeurs n’ont pas à s’assurer que 
les parents sont d’accord, ce qui ouvre grand la 
porte à l’embauche de jeunes fugueurs, particu­
lièrement vulnérables en raison de leur besoin 
d’argent.

Le dirwtcur de la Direction de la protection de 
la jeunesse de Chicoutimi, Michel Sénéchal, et 
.Jean Lorlie, porte-parole du même organisme à 
Québw, sont tout aussi clairs : si l’enfant n’est pas 
abusé ou maltraité, si sa sécurité n’est pas com­
promise, il peut travailler dans des conditions 
aussi absurdes ((ue celles vécues par la fillette de 
.Montréal sans que quiconque n’ait le devoir d’in- 
tenenir, à moins, bien sûr, que les parents ne 
soient en désaccord ou que l’enfant porte plainte.

« Nous sommes dans une société de droit ; si les 
parents donnent leur autorisation, on n’a aucun 
recours», spécifie .lean Lortie. Il admet cepen­
dant que la nécessité de consentement des pa­
rents serait à tout le moins une pratique pruden­
te à imposer aux employeurs.

En fait, le seul article de loi qui permettrait 
d’intem'nir est celui spécifiant qu’on ne peut 
forcer un enfant à faire un travail disproportion­
né à ses capacités. J.a DIM de Quéliec est 
d'ailleurs déjà intervenue en vertu de cet article

auprès d’un enfant qui vendait du ch<K‘olat 12 
heures par jour.

SITUATION COURANTE

Ia* directeur général de Place du Royaume, l’un 
des gros centres commerciaux de Chicoutimi, a 
pour sa part rapporté au SOLEIL que ce genre 
de situation est courant et que tous les respon 
sables de centres commerciaux pourraitmt en tt»- 
nungner.

Les vendeurs non autorisés sont interpellés 
par des agents de sécurité du centre commer­
cial, explique (îhislain Hélanger. « Neuf fois sur 
dix, et* sont des jeunes de l’extérieur de lu région, 
de 12, 13, 14 ans. ils arrivent à cinq ou six avec 
un adulte, logent à l’hôtel Im-al pour une semai­
ne, et changent de région ensuite, l’arfois, ils 
nous donnent un numéro de cellulaire pour re­
joindre l’adulte. »

M. Hélanger relate le cas d’un homme venu 
chercher un adolescent, et qui a dtuiné les ctsir- 
donnét's de sa compagnie. « Après son départ, tm 
a téléphoné : c’était bidon. »

Les recherches du SOLEll. n’ont pas permis 
d’identifier ni l’homme, ni la compagnie qu’il re­
présentait lors de stin passage à Chicoutimi la 
semaine dernière.

EMPLOYEURS
Dans la ré0on de Québec, les employeurs poui 

la vente de eh(H*olat nient catégoriquement avoir 
riH'ours à de tels pr(K*édés. Stdon .Mme (luillemet- 
te, des IToduits .Alyan, il n’y a pas d’âgi* minimum 
pour embaucher des jeunes, mais l’autorisation 
parentale est requise.

.M. Alyre Robiehaud, un des propriétaires des 
l’roduits .Alyan, jure qu’il y a toujours une per­
sonne responsable avec les jeunes. «C’est uni* 
surveillance constante. » (Jeneviève, de Quali- 
pro, soutient la même chose.

Cependant, Mme (iuillemette avoue parfois les 
laisser seuls. «On peut les laisser une heure, 
mais les surveillants retournent les voir pour- 
leur redonner du chocolat. »

i.es deux compagnies disent oeuvrer dans la 
ré0on de Québec. Ia's vendeurs vont parfois à 
l’extéi-ieur, mais reviennent dans la journée. 1a‘s 
repas ne sont pas fournis et les jeunes gagnent 
environ 1S par talrlette vendue.

Panique mondiale sur Internet
Le Web cesse de répondre pendant 6 heures
M.ASHINOTO.N (.AFP) — La bévue d’un techni­
cien, qui a laissé des données incorrectes se 
transmettre aux centres nerveux d’Internet, a en­
traîné une panique mondiale jeudi lorsque, pen­
dant plusieurs heures, le Web n’a plus répondu.

.À leur réveil jeudi, les habitants de la côte est 
des États-Unis, qui voulair'ut consulter un site ou 
envoyer un courrier électronique, sont tombés 
dans le vide du cyberespace : des sites Web sem­
blaient avoir disparu tandis que des millions 
d’« e-mails » étaient r-etournés à leurs émetteurs.

L’Europe, six heures plus tôt, avait constaté le 
même pr-oblèrne. L'ne partie du Wel), dans le 
monde entier, était aux abonnés absents. En fait, 
le r-éseau lui-rnême n’avait subi aucun dommage. 
Les sites étaient toujours là, les ordinateurs de 
réception des messages électroniques aussi. 
.Mais leurs coordonnées avaient été effacées.

i.a faute en était à un technicien de garde dans 
une société de Herndon, en Virginie, nommée 
.\etirork Solutions Inc. (ySI), 
yetu'ork Solutions possède le monopole d’at­

tribution et de gestion des adresses de sites les 
plus répandues, celles se terminant notamment

'a4.
UNE SEMAINE SEULEMENT!

ÉPARGNEZ JUSQU’ À

^aie
services à domicile NEHOYAGE DE TAPIS
m $ 2 PIÈCES ET UN VESTIBULE

nettoyés à la vapeur. Prix après solde : 51 $

$ 4 PIÈCES ET UN VESTIBULE
nettoyés à la vapeur. Prix après solde : 67 $

$ 5 PIÈCES ET UN VESTIBULE
nettoyés à la vapeur. Prix après solde : 80 $

Nous vous recommandons la MÉTHODE DE NETTOYAGE DE LUXE 
EN 2 ÉTAPES pour les tapis qui n' ont pas été nettoyés professionnellemenl 
depuis au moins 12 mois Seulement 10 $ de plus par pièce

CANAPE ET FAUTEUIL
Nettoyage : 55,20 $

' RABAIS Prix après solde : 69 $

NETTOYAGE DE CONDUITS DE VENTILATION

maison au complet*
Inclus conduits principaux, nombre illimité de bouches

t;

APPELEZ DU LUNDI AU SAMEDI, ENTRE 8 H ET 18 H

11 842-3636
Traitement de protection des frbres offert moyervianl des traiB addrtionnels Hensergne/- 
vous sur notre trousse de détachage StftinaokJtion ** Le vestibule est hmite à 10 pteds 
linéaires et doit être attenant Les pièces de plus de 200 pieds carrés comptent pour 2 
pièces ou pHjs Frais suppiementaires pour le nettoyage à sec et pour les tissus en coton 
haïtien, les canapés modulaires et les coussins de dossier non-attenants ‘Pour systèmes 
de chauffage simples Frais addilkxirHifs pour serpentin de climaliseui et portos d accès, 
s'il y a lieu Services résidenttefs seulement Les offres expirent le 26 JuMIel 1997. <

par « .c‘«m » (sites commerciaux), « .i*du » (univer­
sités) et « .org» (organisations à but non lucratif).

Cette s(K*iété effectue une mise à jour des don­
nées d’accès aux sites enregistrés sur ses listes, 
qu’elle transmet aux 12 centres iu*iTeu.x d’Inter­
net. les ordinateurs de routage qui orientent 
toutes les eommunieations sur le réseau.

À 2h3() jeudi, une alarme a sonné sur les deux 
puissants ordinateurs responsables de l’opéra­
tion. « i’our une raison inconnue, lu personne de 
garde a ignoré » ees sigiiau.x d’alerte, a dit un 
porle-paroie de .NSI, .Aggie .N’ I’eta.

I.es informations transmi.si*s aux ordinateurs 
de routagi* omettaient les données de la plupart 
des sites enregistrés sous « .corn » et « .net ».
yetu'ork Solutions avait rectifié le problème 

vers t)h3().
NSI avait été choisie par l’agence nationale 

américaine de rwherche scientifique, \a.Nutio- 
nul Science Foundation (A’SF), lorsqu’en 1995 
celle-ci a légué Internet au secteur commercial. 
Jusque-là, la NSI' gérait le réseau, exclusive­
ment réser\'é aux universitaires et aux eentr(*s 
de rwherehe.

http://www.lesoleil.com
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Le conseiller lévisien, André Hamel, en compagnie du chef de police de Lévis, Gilles Drolet.

CORPS POLICIERS DE LA RIVE-SUD

Moins de flics, 
plus de fric

PlKKKK I^sU HA'P
Lr Soleil

LÉVIS — Pendant que plusieurs maires soutien­
nent dur comme fer qu’ils ne peuvent faire de nou­
velles compressions dans les dépenses de leur 
ville, une étude réalisée pai' la X'ille de Lévis et son 
service de police révéle qu’un rcfiroupement des 
trois corps de police de la Rive-Sud, soit ceux de 
Lévis, Chaudière-Ktchemin et Chaudière-Ouest, 
permettrait des éc*onomies de 1,4 million S par an­
née.

« Et ce n’est qu’un estimé conservateur à partir 
des chiffres que nous avons pu obtenir. Nous pen­
sons que les économies seront bien plus élevées »,
a affirmé, au cours d’une entrevue, le __
conseiller chargé du dossier de la sécu­
rité publique à Lévis, M. André Hamel.

Près de la moitié des économies pro­
viendraient d’une réduction de l’effectif 
policier temporaire, tout en assurant 
un bon service. Ainsi, une meilleure uti­
lisation du personnel permettrait 

. d’épargner, annuellement, ."lOOOdOS. A 
cela s’ajoutent des économies de 
104 800 S en embauchant 20 policiers temporaires 
au lieu de 89.

Un service unifié permettait aussi de diminuer la 
flotte d’auto-patrouilles de 80 à 20 du côté des vé­
hicules identifiés et de 20 à 17, en ce qui concerne 
les voitures banalisées. Au total, le gain serait de 
141(M)0$.

En outre, la marge de manoeuvre qui serait dé­
gagée avec les nouvelles équipes de travail élimi- 

' nerait une partie du remplacement en temps sup­
plémentaire: économie de 20(M)0S.

Voici d’autres dépenses qui pourraient être sau­

vées: trois alcootests au lieu de cinq (2400$), do­
cuments juridiques (8000$), entretien de l’équipt'- 
ment informatique (40000$), centralisation du 
système téléphonique et cellulaires ( 12000$).

( )n prévoit égah'menl qu’il y aura moins de temps 
supplémentaire à payer avec la rationalisation 
des déplaises concernant les relations avec la cour 
(().')000$), la détention (8r)00()$), la supenision 
(l.â0000$), la cour municipale (2.a000$) et les té­
lécommunications (180 0(K)$).

Selon les hypothèses avancées par Lévis, il n’y 
aurait qu'un seul quartier général, au lieu de trois, 
et des points de seivice. On estime que les écono­
mies sur les immobilisations seront alors de 
175000$ annuellement.

D’autre part, le relevé réalisé par Lé­
vis montre qu’un regroupement des 
trois corps de police permettrait à 
Chaudière-Etchemin (Charny, Saint- 
Romuald, Saint-.Jean-Chrysostome et 
Hreake.VTille) et Chaudière-Ouest 
(Saint-Nicolas, Saint-Rédempteur et 
Saint-Étienne) de ne pas dépenser 
t)00(HI0$ dans l’achat d’un nouveau sys­
tème informatique comme vient de le 

faire le service de sécurité publique de Lévis. Au 
lieu de cela, on propose d’augmenter la capacité 
de stockage d’information du nouvel équipement 
lévisien, au coût de 100000$, pour desservir les 
deux autres corps de police. De plus, on calcule 
qu’il y aura un gain de 45000$ en aménageant 
qu’une salle d’interrogatoire avec vidéo. Le par­
tage des équipements pour l’informatisation des 
photos éviterait une dépense de 45000$.

AUTRE TEXTE 
J Dossier en page A 20

Deux morts et sept blessés

m
COa«BOR*'ION SPfCI»a bern*ro béiangib

Deux personnes ont perdu la vie et sept autres ont été blessées,
hier à (îaspé, alors qu’une collision frontale Impliquant une ambulance de (laspé et une 
Chevrolet Lumina est survenue vers 1 Oh 1.5 hier sur la route 198 Est entre (laspé et l’ercé. Pour 
une raison encore Inconnue, le conducteur de la Chevrolet Lumina a perdu le contrôle et est 
allé frapper de pleln-fouet le véhicule ambulancier sur l’autre vole. I^’lmpact très violent a 
causé la mort des deux personnes qui avalent pris place à l’avant de la Lumina. A l’arrière du 
véhicule, deux enfants et une Jeune femme ont été grièvement blessés. Dans l’ambulance, les 
ambulanciers, une patiente et son conjoint, s’en sont tirées avec des blessures moyennes et 
mineures. R.B.

Remise en liberté 
contestée

La Couronne veut ramener en 
prison le chef des Hell’s

(Il 1,1 KS C.VKKi.X.VN
Li‘ Soleil

■ Ql’ÉHKC — 1a' Hell’s ,\lai'c «Tom » Pel­
letier et son bras droit Jean René Poirier 
pourraient devoir retourner derrière les 
verrous.

Dans un g(‘stc inattendu, la Couronne demande 
à la cour supérieure de renverser la décision du 
juge Pierre Rousseau et d’ordonner la détention 
des suspects dans rallente de leur prochain pas­
sage devant le tribunal.

.Marc « i’om » Pelletier, identifié comme le pré­
sident du chapitre de Québec des Hell's .Angels, 
et Jean René Poirier, sympathisant du groupe de 
motards, avaient obtenu le 11 juillet leur remise 
en liberté sous cautionnement.

Les suspects s’étaient alors engagés à respec­
ter une quinzaine de conditions 
ayant pour objet de restreindre 
leurs déplacements et d’élimi­
ner tout contact avec des mem­
bres ou proches des Hell’s.

La Couronne juge le tout in­
suffisant. Dans sa requête, el­
le considère notamment que l’association de Pel­
letier et Poirier à un groupe criminalisée s’avè­
re un motif sérieux pour les garder derrière les 
barreaux. Selon les termes de la requête, le juge 
a commis une «erreur manifestement déraison­
nable» en minimisant l’importance de ces faits 
déposés en preuve.

Dans sa décision, le juge Rousseau avait sttuli- 
gné qu'en vertu de la loi. le simple fait d'appar­
tenir à un groupe comme les Hell’s Angels ne 
constituait pas en soi un élément recevable pour 
exiger la détention. 11 avait de plus souligné l’ab­
sence de dossier judiciaire de Poirier et avait te-

«Le juge les a libérés, 
mais leur a mis des chaînes 
aux pieds», dit leur avocat

nu compte (iu fait que ce dernier s’était rendu de 
son gré à la police

Les antécédents judiciaires de Pelh-tier sont 
toutefois soulevés par la ('ouronne dans sa re­
quête en c(»ur supérieure. Le chef des Ih'H's a été 
condamne |)our la dernière fois en 1984 dans une 
affaire de trafic de stu))i‘fiants.

■Autre élément soulevé par la requête, l’enqjloi 
par le juge du terme «ténu» pour qualifier la 
preuve déposée contre les deux hommes.

«RIE.X DE NOUVEAU»
Le procureur des deux prévenus. Me .Michel 

Croteau, s'est déclaré «surpris» en prenant 
connaissance de la rc'quêle. 11 pri'cise ce|)cndant 
qu’il ne s’agit pas d une procedure exce))tionnel- 
le au stade de la remise en liberté

«Les choses qu'ils allègoicnt sont des élé­
ments que le juge de première instance a pris 
en considération. Il n'y a rien de nouveau, le ju­

ge a été clair dans sa décision, 
a commenté Me Croteau 11 les 
a libérés, mais leur a mis des 
chaînes aux pieds » en leur 
imposant toute une série de 
conditions.
La requête de la poursuite 

pourrait être entendue dès mercredi au palais de 
justice. Lors de l’audition, la Couronne souhaite 
rappeler à la barre ses témoins René Descô- 
teaux, gendarme à de la CRC, et Uuy Ouellet, 
sergent à la Sûreté du Québec. Les deux poli­
ciers avaient témoigné lors de l’enquête s(»us 
cautionnement.

■Arrêté le 2 juillet à Saint-Nicolas, .Marc « Tom » 
Pelletier est confronté à de\ix accusations de 
complot dans le but de trafic de stupéfiants. 
Quinze chefs d’accusation de complot, trafic ou 
possession de biens pèsent sur son assoeâé .Jean 
René Poirier.

«Frog» Forgues tombe 
dans les filets de GRICO
L’escouade perquisitionne aussi un bar 

de Sainte-Foy associé aux Hell’s
QUÉBEC — Les agents de l’escouade (îRICQ ont 
pris un autre membre des Hell’s .Angels dans 
leur filet, jeudi soir, tout juste devant le local du 
groupe de motards à Saint-.Nïcolas.

Un bar associé aux Hell’s a aussi été perquisi­
tionné dans la soirée.URICO effectuait une véri­
fication d’usage autour du repaire de la rue Du 
Pont au moment de l’arrestation.

Simon «Frog» Forgues, membre en règle du 
chapitre de Québec depuis l’automne 1994, a été 
intercepté vers 19h8() alors qu’il circulait dans 
un véhicule loué. 11 venait de quitter le local du 
groupe de motards.

Les policiers ont découvert dans la voiture, ca­
ché dans le système de ventilation, un pistolet 
Tokarev de calibre 7,()2 mm. L'arme était char­
gée.

UN KILO DE LACTOSE
Les policiers ont également trouvé dans le vé­

hicule un kilo de lactose. Cette substance est fré­
quemment utilisée pour 
«couper» de la cocaïne.
Simon Forgues a comparu 
hier après-midi au palais de 
justice. 11 a plaidé non cou­
pable à deux chefs d’accu­
sation, le premier de pos­
session d’une arme à auto­
risation restreinte pour la­

quelle il ne possédait pas de certificat d’enregis­
trement, le second pour possession d’une arme 
à feu dont le numéro de série a été altéré.

La Couronne s’est objectée à sa remise en li­
berté. Il reviendra en cour mardi pour son enquê­
te sous cautionnement. Forgues. 82 ans. a déjà 
été cetndamné en 1!)92 pour possession d'une ar­
me à autorisation restreinte.

Forgues a 
plaidé non 
coupable 
aux deux 

accusations

/

Simon *Frog» Forgues a été arrêté en possession 
d’une arme chargée et d'un kilo de lactose, qui sert 
habituellement à la coupe de cocaine.

HARLEY BLUES BAR
Un établissement que la police associe aux 

Hell’s .Angels était aussi dans la mire de (îRICO, 
jeudi. 1 Vu après 28h. des agents munis d’un man­
dat de perquisition se sont pointés au Harley 
Blues Bar, sur la rue Daniel, à Saint(*-Foy.

De petites quantités de drogue ont été saisies 
et huit personnes ont été ar­
rêtées, dont une employée 
de l'établissement ainsi 
qu’un homme de 28 ans re­
cherché depuis un mois 
pour trafic de stupéfiants.

La plupart des individus 
appréhendés ont été relâ­
chés et seront convoqués 
en cour par voie de sommation. Les accusations 
iront de possession simple ou possession dans 
le but de trafic à entrave au travail des poli­
ciers. (i.C.

V6 de 3,4 litres développent 
180 chevaux 
Climatisation 
7 passagers

Le grand ménage Chevrolet 97

MINJprtx
229^"/mois

location 24 mois
Aut. de la Capitale sortie Pierre-Bertrand

* ^twSSPSSSSf^-amsmmi'

Location 94 mol*, taux es> miM O* fond* 315A$ tax»* La Venture de Chevroté
300, la MAXI MIMI VAN

687-5170
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Un jardin pour tous

L
P (iroupp ci animation dp 1 îlot KIpuit invite la population à vpnir fairp 1p 

tour dp sps jardins, situés dans Ip quartipr Saint-|{<H‘h. l.ps visitpurs 
ppuvpnt non spuIpiupiiI visitor, mais aussi piqui'-niquer ou joupr à la 
pptanqup parmi Ips flpurs et lc*s seulpturps. Lps (fpns sont pjjalpiiipnt invités à 

allpr plantpr et entretenir les aménafrenienls floraux. Sur la photo. Hufîo 
Chouinard. bénévole à l'îlot ripur>’. y plante des fleurs réeupérées des 
Floralies .M.P.

SAINTE-FOV

Rapport du coroner 
sur le funiculaire

Le eoroner ^ van l'urtnc*l depost*- 
ru lundi son rap|N>rt pctrtanl 
sur la tnq'iHlie sunenue dans 
le funieulaire du \’ieu\-QuéiHf, dont 

le eâble s'étuit sectionné, faisant 
deux \ietimes le 12 cH-lobre dernier, 
l-es victimes étaicuit une .\merieaine. 
Helen Chrystine l'cMuiibs. et un 
hotnme de (iranby. .Maurice rherric'ii. 
D’autres passaffers du funieulaire 
avaient été blessés. Le eoroner 
runnel fta-mulera des riH'ommanda- 
tions à la Kéÿ^e du bâtiment et à la 
e(tmpuj.nii»‘ Dtis Canada, propriétaire' 
du funU'ulaire.

QUÉBEC

Abus sexuel

A
utre triste affaire de présumés 
abus .sexuels sur des enfants. 
Cette fois, e'c'st un père de 
famille de Lt'vis, (|ui est aeeusé 

d’avoir abusé de son fils aujourd'hui 
âpé de six ans et de sa fille qui aura 
quatre ans à la fin de l’année 
L’homme de 44 ans a comparu briève­

ment, hier aprt's-iuidi. au palais de 
justice de Quetiee p<»ur reiMindrt' de 
ses ai'tc's. Il restc'ra derrièr»' les bar- 
rt'aux au moins jusqu’à mardi II 
rexiendra alors devant un juui- istur 
subir son enquête sur rc'inisc' en lilaT- 
té. Sc'lon les ac-tes d’atvusaiion, le 
|H'rt* de famille aurait eommentv à 
abuser de son fils c-n janvier l!»Hô, 
alors qu’il n’avait que quatre ans. 
Dans le cas de la filU'tte, elle n’avait 
pas enescre tn»is ans lorsque son pc'i e 
aurait eoinmenei' à la loucher, au 
déltut de l’an dernic-r U's accusations 
font notaminc'nt état d'inceste, de 
relations anales et de relations ora­
les.

QUÉBEC

Courte apparition

Le très attendu eontre-interro- 
tfatoirc' de l’afjent (îuy Ouc'llet, 
dc' la Sûreté du Québt*e, a tour­
né court, hic'f matin, à l’audienec' de 

lu Kepie des alecKtls, des courses et 
des jeux sur le maintien ou la rc'vca'a- 
tion du permis d’c'xploitation du caba­
ret Lady Maiy-.Vnn. Le témoin expc'rl, 
qui avait «'oinparu une* première fois 
clans cette eausc' le 2H avril, n’est 
demeuré que quelques minutes

Lt. s \ M MH 1 M J I I I I. h I 199 7

dt'xaiil le iribunal. U- pres-ureur du 
ealwret. .Me l{«*t;er lU'lleinare, a sur- 
loul cherché a sav«»ir si des evene 
meats nouveaux impliquant l’établis­
sement cl»' sa elic'iile lui avaient »'té 
raptairles dt'puis la fin avril L»‘ sp**- 
eialisle tli's t.mim's eriuiinali.ses n’avail 
rien de plus à si^rnaler que l»*s faits 
ch'ja pri's«'nt»*s. Hors du tribunal. Me 
Ht'Ilt'mare a l'xplique \ttuloir demon- 
tn'r que le Lady .Mar>'-.\nn est un étji- 
blissemeiit ou t«iul n’c'st pas aussi 
noir qu’on le prétend. L’audiene»' 
rc'pri'iid hi semaine pr«K'hainc' (LC.

SEPT-iLES

Une autre noyade

Le bilan clc's n<»yades dans LFsi 
du Québt'C' s’c'st eiu'or»' alour­
di, jeudi après-midi. La vic'ti- 
mc', un jeun»' h<»mme de 29 ans. se 

baiifintit vers avc'c son frèr»' c't quel­
ques amis sur la pointe de .Metisie, en 
aval de la rivière du mêm»' nom. pri's 
clc' .Sc'pt-îles, au monu'iil du dram»'. 
Yvi's Henieux. dc' Malioténarn. sc- 
serait n(»yé après avoir effc'ctue un 
plontrc'(»n clans Ic' ecturs d’eau, vc'is 
Itih. Son eor|)s a été repf'ché par un 
témoin. La police l'iiquête sur et' 
dc'C'ès de nature prctbablement ac'ci- 
dc'ntell»' (LC.

aUSQUE 
HUfTJOURS I 
REDUCTIONS 

DE 70
LES CRÉATIONS 

DES GRANDS NOMS 
DE LA MODE 

À PETITS PRIX...
POUR UN 

TEMPS LIMITÉ.
PROFITEZ DU SOLDE 

DE HOLT RENFREW !

EATON

J

A HOCHELAGA NORD

N
HOIT

RENFREW

Produits d« b«auté

SIMONS

Vétomont! pouf femmes et 
pour hommes

MÉTRO

BOULEVARD LAURIER

VOUS TROUVEREZ LES CHAUSSURES BROWNS À L'ARRIÉRE DU MAGASIN.

PLUS VASTE,
, PLUS CHIC...

DES LE 6 AOÛT 1997.

HOLT RENFREW
Ploce Soinie Foy (418) 656 6783

Deux personnes 
séquestrées et volées

.M.vicc L.alioLU-Il 1’
ion sf!é(■ iaIr

L.\C-DFS-.4l(iLKS — Un homme derâiansc't une 
dame de rs!! ans dt' Lae-cles-.\ifrles, dans It' 'l'é- 
miseouata. ont vécu unc' expérience dont ils st' 
•seraic'nt bien passés, quand, jt'udi en soirée, des 
malfaiteurs ont pénétre clans leur demeure pour 
c'iisuite les séquestrer et les voler.

Le méfait est sunenu vers 21h90, alors que 
deux irulix icius se sont présenté à la résidenc'c du 
c'ouple sous prétexte cle téléphoner. « Les oc*eu- 
pants ne se sont pas méfiés et les individus ont 
pointé un pistolet en leur direction en exigeant 
leur arfTent ». dit le caporal .Mercier cIc' la SQ.

Devant U' refus des occupants, les suspc'cts les 
ont attache's pour ensuite fouiller la maison. Ils 
ont fait main basse sur une collection dc mon­

naie ainsi qu’une somme d’arfït'nt qui se trouvait 
dans le sac à main de la dame, le tout c'valué à 
ôlMMlS. ,\vant cIc' s’enfuir en subtilisant la voilure' 
du couple, l’un des individus a dc'taché la dame. 
Outre la fctrcc' physique utilisc'e pour attacher le 
c'ouple, It'S voleurs n’ont pas utilisé lu violence.

L’Opération 100 a été dc'clenchét', mais c'n vain. 
Les cit'ux suspects .sont de ract' blanche. L’un 
d’eux mesurepii'cis 0 pouces, et pè.se lôO livres. 
Il a les cheveux bruns et porte la moustache'. Au 
meement du crime', il portait une che'mise pâle cle 
coult'ur brunt' à rayures feent'c'cs et un jeans bleu 
L’autre mesure .ô pieds 9 petuces et pèse ISO li- 
vrt's. Il a les chc'veux femcés et c'eiurts, et il était 
vêtu de foncé. Ils ne portaient pas de masque ce 
qui porte les affents à penser qu’il s’afjit d’ama­
teurs. Teuit renseiffni'ment peut être' communi­
qué au 41 S-S09-()7r)7 ou au 41S-"

sensationnels
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LA CAPITALE ET SES RÉGIONS

Une grenouille sur une borne-fontaine

Q
uand j»* suis i*nlri‘f choz i*lk*, lu 

df la Saint-.)i*an, Uila (Mu- 
veau (dU Ki \«»ut> préférez. Kita 
l.ulaneette, e’esl Min nom «de 
fille»), était assi.se à sa plaeeeou- 
luiniére, dans un fauteuil dMtsier 
de lu véranda. Klle ne m’a pas re- 

eonnue tout de suite. Il est passé tant de eurieux 
à (irande-Haie depuis un an. Mais elle a fini par 
me re|)laeer
l’an dernier, à pareille date, à eausi* d’un ty­

phon en forme de virjjfule aeeroehé dans le eiel 
du Satfueiiay, a eause de l'ineon.seienee eoupa- 
hle des )ft‘slionnaires du harranie, le réservoir 
du lue Ha ! Ha î se vidait, lu rivière devenue fol­
le dévorait les herffes sur dt‘s kilomètres et 
eharriait uvee une puissanee démentielU*, jus­
te sous les fenêtres de Kita, des maisons, di's 
animaux, des ehalets, des ponts, une salh* de 
quilles, une caisse p<»pulaire, un foyer de per­
sonnes âjîèes. La rivière déehainée a tout en- 
fflouti jusqu’à sa p<»rte, chassé ses voisins, sur­
tout deux amies qu’elle n’a plus revues. La 
septuatiénaire encore solide s’est sc-ntie aban­
donnée sur son coin de rues, seule, comme à la 
proue d’un navire.

Quand je suis entrée, elle jttn)>lait encore de­
vant sa fenêtre, observant dans le paysa)>e dé­
vasté, les allées et venues de la machinerie lour­
de qui, depuis ce temps, laboure sans fin la ( iran- 
d('-Haie.

.l’avais emin unté, pour me rendre chez elle, la 
route du parc, depuis Maie-Saint Paul, .l’avais 
frissotiné devant le f^rand lac Ha ! Ha ! toujours 
vide et le cratere immense près de la nouvelle di- 
tïue. Lu roulant sur le chemin {‘ahoteux du raiifï

Ghislaine
(iHhiiiultO'li

.Saint-.lean qui loiiÿîe le lit 
dcmesurement elarpi de lu 
rivi»‘re des Ha! Ha!, j’ai 
pensé à tous ceux dont j’ai 
consem* le nom dans mon 
calepin : Marlène 'Fremblay 
dont lu maison intacte don­
nait sur un ttouffre, mais qui 
ne voulait pas la voir démo­
lir. l'rancine M’remblay. qui 
se demandait comment la 
sienne dresséi* sur un buton 
tjrufïé par sa base, tiendrait 
le coup, .l’ai reconnu la tïahv 
rie ou une vieille dame délirait, l’été dernier, 
comme si elle avait perdu la raison en même 
tem|)s qin- des tîrands pans de son paysau'e.
.lusqu'à La Maie, j’ai cherché les fantômes des 

demeures disparues II y en a tant qui ont été dé­
molies, qu’on ne se r»‘Connait plus. Le décor a 
pris une couleur de poussière et de prands tra­
vaux. Puis, j'ai revu, de loin, la trouée de la mon- 
tapiie où deux enfants ont été ensev«>lis. .l’ai tri­
coté a trav ers les camions et les bulldctzers, fran­
chi le nouveau pont, emprunté les rues recouver­
tes de parnottes et bordées de lampadaires tout 
neufs dans ce quartier redessiné.

Quand je suis entrée chez elle, madann* (’la- 
veau jonp'lait encore devant sa fenêtre, comme 
elle h‘ fait depuis un an.
— .l’avais envie de prendr(‘ di“ vos nouvelles, ai- 
je dit t’omment (;a va’;*
- Pas fort... Son fils Kelly, propriétaire du dé­
panneur voisin, m’avait prévenue qu’elle était 
sortie récemment de rh»")pital. le moral dans les 
talons.

Rheanlt
siilt'il.nnu

t’et hiver, jt‘ pensais que la 
m*ipe allait tout cu»-her, a-t- 
elle dit, en montrant lu baie 
dévastée Mais je voyais à 
travers. .\u printemps, un 
homme est venu m’annon- 
(•«•r qu'il allait mettre une 
borne-fontaine là. sur le 
coin de mon parterre. Là. je 
me suis choquée et je lui a 
dit: «Quand j’va me déci­
der à faire mon parterre, 
c’est sûrement pas toé (jue 
je vais |)rendre pour déco-

l'aut dire que la décoration de parterre, c’est 
son rayon. L’an dernier, elle m'avait montré ses 
trésors de pim re (jui avaient échappé à la des­
truction de son terrain à moitié dévoré par les 
eaux : un mexicain, des animaux aux pattes en­
core impiuées dans la plaise, di“s lions sur la fa- 
<,‘ade. et d'autres splendeurs, dont !»• fameux pe­
tit iK'pre qui s’était retrouve avec une capi* de 
fourrure sur le dos.
— «.le lui ai dit, i)as question, a-t-elle poursuivi. 
.Mais je ti tuiiblais commi' une feuille, tellement 
j'étais ehoquée .Mors le patron du pars est arri­
vé. Il a dit : " Ne vous inquiétez pas. ( )n mettra pas 
de borne-fontaine sur le terrain dt> madame Cla­
veau '. .Mais trois jours après, je me suis éva­
nouie. .l'ai fait uiu“ crist> du cotuir. »

.Maintenant, au coin du terrain, ce n’est pas 
une borne-fontaine qu'on aper(,-oit. mais une sta­
tue a pTande cape* roupe, imposante dans un ha­
bitacle de verre qui se découpe sur le paysape 
dévasté. I,a statue repardi* en direction de la ri­

vière, d’ou sont venus tous les malheurs. Son fils 
Kelly, vi»*nt tout juste de l'éripiT pour remercier 
le ciel. Car la maison et son commerce ont été 
éparpnes. « Il avait fait une promesse. Il l’a te­
nue Il l'a achetée à Québec. Klle vient juste 
d’être p«‘inte. »

Puis, i-lh' a ri'trouvé un pâle sourire en parlant 
des autres projets fous d(‘ Kelly, son fils rmninu 
dans le coin pour sa pénérosité t‘t son esprit 
d’entreprise L’automne dernier, il a racheté le 
faini'ux escaliiM’ d»“ la maison de deux étapt's en- 
ploutie dans la baie. L'esealier était resté debout, 
pendant que la mais<»n partait avia- le courant et 
s’échouait très loin datis la baie. Il veut y instal­
ler un chat pris, en souvenir de (laspard. alias Ti- 
-Me. le chat de la locataire Céline (Irenon Pen­
dant des jours, le chat a rodé, primpé l’escalier. 
.Mais la nuit tombée, il allait dans la maison 
échouée dans la baie, se blottir dans le lit de Ci'- 
line.

La lépende du chat de Céline a presque fait le 
tour du Québec. .\u point qu’on commence à la 
raconter tout di* trav i-rs Céline a été ehoquée de 
lire l’autre jour dans h'Jonrnnl de Qnéhrc. que 
le chat n'etait plus son chat, mais qu’il appartt*- 
nait au propriétaire de la maison disparue.

«.Je ne sais |)as où Kelly va installer l’escalier, 
dit sa mere, .\lais il paraît que le .Musée du Fjord 
aimerait l’acheter. »

.Mais a|)rès «la fête à la pTeiiouille» de deux 
jours qui commence aujourd’hui à La Maie, pour 
commémorer le delupe. Kelly dev rait peut-être 
ajouti-r une prenouille juchée sur une borne-fon­
taine à côté di- l'escalier au chat. .Je suis sûre 
qu’il réussirait à faire rire sa mère aux éclats, el­
le qui a eneore le coeur lourd.

Rencontre historique pour les Demers
.M KLA.NI K PAdl'.At

Le Soleil

SALNM’-KO.Ml'ALl) — Kn ces temps où 
les familles s’éclatent, les Demers, eux, 
se retnmvent à l’oecasion de leur pre­
mier prand rassemblement. Des des- 
(•(‘ndants du Canada et des Ktats-l'nis 
se reproupent aujourd'hui et demain au 
.Juvénat Notrt'-Dame à Saint-Komuald.

« Sur les terres de l’ancêtre .Jean Du- 
may, les familles Demers vont vivre 
des retrouvailles», soulipne .Jacque­

line .\bpTal, présidente de l’associa­
tion des familles Dt'incrs.

Les festivités ouvriront officielle­
ment avec le lancement du premier 
réptu toire sur le patronyme Demers. 
11 s’apit d’un recueil d’informations 
pénéalopiques sur les quatre pre­
mières pénéralions de.scendant de 
l’ancêtre .Jean Dumay père, venu de 
Dieppe, en France en 1()48 avec ses 
trois fils : .André, Ftienne et .Jean.

Mar la suite, des conférenciers 
comme l’historien .Jacques Lemieux

prendront part au rassemblement. 
Des Deniers notables, comme le 
cinéaste Koch Demers et des ainés. 
seront honorés lors du banquet de ce 
soir.

l.es pens présents pourront épale- 
ment visiter les kiosques de 2.’{ ex­
posants.

Fnfin, une messe solennelle sera 
concélébrée demain par d(‘s Demers. 
Klle sera suivie du dévoilement d’une 
plaque commémorative rendant hom- 
mape aux trois premiers ancêtres

Des Demers 
notables 
seront 

honorés 
ce soir

18 ans et

«Donnez du sang.» 
Info-C’ollecte

(41X) 650-7230 1 800 761-6610
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VOUS ÊTES MYOPE, HYPERMÉTROPE. ASTIGMATE OU PRESBYTE?
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GRATUITE, sur les techniques par USER EXCIMER 
(Classique et Losik) et CHIRURGIE DE U VISION, 
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Un jugement applicable à toutes les religions
Mi l \MK l’\(il \l 

Lr Sttli'il

(Jl KBK(' — I,(* jug**ni»*iU donnant rai­
son à roffic-c de la pnawlion du 
consommateur (Ol’t ) contre I Kgiise 
de scientolo0e concerne également 
les autres religions, croit Me .lean- 
I,ouis Renault, av«H*at à l’OIt'.

« Pans la première partie de son ju-

gt-ment, le juge ( \ndre Irotij-ri énon­
cé des principes gi>n«*rau\ pou\ant 
s'appliquer a toutes les religions », ex­
plique Me Renault

Le conseiller juridique estime donc 
que les consommateurs seront doré­
navant proteges contre toutes les ac­
tivités i-ommer<'iales des religions par 
l'entremise de la loi sur la protection 
du consommatc'ur

Me Renault remarque egalement que 
le nomitrc* de plaintes a ce -«ujet a dimi­
nue depuis le jugement en premiere 
instance en ÜMt.'» l.'tH’C t‘st donc très 
satisfait de cette d»‘U\icme di*eision 

IH* l'autre côté, l'Kglise de scientolo­
gie trouve ce jugement «dangereux 
sur le plan de la liberté de religion ». 
•• Du revers de la main, il ri'jette les té­
moignages de quatre experts en reli­

gion ■. s'insurge Jean Laiiviere 
t es experts a\aii-nt affirme que 

l'usage de contrats reglementaires 
eiiom^ant les droits d» s coiisomma- 
ti*urs n'etait pas compatible a\ecla r»*- 
ligion «Comment une institution reli­
gieuse peut-elle se qualifier de com­
merçant », dtunande M 1 .ariviere 

« Nous allons probablement en ap|M‘- 
1er», avance le porte-parole il fera

une recommandation l'ii et* sens au 
conseil d'administration de l'eglise. 
qui dis|>os«‘ de Jll jours a cet effet 

Si l'Lglise reçoit l'autorisation de la 
cour d'appel de contester le jugement. 
« nous II utiliseront pas lesdits formu­
laires». affirme .M Larivim e. Cepeii- 
dant. si l'institution decide de ne pas 
en appeler, elle n'aura pas le i hoix de 
se conformera la loi

w m
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Un prospect des Rock Machine en attente de sentence
( 11 \ H ! N ,1 \ M I X 

Lr -Soiril

tjl LHI'.C— l'.ru" l\-lletier. reconnu com­
me le grand manitou du reseau de stu­
péfiants des RiK-k Machine dans le 
quartiiT Sainl-RiK-h, d«s rail coiinailre 
son sort le 2 septembre Les represen­
tations sur setiU'iici- s'étirent dans son 
casdeiaiis le lit juin 

C est en *‘ffet a cette date que le juge

.\ndre l’iaiilea n-connu coupable le jeu­
ne homme de 2s ans des accusations d»* 
complot, de trafics, de fxisses.sioii d'une 
arme a autorisation restreinte et de 
f)os.sessi<(ndelasoniiiu-de ir» 1 litSpi-o- 
\enanl du trafic La poursuite des ri'- 
presmitations sur sentence a i‘té remi­
se au 2 seplembri* pour permellre au 
sei-gent-<lélc*ctive l’ierre Couture, de la 
SÙM'té municipale deQuelnx-. de prepa­
rer les réponses aux nombreuses ques­

tions que lui a fa»se«‘s, l'avcK-al de l’i-lU*- 
lier. Me Jean IVtil

Ia’ policie-r, spen-ialisleeii siup«*fiants 
et en renseignements criminels, a pri*- 
s»*nte un tableau illustrant les présu­
mées relations de- hJletier avis' des 
membres des groupes de* motards cri­
minalises, ou des sympathisants de ces 
groupes. Selon le témoignage du ser- 
gent-^éUftive, Pelletier avait des liens 
avec sept niembr»‘s dt“s Rik-R, trois pris

siKa ts et tr<iis membres des lK‘\il Dis­
ciple. un gidiipi' allié au Ris k .\ cela 
s'ajoiiieiit >ix autres s\ mpathisants 
Me l“etii \eut savoir a\ec preiàsion les 
e\eiu“nients. les incidents *>1 les arres­
tations qui permettent aux [xiliciers de 
faire le lien entre son client et ses pre- 
sumiK's nJalioiis.

La Couronne tente de démontrer 
(|u'Kric Pelletier était un élément im­
portant dans le réseau de drogues des

RiK'k dans Saint-RiK'h. Le sergent-de- 
tecli\e Couture a affirme que UdUaier, 
qui n'est pas un menibri* en ri'gle des 
RiK-k .Machine, mais un prospia-t. a te­
nu téli- à l'organisatioii rivale, U-s Hell's 
.\ngels II a tenu le fort pour les Ria-k 
Sans lui, ce groupe aurait p«'rdu sa pla­
ce dans Saint-R«K‘h. a-t-il affirme.

Toujours selon le tmiioignage du poli­
cier. Saint-R«K-h »‘st un centre névralgi­
que pour les vendeurs de drogues.

*r.
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MUKDOCHVILLE

Marche repoi'lée

Les dlrlfteants du Syndicat 
des métallur|{istes unis 
d'Amérique (Lucal MiSH) ont 
reporté au 6 septembre la marche

commémorative pre\ue à Mur- 
diH'hville. Selon le président de l’u­
nité locale, .lean-D’Arc Heaudin, 
«la marche a été reportée p«»ur 
faciliter la presentv de nomhri'ux 
acteurs et p«tur assurer une plus 
tfrande participation des tra­
vailleurs.» l.a pt'Hode d'arrêt de

pnaluction à .Mines (iaispé aurait 
eu un Impact netfatif sur i-et événe­
ment, croient les or|{anisateurs. 
I.^s .Métallos souhaitent commé­
morer la grande man‘he du 19 août 
1957 à laquelle participaient les 
IaiuIs l.,aher|{e, Michel C hartrand 
et Pierre Klliott l'rudeau. H.M.

'Ê

Üi-ÎLlî
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lI ' —./IT...

Lieu historique national

Cîrossc-Îlc tdir pariic de I Art.hipcl de rislc-.iux-(iriics 
Cette île entourée de mystère et inteidite d'aecès esi 
maintenant tiuverte au urand publie.
V'ous rceueille*rez de la nouehe-même des guides le téeit 
fascinant des é\ènemcnts relatant un episode tragit^ue de 
notre histoire ; le sort du peuple irlandais \ieiime de la 
(ftande Famine.

Asstcott** IturltbAM
CbMéiéri •

Information : l-HitH-H3t-44It
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Lévis Subaru
4980, boul. de la Rh/e-Sud 

Lévis
833-1960

Option Subaru * V'’achon Subaru
2505, Henri-Bourassa 1093, boul. Vachon Nord

Québec Sainte-Marie de Beauce
648-9518 387-7510

Acadia Subaru
Boul. de la Capitale 

(Sortie Pierre-Bertrand Québec)
681-6000

à petit prix!
À ces prix-là, c’est prestiue une 

histoire de pêche. Venez vite 
faire un tour mais ne le dites pas f 
à personne, on va vider la cour...

340 |)iir
mois

Transport et préparation
INCLUS

’—A

OUTBACK 1997
Transmission automatique • Roues de type «mag» • Traction intégrale • Régulateur de vitesse 

Freins ABS à 4 circuits • Banquette arriére rabattable, divisée 60 / 40 • Climatiseur 
Lève-glace et verrouillage à commande électrique • Coussins gonflables • Chaîne stéréo AM / FM, 

lecteur de cassette, 4 haut-parleurs • Porte-bagages • Sièges et miroirs chauffants 
Phares antibrouillard • Appuie-tête arrière

L’Ajraçtion intégrale
* Offr, d'un, duré, limité,, réservé, au« psrticuligri s'appliquant aun véhicules de base neufs 1997 en stocli Photo é titre indicelil Paiements mensuels basés sur un 
bail dt 24 moi, avec vertemant initial (ou échange équivalent) de 2 499 S Su|et é l'approbation du crédit Première mensualité et dépôt remboursable exigés 
Prépiration et transport inclus Immatriculation, assurances et taxes en sus Frais de 8c du km après 20 000 km Certaines restrictions et conditions s'appliquent Voyer 
votre concessionnaire participant pour tous las détails
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Le» dernier» préparatif» vont bon train autour du socle qui accueillera dès lundi 
la statue du général de (iauUe, place Montcalm.

STATUE DU (iÉNÉKAL DE GAULLE

Une
inauguration 

qu’on veut sans 
bavures

.Mo.N'igi K (JioriiKi';
Le Soleil

■ QL'KBKC—.\lali>Té 'e tollé que suscite le boulonnagi* de la statue du 
général de Ciaulh» lundi, place Montcalm, prés du Loews Concorde, 
tant radministration L’.Mlicr que le l’rogcs civique, opposé depuis le 
début au projet, eroient que la raison va prévaloir et que la cérémonie 
de dévoilement de mereredi, en présence d'une brochette de person­
nalités françaises et québécoises, va se dérouler sans bavures.

«On n'est à l'abri de rien, mais il n’y a 
pas de raison pour que ça tourne à la 
violenee. On veut une eérémonie sans 
anieroehe et on va s’assurer d’arriver 
au 23 avec une statue en plaee ». déela- 
re le responsable de la coordination 
politique du dossier à la ville de Qué­
bec, le conseiller .André Marier, qui 
confirme l’enibauche d’une agemoe 
privée, le (troupe .Adinari, pttur « sur­
veiller le général» jusqu'au dévoile­
ment du nifftiument «On jugera après 
de la suite à donner». ajout(‘-t-il.

L’ « après », e’esl pourtant ee qui in­
quiète ie l’r(»grès civique. «.Je n’ai pas 
tant peur de la violenee le jour de 
rinauguralion que du vandalisme 
après coup, l.es gens vont se défouler 
sur la statue», craint le conseiller du 
quartier l)ul)crgcr-I.cs Saules, (iérald 
Poirier, qui estime que la ville a fait 
preuve d’un « manque flagi’ant de ju­
gement » dans cette affaire qui a pris 
«une dimension disproportifmnée» 
ces derniers jfturs.

« i.e prffjet suscite beaucoup de mé­
contentement. Il est injustifiable dans 
le eonlexte économique actuel. Si ça 
prend une statue pour refaire les trot­
toirs et les rues de la ville, alors le sec­
teur Des Fiiviéres réclame un monu­
ment à Robin des bois ou à (luillaume 
Tell pour obtenir la réfection des rues 
Michelet et Paquet dans les quartiers 
Les Saules et Duberger», ironise le 
conseiller de l’ftpposition qui évalue à 
(iOO 000 S, avec le réaménagement de 
l'avenue Laurier et l'installation de 
lampadaires, le coût glolial du projet 
Charles-de-(iaulle.

Chiffre farouchement contesté par 
l’administration du Rassemblement 
populaire qui l'établit plutôt à 
1.50 000S. soit rg) 000$ df‘ moins que 
les 200 000$ de subventions reçus par 
la ville de Québec du ministère quélH'>- 
eois des Relations internationales 
(.500(M)$) et de la(5)mmission de la ca­

pitale nationale (1.50 000$) p(»ur me­
ner à l)ien le projet.

SACRÉ DE (JAULLE !
«C’est faux de dire que le projet 

Charles-de-(iaulle coûte un demi- 
million. C’est grosso modo 1.50 000$ 
au total et la Ville de Québec n’a pas 
déboursé un cent», martèle .André 
Chamorel. du sen iee des communica­
tions de la ville de (Juébec, qui ajoute 
que c'est à tort qu’on ass(»eie au projet 
de (ïaulle les coûts de réaménagement 
de l’avenue Laurier qui ont nécessité 
des délfoursés de 207 S0.5$.

.Au passage, le porte-parole de la 
ville tient à préciser que Québec ne 
transgresse d’aucune façon le testa­
ment politique du général en lui éri­
geant un monument puisque ses der­
nières volontés comportent une ex­
ception pour l.,ondres et Québec.

l.a surveillance de la statue confiée 
au (ïroupe Admari coûtera quant à 
elle 94.5$. Il s’agit d'un contrat de 
4.5heures au taux horaire de 21 $. l'n 
seul agent de sécurité sera affecté à 
la garde. « Si quelque incident devait 
se produire, la personne sur les lieux 
appellera immédiatement la police 
de son cellulaire», indique un repré­
sentant de la compagnie, M. McKin­
non.
l’armi les personnalités qui seront 

présentes à la eérémonie de mereredi 
figurent les noms du président de la 
l'ondation Charles-de-tiaulle, Pierre 
.Messmer, du consul général de Fran­
ce au Québec, Dominique Hoché, du 
ministre français Philippe Séguin, du 
vice-premier ministre du Québec, Ber­
nard Landry et, bien sûr, du maire de 
la ville hôte, .lean-Paul L'Allier.

«Sacré de Caulic, il crée autant 
d’émotion aujourd’hui qiu' quand il est 
venu il y H 30 ans ! », laisse tomlu'r An­
dré Savard, du sen ice des communi­
cations d(' la ville de Québec.

Délai de huit mois à cause 
d’un bête conflit

(ill.l.KS (i.MiNt;
(’ollnboriition sf/éeinle

LAOALi-S.AUMON — l.cs dirigeants 
do l'abjittoir coopératif l(*s Viandf's d(> 
chez nous, dans la vallée de la .Matapé- 
dia, visent maintenant un début de 
production en .septembre.

L’installation des équipements de 
transformation sera bientôt complé­
tée et le personnel pourrait débuter le 
rodagi- en août si le litige entre la eiMtp 
et l’entreprfuieur montréalais Syseo- 
max est réglé.

I,e différend entre les Viandf's de 
che/.-tiffUs et Syseomax, qui ne s’en­
tendent pas sur l'étendue di's travaux 
compris dans le contrat original, serti 
entendu le 11 afu’il en cfmr supérieure 
à Rimouski. Lu saisie hypolhécairi* dé- 
jMisée sur le liâliment neuf par Syseo­
max n’a pas empf'ché les dirigeants de

l’abattoir de terminer la construction 
avec (les firmes locales. Le projet de 
1,.5 million $ etéera, avec huit mois de 
retard, 23 emplois à l.ae-au-Saumon.

« L’équipement est présentement in­
stallé ptir des spécialistes en matièn* 
d'abattage», explique François Rous­
sel. président de l’abattoir coopératif.

M. Roussel ne st'inhle pas ulcéré jiar 
le litige l’opposant à Syseomax, datant 
de janvier et imi tant sur une somme 
de ll!()()0()$. L(' promoteur affiriiu' 
qu’il s'agisait d'un projet «clé en 
main ». mais le eoiistnieteiir rétorque 
que de nouvelles exigences sont appa­
rues en cours de contrat, lu'ccssitant 
un ajustf'iiient d(> paii'iiienl 

« .Nous sommes confiants de voir la 
cause se régler à notre avantage», no­
te M. Roussel, sans plus de détails.

La production devrait être de .5(U)() 
têtes par année.

U
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Sentence avec sursis pour une mère de famille
_____Kh H M(l) ilh \ \l 1,1

Lr Soir H

■ KHKC—lt(‘(‘oniiU(‘coiipat)U‘d’avoir
mis en circulation de la monnaie contitdai- 
te. liini* Harrette, uiu* IJiiebecoisi' de .‘14 
ans. a pu b(*m*fi<*ier d’une seiit«*nc(‘ av(*c 
sursis, le juye estimant qu elle n a été 
qu’un « instrument » dans l’affaire.

Kii dtfeiiibri-, la mer»' de deu.x enfants dont elle 
a la Karde avait en lout quel(|ue lilldOS de faux 
billets de 2nS de mauvais!* (lualilé Idk* et son ex- 
eonjoint avaient été rt'pérés dans un bar de la 
(Irande .Allée, où ils tt‘ntaient d’éecaib'r la faus­
se monnaie. Se sentant eoineée. Line Itunvtte 
avait été surprise en train d»* detriiin* et de jeter 
une liasse de faux billets dans un eabini‘1 de toi­
lette

l*ar la suite, une perquisition effeetuée etiez 
Taeeusée a permis de mettre la main sur une e»'r- 
taine quantité d'autres faux billets. Au total, 
done, 2(10 faux billets de 20S ont été saisis.

,A son procès. Line Harrette a |)rétendu que sttn 
ex-conjoint lui avait rt'file la liasse saisit* au bar 
de la (irande Allée (*1 qu't*lle avait voulu s'(*n di*- 
barrasser lorsqu’elle a constaté qu'il s’atfissait

de monnaie contrefaite truant aux billets saisis 
chez t*lle, l'accuset* a affirmé ti»ut iniiorer de leui 
pr<*sence, soutenant qu’ils \ avaient ett* cachés 
par son ex-conjoint et prt*sumée<tmplice.

Lt* juttt* .Andre l’iaiile ne l’a tttutelois crue d’aii- 
cum* lacon. Laceiisée, a-t-il rappelé, a été 
contrediti* par des emphiyes du bat. et s(*s i*xpli- 
cations St* sont révt*lt*t*s invraist*ml»lablt*s. Si*s 
réponses, tians rensemble, tnit eonvaineu le ju- 
tïe qu'elit* nt* disait pas la vérité.

l nt* fois le verdict de culpabilité rendu par lt* 
jufje, la piiM ureure tit* la C’tturttnne, .\1' Nadine 
l>utM»is, a réclamé une pt*ined’empristinnement 
en dt* sentence, soulijniant la quantité de 
faux billets saisis t*t les perlt*s causées aux ettm- 
mt*rt,*ants par la mise en circulatitm de mttnnait* 
cttntrefaile. L’accusée a déjà été ctuidamnét* 
pour fraude, vttl, t*ffraction t*t utilisafittn d’unt* 
carte de crt*dit ttbtenue illéfralt*mt*nt. Klle avait 
toutt*fois ttbtenu son pardttn pttur ces infrac­
tions.

AUX É rUDES

Dt* stui ct'itt*. l’avtK'ate dt* l'accust'i*, .\1' Suzy (îuy- 
laint* (iapiion, réclamait la pt*ine avt*c sursis, se 
disant d’avis ([ue Line Harrette ne représente pas 
un tlannt*r ptiur la stæiélé. Klle est sur le pttint dt* 
ct»mplélt*r un baccalauréat universitaire et t*lle nt* 
côtoie plus stai t*x-ct>njt>inl, a ajtiuté .\r (îafjutin.

.\pi)t*lt*e à la barrt*. l’aecusée a confirme ces 
faits, indit)uant dt* plus tiu t*lle .i aecumulé tint* 
dette de 20 OOOS t*n prêts étudiants. Klle a re- 
et*mment biit un stapi* aupiés dt*s tipTesst*ui s 
sexuels au . st*i’\ict* dt* probation tlu palais dt* 
justice

«,lt* veux resit*r avec mt*s i*nfants>'. a-t-elle dit 
en larmt*s au inapistrat

Le jupe l’iantt* a finalemt*nt abtuitli* dans lt* int'*- 
me sens que .\1' Capnon \u cours des quatre 
mois de « prison » qu’elle purpt*ra tians la et»llt*c-

tivitt*, l’accusét* dt*\ ra dt*meurt*r à la maistin en­
tre 21 h et 7 h

Kilt* st*ra t*nsuitt* en prolmtitm durant un an. .\u 
cours tics six premit*rs mois, elle devra t*frec*tut*r 
.->(• ht*urt*s lit* ti avaux communautaires, elle qui dit 
fairt* tléjà du tM*névolat à l'oiptinisna* \'iol Seetmrs

Branchez-vous
sur Internet !

lOJogiciels 

50% de rabais
sur un cours d'Internet^ 

catégorie A chez

I

Obtenez tout cela à l'achat 
de la trousse d'Internet Microtec. 
Accès Internet : plan 10 heures à 9,95$, 

plan illimité à 26,95$.

IIIMTERIMET'

Une technologie humanisée
www.microtec.net

Abonnement par tetephone

^ COrsICEPX

C RI I .SEK - HORS I KRRF. - PATIO

Piscine creusée 
FIJI

16 X 28. Superficie 349 pi ca

7699^
PROMOTION

LUMIÈRE 
250 w

GRATUITE
FINANCEMENT DISPONIBLE \ PoUf UO tOmpS limité, 

sujet approbation crédit —

1451, rue Etna, bureau 103, Val-Bélair 842-7642

D JULIH LAM()NTA(;NE:
tivnaniisinc iM piofe^sionnalisme au 

^civile (le \us animaux de (ompaMnie

l Hôpital veicnnaire [.achapellc a dcsonpais 
le privilege de vous offrir Us Sons soins de 

Iulie [.arntmiaKnc, D.M.V

1 > 1 amoniaj^ne est diplômée de la Fadilié de 
medeiine vétérinaire de 1 Université de 
Montreal ^amt-Hvatmthe' depuis Au 
til des ans - - et notamment ^^râ^e a un intei- 
nat dt un an en milieu universitaire — elle a 
.uquis une extellenu experience elimque en 
médet me des petits animaux

I) Robert Lachapelle et son équipe stmt fiers 
de jXiUAoir compter sut son professionnalisme 
et surtout de mettre à votre serstce ses corn 
peieives son dynamisme et son sens du lia- 
vail Sien fait

Pour rendez-vous: 
65Î-2858

HÔPITAL ^ ^ ,
VÉTÉRINAIRE

LfiCHRPELLE ‘

AVIS .AVIS .AVIS .AVIS
POUR lA DUREE DES VACANCES

LES MERCREDIS ^ AINSI (^IJE

SOIR LES DIMANCHES
23-30 Juillet 20 - 27 Juillet
6-13-20 Août 3-10-17 Août

FERMÉ FERMÉ
1U>0IJVERTIJ

Retour à l’horaire normal 
à partir du dimanche 

24 août 1997

merci!

fflAGMin (MrUUPPE
637, Saint-Voilier Ouest, Québec, Tél. : 418-529-0024 

Stationnement facile et gratuit

279 'MA/PA 
LOCATION par mois/24 mois

Incluant entretien sans frais^

OU

r- FINANCEMENT* n

3,9 %
Achat

TOUTE BONNE CHOSE
A UNE FIN !

V OILS Ainiciic/ i|uo l'ctc tiiirc iiTujours cl t|uc cette 
offre inilwIlAhle de votre eonecs.sionnAirc \ WcIa 
sur Ia c>2e> l X dure Aussi longtemps?

Ini|x>ssihle! CesI |x>ur un temps limile seulement 
t|ue nt\s phx de ItKAlion et iaux de (itiAneemeni 
soûl A leur plus Iws sur notie [X’rfomiAnte lx.Tline 
fAmiliAle. Sails oublier t|ue Ia c»2c* 1 X esl dotee 
tl’une liste impressionriAnle d’cquipements de 
sérié t.|ui Ia rend eneore plus irresistible.

,\lors. Itx AlAire l>u pnT|srietAire. a \ oils tie ehtûsii. 
WaIs (Ailes vile. vo\e/ voire eoneessiontiAiie 
■WaaIa des Aujourtl’hui, cAr celle ofire risL|ue 
tie pAsser eneore plus \ iie i|ue l’ele.

I .fs ctniffsï^itmninrfs Ma/.tb» tlii OtiC'lx*!*

\UnlA 62b I \ 1997

lé 'no(f«>le iHuSlie bén» (i<l‘érpf t»! pU jtilicé a l'irn milK^bf séulenipol 1*1^7 tr =.1élé f4( S/^AAO'i Pou» ia tférsts-x* w ,ibon lé 7SG$ <■ rMnt fn.t.a' ité 1 iHKm*?* -d.ï ■ • jfipAl Jé IMS i
(l’HtéfAl s <H<’!i(Rjépüir ui> letT*'itllaél lusjii a IHiw'és mtMfAlésrHHfs‘)7b 19R/ -lupti’i afip- .1»* i *«<1*1'lé 'éiH Ma.’‘i léfM.la >m C«ttéi)“ '( .éit" b .. .m* .‘fit: fX-? * •sbi'mr. A^'-q.-îni yi 

lAiipig.wni ' .ifiu* il P(il(f1fé(i

EMPORTE-MOI

ikmpè tra* . J;-riî lé km é<1di!'iK’r>é' mmaififulatinn *sv»fancés éUakéS fn sus Pour l’achat cftaui 
spafJK'LMeispt ■ és.lélâi. le^slc ks péuvént va'é» saisir. ipsconcfssKXinam T-artamas reiUtcltont

http://www.microtec.net
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Trois ans à bourlinguer autour du monde
Deux jeunes quittent tout et partent à l’aventure sur un voilier

Brioittk Brkton

Le Soleil

■ QUÉBEC — Ils sont beaux, ils n’ont pas :U) ans et ils entament un 
voyage de trois ans autour du monde sur leur voilier de :t() pieds. Ca­
roline Meunier et Stéphane Dagimais admettent qu’ils sont chanceux. 
«On nous dit souvent que nous mangwns notre pain blanc avant no­
tre pain brun. Je réplique que nous avons fait un choix», raconte le jeu­
ne homme.

i^irtis du Richelieu le 4 juillet, les 
deux .Montréalais ont passé la semai­
ne à la .Marina de la Chaudière, à 
Saint-Romuald. Jeudi matin, ils le­
vaient les voiles vers l’île aux Cou- 
dres. En octobre, un ami se joindra à 
eux pour descendre vers les .\ntilles.

11 n’y aura donc pas de rentrée des 
classes pour Caroline. Elle a laissé 
son emploi d’orthopédagogue, mais 
compte correspondre avec les en­
fants de l’école Simone-.Monet. « Je 
serai sur la liste de suppléance enco­
re au retour ». Quant à Stéphane, 
qui a échoué un des examens du Bar­
reau. il remet à plus tard son stage 
dans un bureau d’avocats. « Ce n’est 
peut-être pas la meilleure chose à 
faire pour débuter une carrière, mais 
j’ai le goût de partir. Dans la vie, tu 
prends ta place dans le trafic ou tu en

sors. .Nous, on veut juste s’amuser ». 
Il a donc mis fin lui aussi à son emploi 
d'étudiant à l’hôpital Royal Victoria.

Le couple a tout vendu pour pouvoir 
réaliser leur rêve. Ils n’app»>rtent 
avt‘c eux que .Napoléon, un vieux 
chat de 17 ans. «.Notre bateau c’est 
notre maison». Caroline et Stéphane 
comptent vivre avec .'>00 $ par mois. 
« En ville, tu travailles pour consom­
mer. À l’ancre ou sur la mer, tu dé­
penses moins. Nous avons choisi 
aussi un parcours pas trop onéreux 
». Pour se faire quelques dollars, ils 
envisagent également de proposer 
des balades en voilier ou des sorties 
en plongée lorsqu’ils se fixeront à un 
endroit.

Les deux marins travaillent sur leur 
projet depuis deux ans. Caroline a dû 
l’an passé suivre des cours de voile.

lE SOLEIL JE«I< VAlLlEflES

Caroline Meunier et Stéphane Dagenaiu admettent qu'ils sont chanceux de 
pouroir partir ainsi à Varenture.

Le riialin, un voilier datant de 197H a 
nécessité également beaucoup de tra­
vaux. Encore cette semaine, le voilier 
a été immobilisé à cause de problè­
mes nuk'aniques. « J’ai perdu mes 
mains d’intello ». constate Stéphane. 
Confiant, il se dit que le voyage com­
mence en mouton mais se terminera 
en lion.

Les jeunes aventuriers ne voient pas 
leur voyage eomme une course autour

du monde. Bien au contraire. « .Nous 
naviguerons de faqon séeuritaire. 
Nous nous tiendrons à l’abri lorsque 
viendra le temps des cyclones », ont- 
ils promis aux parents inquiets de les 
voir partir. Ils prévoient avancer 
d’une centaine de milles par jour.

Caroline et Stéphane ne reviendront 
pas au Québec sur leur voilier. Ils veu­
lent le vendre en .Angleterre, au re­
tour. .Après avoir fait leur grand tour...

PONT-KOUüE

Le voeu d’une 
population

La population de h>nt-Rougi‘ a 
donné massivement son appui 
au comité qui travaille depuis 
un an pour obtenir un centre 

d’hébergement pour soins de longue 
durét* et un Cl.,i^' dans cette munici­
palité. Plus de JtMM) signatures ont été 
rwueillies cette semaine dans ce but. 
«C’est au-delà de nos espérances, a 
Indiqué .Mme .Madeleine IX*nis, [M»rte- 
parole pour le comité. l,a participa­
tion des gens fut enthousiaste. 
.Aujourd’hui, nous savons que c’est le 
VEK'u de toute une population». I^e 
comité préparera un dossier étoffé 
qui sera présenté à l’automne au 
député-ministre Roger Bt>rtrand ainsi 
qu’au ministère de la Santé et des 
St*r\'ices s<K*iaux. Le comité veut que 
la population vieillissante de IMnl- 
Rouge puisse recevoir les soins dont 
elle a besoin d’une manière adéquate 
et surtout sans être obligée de s’ex­
patrier faute de ressources. Cette 
démarche survient peu de temps 
après que la région de l’ortneuf eut 
requ 15 millions$ du gouvernement 
pour agrandir et rénover cinq éta­
blissements de santé situés à 
Donnacona, Saint-.Marc-des-Carriè- 
res, Saint-Casimir et Bortneuf.

l

iciuidation

0 $ COMPTANT
transport et préparation indus

por mois, 
location 
48 mois’

offre d'une durée limitée

ou financement 
à Rachat 3,5 %"

Spécial 
climatiseur 

16,95$' 
par mois

direction assistée • banquette arrière à dossiers rabottobles 60/40 • essuie-glace à balayage intermittent • appuie-têtes à l'arrière '
• téi^ommande d'ouverture du panneau de réservoir tenjoliveurs de roue complets • télécommande d'ouverture du coffre 

MÎte manuelle 5 vitesses • moulures protectrices latérales • montre numérique • rétroviseurs jumelés à télécommande

Programmes de location et de tinancement au détail de Toyota Canada Inc sur approbation de crédit par Toyota Crédit Canada Inc Immatriculation assurance et taxes en sus 'Ottre valable pour les modèles 1997 Tercel AC51LM CA 
Premier versement de 224 49$ et dépôt de garantie de 225$ exigibles au moment de la livraison Basée sur un maximum de % 000 km Des frais de 7c /km s'appliquent pour les kilomètres excédentaires "Offre de financement de 3,5% applicable 
sur tous les modèles Tercel 1997 tCetle offre de climatiseur est applicable seulement sur la location d un modèle Tercel 1997 neuf Photo aux fins d'illustration seulement Détails chez votre concessionnaire Toyota participant

Votre concessionnaire

® TOYOTA
TU M’EPATERAS TO U J O U R S !
VOTRE CONCESSIONNAIRE

Boulevard Lexus Toyota
120 rue Marais 
Québec
Tél 683-6565
Du-beau Toyota
911, boulevard Pie XI 
Thetford Mmes 
Tél 338-6968

Futuroto
279, rue Saint-Jacques 
St-Raymond, Cté Porineuf 
Tél 337-6745
Garage Gérard Lagrange
456 Route 277 
Lac Etchemin 
Tél 625-3651

Montmagny Toyota
140. boul Taché ouest
Montmagny
Tél 248-2323
Métivier Toyota
160 route Kennedy 
Lévis
Tél 837-4701

St-Georges Toyota
8865. boul Lacroix 
Saint-Georges-de-Beauce 
Tél 227-1330
Ste-Foy Toyota
2777 boul rlu Versant Nord 
Québec
Tél 658-1340

Toyota Charlesbourg
6070. boul du Jardin 
Charlesbourg 
Tél 623-9843

TOYOTA EXTVA ATTTNTTVE
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Coupable de voies de fait graves : 14 mois de prison
Ian Bi ssikkks

To / / // h (trot i O H s lire i ii I e

THKTFOBl) MINKS — Au départ ac­
cusée de tentative de meurtre, de 
voies de fait causant des lésions et de 
voies de fait avec une arme sur la per­
sonne de son mari, la Thetfordoise Mi­
reille Duval-Hamel a déposé hier un 
plaid<»yer de culpabilité à une accusa­
tion de vc»ies de fait tfl-aves pour fina­
lement écttper d’une peine d»‘ 14 mois 
d'emprisonnement.

Le juffe (Mlles (iarneau de la cour du

(Juébw, a accepté de commuer le chef 
di* tentative de meurtre en v»»ies de fait 
f,Taves en plus de retirer les deux au­
tres aceusations qui pesaient contre 
cette femme de 4;f ans. Une fois purgée 
sa pt'ine d’emprisonnement, elle devra 
toutefois se soumettre à une ordon­
nance de probation d’une durée de 
trois ans asst»rtie de nombreuses 
conditions, dont celles de suivre une 
psych(tlhérapie, de resptH-ter st*s pres­
criptions médicales et de ne pas possé- 
dei- d’armes pendant dix ans.

Duval-Hamel, qui avait une feuille

de n»ute déjà bien garnie, avait été 
déclarée apte à subir son pntcès re­
lativement à ces accusations après 
avoir complété une batterie d’évalua­
tions psychiatriques. Ses antécé­
dents incluent le vol, la fraude et l’al­
cool au volant et elle avait été décla­
rée non responsable pour cause de 
troubles mentaux d’une accusation

niOUVEAV fJVF/iV UNE ÊOLUTION 
tiAUX POIL§» §UPERFLU§

Épilation définitive au laser
L'epilation entre dans une nouvelle ere grâce aux nombreuses 
années de recherche scientifique sur le sujet 
Le laser peut maintenant éliminer les poils indésirables de 
fa(,on 
sécuritaire
Le traitement est simple et ne nécessite aucune anesthésie: 
les poils sont éliminés sans aiguille, uniquement par laser

Autres services:
•••► Laser CO2 •••► Liposuccion •••► Microgreffe 
__ pour les ri^s des cheveux

Clinique médico-esthétique Dr Richard Dubois, M.D.
* Membre de: - federation des médecins omnipraticiens du Québec 

- Société française de lipoplastie
2480, CHEMIN SAINTE-FOY (COIN DU VALLON), BUREAU 270, SAINTE-FOY 658-8949 5,

(sans frais) 1-888-658*8949 i

d’introduction par effraction en

Klle avait été arrêtée à son domicile 
de Thetford-Sud au début du mois de 
juin après avoir poignardé son mari à 
deux reprises au thrrrax pendant qu'il 
dormait dans le garage adjacent à la 
résidence. Klle avait elle-même appelé 
les policiers, arguant que son époux 
l’avait violentée. I ne fois rendus sur 
place, les prtliciers avaient cependant 
vite crmstaté que Duval-Hamel était 
rtq>resseur et non la victime.

L'homme de 4(i ans avait été soigné pai­
sa filie à la suite de l’agression pour en­
suite être transporté d’urgimce au Cen­
tre hospitalier de la région de L’.\mian- 
te. 11 avait lui aussi des antta-édents ju­
diciaires de voies de fait, menaces de 
mort, méfait, bris d’engagement et bris 
de pi-obation. Le couple qu’il forme avw 
Duval-Hamel était rwonnu pour avoir 
des problèmes depuis de nombreuses 
ann(H‘s puisque U's [Ktliciers avaitait dt'- 
jà dû intervenir à la résidence du Che­
min des Monts par le passé.

I EnvironntfTMnt Can«<to 
Environment Ceneda

AUJOURD'HUI
Maximum 
aujourd'hui; 19
Minimum ^ 
la n\ï\\. Q
procnaine :

OFFRE
INCROYABLE!

'/‘TFi'r
Nuageux avec éclaircies 40% 
de probabilité d averses 
Frais Vents ouest 20 à 40

Maximum_ _ _
le jour 22 

_ Minimum
■■■ la nuit: 12

Ensoleillé avec passages 
nuageux Vents du nord-ouest 
de 15 à 30 km.'h

Le Centre Jardin Hamel a un

Problème qui tourne à votre avantage
Notre pépinière de production produit trop.

Nous avons donc décidé de vous faire profiter de notre succès ce qui représente de

GROSSES ÉCONOMIES
SUR ARBRES - ARBUSTES - CONIFERES

B; L ^
f^r»d«ricton fHalrlai

___ «yrvaThuoÿjrBTy . Müÿÿ^i / •

CHRYSLER/PLYMOUTH JEEP, EÂGLE CAMIONS DOOGE
EdrtvbBlof

SaikalcorvST-MICOLAS 831-2050

O
c

Lake City

Front froid front stat.onnaife

Basse pression ® Haute Pression

PREVISIONS REGIONALES

Prévisions maritiines
Donnacona à Tadoussac 

Vents NO â 015 a 25
noeuds. Bonne 
visibilité.

P H^vre St-Pierre
J i., . i) Nuageux

Sept-lles 1810
Pgs'Averse
18/11 _ -■

Baie-Contyau
Pos/Averse 
21/11

Chicoutimi
Pos/Averse 
20/8

^''fiimouskl
Pas, Averse 
21210-

• ! P
Rivière-ii-l ‘

Madrid-.—«-rjÉLa.: a*. - . .
Québec
Ciel varia 
19/9

Thetfom
rel vaàlbli 
3/1»

Sherbr 
• Crel vauÉiB 

?3«

Mexico
Moscou

Indice de danger des feux de foret
Réserve faun

New DelhiTrois-Rivières
lel variable 
2/10

Baie-Comeau 
Sept-lles 
Bas St-Lau 
Matapédia 
Matane 
Baie-des-Ch 
Ga^

New York
des Uur
Beauce
Porineuf
Charlevoix
Saguenay
ForesMIle

ALMANACH QUOTIDIEN

Maximum hier 
Minimum hierEPINEHE DE NORVEGE (Picea Abies) 90 cm. cour 49,99. Spécial 29,99 

ÉPINETTE COLORADO (Picea Pungens Bleu Select) 175 cm, cour. 180. Sp 108 

200 cm, cour 200. Sp 120.
ÉPINETTE BLANCHE (Picea Glauca) 70 cm, cour. 24,99 Sp. 14.99 

PIN NOIR D'AUTRICHE (Pinus Nigra Austnaca) 70 cm, cour. 42,99. Sp. 25,79 
PIN BLANC (Pinus Strobus) 70 cm, cour. 42.99. Sp. 25.79 
ÉRABLE DE NORVÈGE (Acer Platanoides) 40 à 70 mm. cour de 120 à 280 Sp 72 à 168 
FRÊNE PATMORE (Fraxmus Penh Patmore) 30 à 80 mm. cour 79.99 à 300. Sp 47.99 à 180 

FRÊNE NOIR (Fraxmus Nigra Fall Gold) 55 a 80 mm. cour. 200 à 300 Sp. 120 à 180 

SAULE PLEUREUR PRAIRIE CASCADE (Salix X Prairie Cascade) 200 cm a 90 mm. 
cour 49,99 à 250. Sp 29.40 à 150
TILLEUL À PETITES FEUILLES (Tilia Cor Greenspire) 25 à 90 mm, cour. 54,99 a 350 

Sp 32,99 4 210
TILLEUL À PETITES FEUILLES (Tilia X Flav. Gtenteven) 25 à 90 mm, cour 54,99 

à 350 Sp 32.99 à 210 
ORME D'AMERIQUE (Ulmus Americana) 25 à 40 mm. cour. 79.99 à 150. Sp. 47.99 à 90

Normale le |our 
Normale la nuit

Indice UVB:6.8
Coup de •oloil 
{en minute»)

Record max. pour au),: 33 
Record mm. pour auj.: 8 I tBBiaii
Pluie (jusqu'à 13h00 hier)
CemoiS-ci: 614 mm
L an dernier: 109 9 mm
Cet été. 208.8 mm
Été dernier: 326.2 mm

30
20

%

%

CÈDRE SMARAGD (Thuya Smaragd) 100 à 200 cm. cour 29,99 à 79.99, Sp. 20.99 à 55.99 
AMÉLANCHIER DU CANADA (Amelanchier Canadensis) 150 cm à 35 mm. cour. 59.99 à 

150 Sp 41.99 à 105
ERABLE ARGENTÉ (Acer Sacchannum) 30 à 70 mm. cour 59,99 à 110. Sp 41.99 à 77

LILAS IVORY SILK (Synnga Ret Yvory Silk) 250 cm a 60 mm. cour 89.99 à 350 
Sp 71.99 à 280
HYDRANGÉE PEE GEE (Hydrangea Pan Grandillora) pot de 2 gal. cour 17.99 Sp 14.39 

HYDRANGEE UNIQUE (Hydrangea Pan Unique) pot de 2 gal. cour. 17.99 Sp 14.39 
HYDRANGÉE ROSE (Hydrangea Ser. Preziosa) pot de 2 gal, cour. 19.99. Sp 15.99 

BOULEAU DU KAMCHATKA (Betula Alba Kamchatika) 200 el 250 cm. cour 54.99 el 
59,99 Sp 43,99 el 47.99
BOULEAU NOIR HÉRITAGE (Betula Nigra Hentage) 45 à 60 mm. cour. 150 à 200.

Sp 120 also.

Profitez-en pour 
remplacer 

les arbres abîmés 
par l’hiver

L’ANCIENNE-LORÈTTE 
6029, bout. Hamel 

BEAUPORT 
1350, boul. des Chutes 

LÉVIS
4800, bout, de la Rive-Sud 

CHARLESBOURG 
1169, 80e Rue Est 

SAINTE-FOY 
Halles de Sainte-Foy 

INTERNET: 
jardinhamel.com

?
I

SPIRÉES: ARGUTA. LITTLE PRINCESS. GOLDMOUNO. FROEBELLI. 
SNOWMOUND. FLAMING MOUND. WATERER. GOLDEN PRINCESS

Pot de 2 gal. cour. 12,99
SPIRÉES: SNOW WHITE. SNOWMOUND. GOLDFLAME. FROEBELLI. 
FLAMING MOUND. ARGUTA. ALPINA. GOLDEN PRINCESS. GOLDMOUNO. 
WATERER. LITTLE PRINCESS Pot de 1 gal, cour 8.99 à 10 99
POTENTILLES: MOONLIGHT. YELLOW GEM. MT-EVEREST. ABBOTSWOOD, 
JACKMANII. GOLDSTAR. GOLDFINGER. FARRERI (1 gel) FRUTICOSA (2 gal) 
pot de 1 gal. cour 8.99 pot de 2 gal. cour. 12.99

En vente jusqu'au 30 juillet 1997 ou jusqu'à epuisement des stocits. 
Seulement certaines variétés disponibles aux Halles de Ste-Foy.

centre jardin

HAMEL

Ensoleille 

Max: 23 Minrl2

AU SOLEIL
Atlantic City 
Boston 
Cape Cod 
Daytona Bch 
Hampton Bch 
Miami 
Mynie Bch 
Ocean City 
Old OfChaid 
Orlando 
Plattsburg 
Virginia Bch 
Wells 
Wildwood

Soleil 30'18 
Soleil 27/14 
Soleil 3314 
Soleil 32 22 
Soleil 3211 
Orages 32/25 
Soleil 31,?3 
Soleil 30/18 
Soleil 32/11 
Soleil 33'22. 
Soleil 3V09' 
Soleil 35/21J 

Soleil 32/11r 
Soleil 32/11'

AU CANADA

Yellowknite
Whitehorse
Vancouver
Edmonton
Calgary
Saskatoon
Regina
Winnipeg

Soleil 24/14. 
Averse 20/8' 
Soleil 23/14’ 

Soleil 23/15. 
Soleil 24'9' 
Soleil 24/141 

Soleil 25/15, 
P/Ng 27/15'

Thunder Bay PTilg 24/11 '
Toronto Soleil 23/12
Ottawa P-Ng 23/14
Fredericton Soleil 24/10
Charlotle Averse24/10( 

Saint-Jean Nua 23/14

DANSLEMQNDE'

Amsterdam Soleil 
Belling Soleil 
Berlin Nua 
Buenos Anes Soleil 
Londres Soleil 
Los Angeles Soleil 

Soleil 
Nua 
Soleil 
Pluie 
Soleil 
Soleil 
Soleil 

Washington Soleil

LES MARÉES

22/13,
29/22-
19/15

13/2
24/13
22/17;
3^'15
25/15'
21/11
33/25;
30/181
22/14
28/14,
36/21

20jull. 26juil 03 août 11 août 
Lune: lever: 19h56 coucher: 04044 I

F]tats des routes — Info-travaux, t)4:M)830

Sept-llci RImouiki .
0th35H3 0m 02h00 H 4 2m
08h10 6 0 4m 08h4Û B 0 6m
14h05H2 3m l4h35H3 5m
19h50B0 4m 20h25 B 0 7m

Demain Demain
02h20 H 3 2m 02h45 H 4 5m
08h55 B 0 2m 0%20B0 4m
14hMH2 4m 15h15H3.7m

Qutkic Gtonplnti
01h20B0.3m 04h25 B 0 9m
06h25 H 5 4m 08h55 H 3 5m
14ti20B0.3m 17h30B11m
l8h55H4.6m 2lh30H3.1m

Otmaiii Demain
02hl5B0 3m 05h15B1 Om
07h10H5 7m 09h40H3-7m
15hl0BO2m 18hl5B1 1m’

R^'gio dos rente's 
du C.?uél>et VOUS DEMENAGEZ?
N'oubliez pas d'informer la Régie des rentes 

de votre nouvelle adresse même si 
vous utilisez le dépôt direct.

Voici comment faire...
Prestafions du Régime de rentes du Quebec

Si vous déitK-naKf / et que vous rveeve* une rente du Régime de rentes du Québee. vous devez 
iiviser ilircsicmenl la Régie de vola- changeiiKnl d'adresse

Of Vous pouvez nous téléphoner sans frais :Vous poinez nous écrire :

Régie des tentes du Québec 
t'asc postale 52(X)
Québec (Quebec) GI K 7S9

pour la région de Québec IS.5
pour la région de Montréal 87.1-24.1.1 
ailleurs au Quebec I 8(X) 461 .5 IK.S

Allocations d’aide aux familles du Quebec

Si v«His déménage/, et que vmis reeevez suit :

- l'alUvaiion familiale
- l'alliK'ation pour jeune enfant
- l'alUKaiion 4 la naissance
- l'all(Kalion pour enfant handicape

Vous dcNcz communiquer votre nouvelle adresse au Service île la prestation tiscalc pour entants 
de Revenu Canada, qui informera la Régie des a-nies desehangeiiK'nlsquc vous lui autvz signales

(S|4) 446-4558 (région de Montreal) I 8(8) ‘)54.228,5 (ailleurs au Quebec)

t'es renseignements serviront à vous eonlaeter avant l'entrée en vigueur de la nouvelle allo- 
ration familiale prévue pour le I" septembre 1997.

Dépôt direct
Si vous changez de eomple mi d'élablissemeiil rinaneier. vous devez remplir uni- nouvelle for 
Ulule d’ins, rqvtuvu *iu depiM dire, 1 Veuille/ altendie d ,ivon eu un prt'iiuei verseiik'iiI .1 vl'ire non 
veau eomple av.iiil de leriiier I ancien

La foi mule ifinseiiplion est oiterle ilans les etablissements tinaneiers, les bureaux vie 
Gommiinie.iln'n Quebec et les centres île service a la clientele de la Régie îles renies

Québec
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LA CAPITALE ET SES REGIONS

ACCIDENT DANS LE TUNNEL SAMSON

L’alcool serait le principal responsable
: Hl (iO Dt MAS_________ _

' Le Soleil

■ QUÉBEC — La police de Québec croit fortement 
que l’alcool soit le principal responsable du violent 
face à face qui a blessé sept jeunes hommes de 17 à 
21 ans, jeudi soir dans le tunnel Samson, à la hau­
teur du palais de justice. Un prélèvement sanguin a 
été effectué sur le conducteur « suspect » mais les ré­
sultats ne seront pas connus avant la semaine 
prot’haine.

« Le conducteur dégageait une forte 
haleine de boisson et (,*a ne venait 
sûrement pas de son linge, raconte la 
porte-parole de la Sûreté municipale 
de Québec. Darie Bertrand. Nous 
avons également trouvé des bou­
teilles de bière à l’intérieur de la Ca­
valier. »

Jeudi vers 22 hlO, une Chevrolet Ca­
valier de couleur blanche roulait en 
sens inverse dans le tunnel Samson. 
Signalisation déficiente ou inatten­
tion ? C’est l’enquête de la police qui 
déterminera pourquoi exactement le 
véhicule s’est engagé dans la mauvai­
se direction. Quatre jeunes hommes 
de La Baie, au Saguenay, prenaient 
place à l’intérieur de cette voiture.

Le conducteur de la Cavalier, roulant 
en direction sud, n’a pas réussi à évi­

ter la Mazda 32J grise qui 
s’en venait droit sur lui dans 
la courbe du tunnel. Trois 
adolescents de la région, 
âgés de 18 et de 19 ans, se 
trouvaient à bord du deuxiè­
me véhicule. Les cisailles de 
désincarcération ont été né­
cessaires pour dégager les 
sept jeunes hommes de leurs 
automobiles fortement en­
dommagées par l’impact. Les 
tK'cupants de la Mazda prove­
naient de Beauport, Québec 
et Boischatei.

« 11 y a eu deux blessés ma­
jeurs dans l’accident, mais 
leur vie n’est pas en danger.
Trois autres sont toujours 
sous obser\ation et les deux 
autres ont obtenu leur congé 
de l’hôpital », poursuit Darie 
Bertrand.

Le conducteur saguenéen souffre de 
blessures graves de même qu’un des 
passagers de la .Mazda.

SIGNALISATION ADÉQUATE
Selon la Sûreté municipale de Qué­

bec, la signalisation à l’intérieur du 
pont-tunnel Samson était adéquate. 
Chacun avait sa flèche verte et la voie 
du centre était fermée à la circulation. 
«Ça arrive qu’il y ait des accidents

C0a»»0«ATI0N SPECIALE STEPHANE VEHBEAULT

le* blessés sont restés coincés de longs moments 
dans les loitures accidentées, ù

dans le secteur mais ce n’est pas une 
artère vraiment problématique », 
constate Darie Bertrand.

Le pont-tunnel Joseph-Samson a été 
inauguré en 1984. « Depuis 1990, il y a 
eu quatre accrochages, sans blessés, 
dans le tunnel, rapporte un porte-pa­
role de la ville de Québec, André Sa 
vard. De plus, la Ville n’a jamais re(;u 
de plainte concernant la signalisa­
tion. » Ü^leide^

RIEN A PAYER AVANT L’AUTOMNE

PENTIUM D’INTEL
166 MHZ

'FRITON II 512 K ( ACIIE M MO RAM l-.IK)
■ PROCESSEUB 

PENTIUM' 166 MHZ D INTEL 
' 3? Megs RAM EDO
> Disque rigide de 17 GIG
> Carie video 64 Oils 1 Mo MPEG 
' Momleur 14 po SVGA couleur
> CD RDM 16 X
• Clavier Windows 95 tr
> Windows 95 français inclus

Souris
Carie de son 16 6ils 

> Haul'parleurs 
de 60 walls INCLUS

livraison et
INSTALLATION
GRATUITE

( si-.i )

146^
I 4R ntms 

Cteditlink

FAX MODEM 
33.6 K

\BE&r^tT9i 89*
POUR 399*

OBTENEZ UN ÉCRAN
17 POUCES DAEWOO

ru P- tTWjr do U poBCW du »y»téP»r ai>iN»o;.p

’ ( iHldllMIlKIcl .4 I 'IIH" 
‘ iiiqwT Hh'Ii |)i-|miiii

■i .In l.r l.*C" bi''l I"' »■ 
,rlll> ML-lTi II ill'G Ollll»' ' P

52«r«3?QUEBEC, 2 S»int Je»n 524-8431 MARCHANDS AFFILIES

tno-unn MîTÉo-iiiRn Mtno-utm PRIX lOUI lA NORMAlt
Gitorade, 

Gatorada Frost 
9S0mL 

savfurs variées
Crème glacée CaKade 

2 L, saveurs variées

MXMtntM

Su(on glacé tricolore 
Nestlé, 75 mL

STixHfntw

NèRhKkvUqtr 
NiiwiulHV^^

ftm

Caisse de 12
lotrttWncoiMfMft

Fau de source 
naturelle Naya, 1,5 L

l’été s’annonce Irais jusqu’au 1 août
Le plus important réseau ÉPANNEURS AU QUÉBEC

DÉPAM-tScoMHE ! provi-Soir
COUCHe-TRRD
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COUABORATION SPfC'ALE ANMF jAlNT PIERRE

La route 138, sur la Côle-Nord, s’est sectionnée à de nombreux endroits, isolant entièrement des localités déjàprUées de communications téléphoniques.

Souvenirs tragiques
La nature déchaînée a fait cinq victimes sur la Côte-Nord

Annik St-Pikrrk
Co Udborat ion s pédale

■ BAIE-COMEAU — Sur la Côte-Nord, les pluies torrentielles d’il y a 
un an ont marqué trauquement, avec la mort de cinq personnes em­
portées par les cours d’eau déchaînés. La route 138 s’est sectionnée à 
de nombreux endroits, isolant entièrement des localités déjà privées 
de communications téléphoniques.
Les fortes précipitations des 19 et 29 
juillet 1999 ont causé passablement de 
dommages sur la Côte-Nord. De sim­
ples petits cours d’eau se sont vite 
transformés en torrents, ce qui a cau­
sé le sectionnement de la route 198 à 
au moins sept endroits, entre Haie-Tri­
nité et Port-Cartier.

C’est là que cinq personnes ont péri, 
dans la nuit du 20 juillet 1996. Le 
chauffeur d’une camionnette, origi­

naire de Montréal, circulait sur la rou­
te 198. Il n’a pu percevoir que la route 
était coupée à la hauteur de Ri\ièr('-Tri- 
nité et a sombré avec son véhicule dans 
une crevasse de 90 pieds de profondeur. 
Un couple de Sept-îles et leur bambin 
de 18 mois sont morts de la même façon. 
Ix'ur véhicule a été emporté vers le fond 
de ce ravin et ce n’est que lorsque les se­
cours ont pu se rendre sur place, le len­
demain, qu’ils y ont découvert les corps

noyés d’Eloi Méthot et de sa conjonte, 
Carole (îagnon, toujours prisonniers de 
leur véhicule avec leur fille dohannie. 
Une dame de Pointe-aux- 
Anglais, Murielle I*aquet, a 
été enqwrtée par un cours 
d’eau gonflé lorsqu’elle ten­
tait de trouver refuge pour 
s’abriter. Elle est morte sous 
les yeux horrifiés de son ma­
ri. Son corps a été repêché 
par les secouristes, quel­
ques heures plus tard.

Ces pluies diluviennes se sont 
abattues pendant trois jours, faisant 
des ravages et forçant l’évacuation de 
plus de 4000 personnes isolées en fo­
rêt. L’équipe d’urgence de la Sécurité 
civile n’a pas lésiné devant la gravité 
de la situation. Les évacuations ont 
été faites en hélicoptère aussi rapide-

Emportée 
sous les 

yeux
horrifiés de 

son mari

ment qu’il le fallait. IVndant que la Cô- 
te-.\'ord se retrouvait entièrement iso­
lée en raison du sectionnement de 

l’unique route la reliant au 
reste du monde, le niveau de 
l’eau des barrages montait 
dangereusement. Heureu­
sement, aucun n’a cédé 
mais quelques-uns ont tout 
de même donné des sueurs 
froides aux autorités.
11 fallait organiser le trans­

port de denrées alimentaires et favo­
riser le départ ou l’arriv'ée des 
milliers de touristes prisonniers à un 
endroit ou un autre du territoire nord- 
côtier. Un navire a été nolisé pour as­
surer ces déplacements jugés essen­
tiels. Pour le reste, il fallait attendre 
que la route soit temporairement re­
faite, ce qui a nécessité quelques

jours de travaux intenses. Les autori­
tés ont dû aménager une voie de 
contournement à la hauteur de la ré- 
sene aut«»chtone de Betsiamites pour 
assurer la circulation automobile.

Le bilan de ces deux journées infer­
nales est très lourd, avec la mort de 
cinq personnes. Quant aux répara­
tions de la route, des travaux sont en­
core en cours, un an plus tard.

Des centaines de propriétaires de ré­
sidences sont par ailleurs toujours en 
pourparlers av-w les autorités gouver­
nementales pour des dommages cau­
sés à leur propriété ou à leur terrain.

L’été 1997 est même marqué par plu­
sieurs glissements de terrain d’impor­
tance qui seraient attribuables à ces 
inondations d’il y a un an. Ces pluies ont 
inévitablement érodé le sol qui est deve­
nu très instable à certains endroits.

RECOURS COLLECTIFS

Ça démarre
SKR(iK LKMKI-I.V

Le Quotidien

ÇHICOUTLMI — Les diverses actions intentées par des 
groupes de sinistrés de la région en sont encore à leurs éta­
pes préliminaires, un an après le déluge qui a affecté la po- 
pnlation saguenéenne. D’autres poursuites pourraient en- 
C«fe être logées contre le gouvernement ou des compa­
gnies privées ainsi que leurs assureurs, le délai pour les 
W.scrire expirant trois ans après les événements.
‘ iVois grands groupes ont pris de l’avance. Le Comité des si- 
nislrés a organisé le premier groupe touché par le déverse­
ment du réservoir du grand lac Ha ! Ha ! et de la rivière Ha ! 
Ha ! jusqu’à 1^ Baie. Conseillé par un avocat montréalais. Me 
Yves lÆUZon, il a franchi aver; succès la première étape du fi­
nancement de son action par le fbnds d’aide aux recours col­
lectifs. Me Lauzon est le seul qui vise une compagnie privée, 
la Stone Consolidated (aujourd’hui Abitibi Consolidated), 
comme gestionnaire et propriétaire.

La seule procédure à avoir franchi l’étape consistant en 
l’autorisation du rwours collectif, est celle des sinistrés des 
rivières aux Sables et (Ihicoutimi, dans lesquelles a débordé 
le réservoir du lac Kénogami. ('e recours intéresse environ 
10 600 réiiamants, propriétaires et l(x*ataires d’immeubles. 
Ils sont représentés par .lean Ix'may (un sinistré) et Me Ser­
ge Simard pour faire cause commune contre le gouverne­
ment du Québex' et la Société immobilière du Québex* (SIQ).

D’importantes questions de droit seront à débattre dont 
celle, fondamentale, de savoir s’il y a eu « force majeure » 
ou Art nfdod qui « résulterait d’une quantité de pluie telle 
qu’on n’en a jamais vue depuis l’invention de la météorolo­
gie». Il faudra aussi déterminer si des résidents se sont 
établis trop près des cours d’eau, légalement ou non. ayant 
peut-être ainsi accepté tacitement un certain ri.sque.

Quant aux autres propriétaires de barrages situés plus 
en aval sur ces rivières, Elkem, Hydro-Québec pour deux 
ouvrages, et Abitibi Consolidated, le gouvernement aura la 
possibilité de les inclure comme mis en cause pour les dom- 
magi's situés plus bas.

D’ici à ce que les responsabilités du gruivernement et des 
propriétaires de barrages soiemt réparties, le gouvernement 
et la SIQ demeurent liés solidairement. Le jugement établit 
aussi qu’il sera toujours temps de considérer l’effet de l’ai­
de gouvernementale sur le montant des dommages à payer.

Avant la tenue du procès, dont la date reste à fixer, il fau­
dra accumuler des tonnes de données à l’aide de question­
naires et d’études confiées à des spécialistes. Le jugi'ment 
ouvre aussi la p(*rte petur se procurer des renseignements 
précis et indispensables, actuellement compilés au gouver­
nement ou dans les municipalités.

Bar ailleurs, .ô.ôO réclamants affectés par la variation du 
niveau du réservoir lui-même sont représentés par l’avo­
cat .S<'rge H. Simard, qui estime qu’il reste beaucoup de tra­
vail à faire avant d’att<'indre l’indemnisaticm des récla­
mants. Il a mis sur pied une ligne Info-sinistre — .ô49-72!)9

v-pour aider ses »**x'nts.

Le Saguenay 
se souvient... en 
faisant la fête

CHRISTINK TRHMR1..VY

' .J-A.

'’H*.'

LE SOLEIL. CLÉMENT THIBE/LULI
La petite maison blanche, désormais célèbre, attire beaucoup de curieux.

UnsMii 
Muhait: 

surtout pas 
de pluie!

^^âSt«-Taillon
JZL Sl-Mazalra

St-Féltctaa"Ixic St-Jean

T

Robarval^
Val-Jalbart

i Riv. Shipshaw| j

St-Ambrolfp
'«ma - 5«iW»S ^McSl .

Deabiens

■ fftK- 
[ 'Bouchette

Jonqulire/—

I Riv. C)iicoutlmi|
Riv. aux Sables! . Riv. des HalHal |

QUÉBEC
1

a dénombré:
' 5 pertes de vie
• 15 800 personnes évacuées
• 63 municipalités sinistrées
' 3500 familles touchées par d’importants 
dommages matériels.

IGRAPMtE PC If SOR':

Le Quotidien

LA BAIE — « 11 pleut, il mouille, c’est la fête à la gre­
nouille... » C’est de cette petite comptine que s’est inspiré 
le comité organisateur pour choisir le thème de la fête po­
pulaire qui commémorera le premier anniversaire du dé­
luge en fin de semaine, à La Baie.

«C’est la fête à la grenouille» se déroulera aujourd'hui et 
demain dans le secteur Saint-Alexis de (îrande-Baie. Ini­
tiée par le Musée du Fjord et Ville de La Baie, cette grande 
fête se veut une occasion, pour toute la population, de vi­
vre collectivement le rappel des tragiques événements de 
l’an dernier. « Nous ne voulions pas donner un ton morbide 
ou triste à cet anniversaire. Nous avons plutôt insisté pour 
qu’il y ait des activités pour la famille, les jeunes et les aî­
nés, que tout le monde ait l’occasion de se rencontrer et, 
contrairement à l'an passé, de s'amuser les 19 et 20 juillet», 
explique (îuylaine Simard, directrice 
du Musée du Fjord.

Les organisateurs travaillent depuis 
janvier à l’organisation de cette fête 
pour laquelle un budget de 15 000$ a 
été débloqué. « Nous sommes partis de 
presque rien mais chaque fois que 
nous avons fait appel à quelqu’un pour 
un service ou pour du temps, nous avons toujours obtenu 
un oui. Une centaine de bénévoles ont accepté de nitus ap­
puyer. Il y a même des fonctionnaires de la ville qui seront 
en vacances en fin de semaine mais qui viendront nous ai­
der sur l’un des sites de la fête. C’est vraiment mer­
veilleux». lance Mme Simard.
Cette dernière constate que l’esprit d’entraide communau­

taire qui s’est manifesté lors du délugi* n’est pas mort. «Ça 
fait aussi partie de l’esprit de la fête: \i\Te ensemble des é\’é- 
nements heureux, cette fois, mais en profitant de ce nouvel 
esprit de solidarité, (’’est une fête pour marquer le courage 
des gims, la fête d’une grande famille qui se retrouve.»
Plusieurs activités sportives, culturelles et communau­

taires sont prévues. Quelque 25 organisations partici­
peront, dont la Base de Bagotville qui fera des démonstra­
tions d’une opération de sauvetage.

L’aspect dramatique de cet anniversaire sera abordé de 
façon sNinbolique par trois cérémonies. « Nous avons rete­
nu la symbolique de l’eau. Il y aura des présentations où 
l’on marquera le passage d’une ri\1ère destructrice à une 
rivière amie. Il s’agit de porter un nouveau regard sur 
l’eau, qui doit redevenir un facteur de fertilité et de vie qu’il 
faut resptxdcr. Il faut prendre soin de la rivière pour qu’el­
le prenne soin de nous», avance Mme Simard, qui ne 
souhaite qu’une ch*)so : « Surtout pas de phiie ! »



Un cas de harcèlement 
sexuel éclabousse à 

nouveau Tannée
Une affaire gardée secrète 

pendant quelque temps
■ (JACJETOWTsi. N.-B. (IX’) — Une affaire de haiwlenient sexuel sur­
venue à la base militaire de (îa^'town. au Nouveau-Brunswiek. et ^r- 
d(X seeivte jusqu’ici remet une fois de plus en cause l’intei^’ild du sys­
tème judiciaire des Forces armét's canadiennes.

l'ne sourec anonyme a mis les mé­
dias du Nouveau-Brunswick sur la 
piste, mais les responsables militai­
res ont refusé d’en rajouter, il a fallu 
attendre hier, alors que le brifïadier- 
fïénéral Cameron Ross quittait le 
commandement de la ba-se, pour qu’il 
révèle quelques détails de ThisUdre.

Le britradier-fîénéral a confié 
qu’une enquête avait été menée 
après qu’une femme membre des 
Forces armées eut déposé contre des 
officiers des plaintes de harcèlement 
sexuel et d’abus d’autorité.

.M. Ross a ajouté qu’un «comité 
consultatif sur le harcèlement », ré­
cemment mis sur pied et constitué de 
six officiers, a confirmé que certai­
nes personnes avaient effectivement 
harcelé la plaitrnante, mais que nul 
n’avait abusé de son autorité.

Cameron Ross s’est dit « absolu­
ment satisfait » du travail du comité, 
jufïeant que ses membres avaient 
mené leur enquête de façon indépen­
dante et transparente. 11 a précisé 
qu’en vertu de la Loi sur la protection 
de la vie privée, il ne peut divuljjuer 
les noms des personnes impliquées, 
pas plus que leur nombre ni la nature 
exacte des fjestes reprochés. Cepen­
dant, il a dit qu’il ne s’agissait pas 
d’agression physique, mais de « ges­
tes posés dans un milieu de travail et 
ayant causé un malaise à la plai­
gnante».

Le brigadier-général Ross a dit 
qu’aucune mesure disciplinaire ne 
serait prise, mais il pourrait y avoir 
des mesures « administratives », tels

des avis communiqués par écrit ou 
verbalement.

Cette histoire fait dire au colonel à 
la retraite .Michel Drapeau qu’il est 
temps de créer un poste d’ombuds­
man ou d’inspt'eteur général des F(»r- 
ces armées.

Cette histoire de harcèlement sexuel a 
été mise au jour lors de la passation 
des pouvoirs entre le brigadier-général 
Cameron Ross et le colonel Marc 
Lessard.
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Les
réformistes 

reviennent à la 
charge

O IT.AW.X (l*C) — Les réft»rmistes ont 
repris leur croisade contre la clause 
7-45 du Code pénal qui permet aux 
meurtriers comme Clifford ()ls«>n de 
faire réviser leur cas afin d’obtenir 
une libération conditionnelle après Là 
ans .Xu eours d’une etmférenee de 
presse hier, le eritique réformiste en 
matière de justice .laek Ramsey a de­
mandé à la ministre de la .lustiee .An­
ne -McLellan d’abroger eette clause au 
lieu de faire des réformettes.

« La ministre a 110 jours pour arrêter 
sa décision. Cette clause était une er­
reur », a-t-il dénoncé vigoureusement.

Or, .Mme McLellan n’a pas l’intention 
de Ixniger. « Pour elle, le dossier est 
cl(»s», a fait savoir un pctrte-parole de 
son bureau, Pierre Oratton. File ap­
puie les changements « très responsa­
bles» apportés par son prédécesseur 
.Allan Rock et n’en a pas d’autres en 
tête.

.Accompagné de (iary Rosenfeldt, 
dont le fils est l’une des 11 victimes de 
Clifford Oison, ,M. Ramsey a souligné 
qu’il était temps pour le gouverne­
ment de montrer de la « compassion » 
à l’endroit des victimes et de leurs fa­
milles.

« Les changements ne sont que cos­
métiques, ils n’abrogent pas le 7-45», 
a signalé M. Chuck Cadman, un dépu­
té réformiste de la Colombie-Britanni­
que, dont le fils a été tué par un jeune 
contrevenant.

M. Rosenfeldt a déploré que .M. Oi­
son, l’auteur de crimes odieux, ait 
droit à une audience pour décider s’il 
aura droit à une libération condition­
nelle. Les meurtriers doivent purger 
une peine de 20 ans d’emprisonne­
ment sans possibilité de liberation 
conditionnelle mais en vertu de la 

. clause 7-45 du code pénal, leur cas 
! peut être révisé après 15 ans.

s wtt l»i J t 11.1. K T

David Milgaard à son arrivée à la conférence de presse, hier.

Milgaard
innocenté

Les tests d’ADN tranchent
■ TORONTO (PC) — David Milgaard possède désormais la preuve, 
tests d’ADN à l’appui, de ee qu’il a toujours maintenu: son inntK’ence.

votre plaisir /

« Il est injuste de se retrouver tlerrière 
les barreaux pour quelque chose que 
l’on n'a pas fait », a déclaré hier .M. .Mil­
gaard, c»)ndamné à la prison après 
avoir été reconnu coupable d’avoir 
agressé sexuellement et assassiné une 
infirmière de Saskat(H)n. en lift!!).

L’homme, aujourd’hui âgé de 45 ans, 
avait finalement été libéré au terme de 
25 ans d’incarcération, en 1992, après 
que la Cour suprême eut révisé son dos­
sier.

«Comment vous sentiriez-vous si per­
sonne ne disait la vérité à votre sujet ? 
(,’a durait depuis 27 ans et nous sommes 
contents que ce soit termine», a-t-il lan- 

1 céhier.
1 Plus tôt, lors d’une conférence de 
! presse à Toronto, la mère et les avcK’ats 

de M. .Milgaard, Hersh Wolch et James 
L(K‘kyer, avaient fait savoir que des 
tests d’.ADN effectués par un laboratoi­
re de Londres démontraient qu’il n’était 
pas coupable du meurtre de (iail Miller.

Misez sur une paire gagnante grâce à notre 
CROISIÈRE d'un jour à bord du Cavalier Maxim. 
Découvrez en tout premier lieu Trois-Rivières, 
le Lac Saint-Pierre, les îles de Sorel, les villages 
pittoresques, avant de vous amarrer à Montréal et 
de tenter la chance au casino.

Trois-Rivières * Montréal / Casiilo
Prix de base à partir de 59,95$ „
Forfait à partir de 89,00$\

■ incluant I repas et transport en autocar.

Plusieurs dates disponibles.

Bien qu’elle ait favorisé sa liberation, 
la Cour suprême n'a jamais totalement 
innocenté David Milgaard. .Alors qu’el- 
le révisait son dossier, elle avait indiqué 
qu’il devrait faire la preuve de son inno­
cence au-delà de tout doute raisonnalile 
afin d’être ex(tnéré de Utut blâme.

Pour sa part, le gouvernement de la 
Saskatchewan avait choisi de ne pas 
ordonner la tenue d’un nouveau pro­
cès ou d’une enquête publique. Hier, il 
a immédiatement offert ses excuse's à 
.M. Milgaard. annonçant la réouver­
ture de l’enquête sur la mort de (fail 
.Miller. M. .Milgaard se verra également 
offrir une compensation.

Par ailleurs, Larry Fisher, un rési­
dant de Saskatoon reconnu coupable 
d’une série de viols et pointé du doigt 
par les défenseurs de .M. .Milgaard 
comme suspect dans cette affaire, 
s’est rendu à la police, hier, affirmant 
néanmoins être innocent, il n’a pas été 
arrêté.

INFANTICIDES

Les cas douteux 
scrutés à la loupe

Li,\ Lkvksqi k
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■ MONTRÉAL — Les infanticides sont probablement sous-diagnos­
tiqués et pourraient être au moins deux fois plus fréquents que ne l’m- 
diquent les statistiques officielles. :

Soyez

C’est pourquoi le ministère québécois 
de la Justice et le Bureau du coroner 
en ' mt annoncé hier la formation 
de deux comités, l’un à Québec, l’au­
tre à .Montréal, qui examineront tous 
les décès d’enfants de 5 ans et moins 
dont les causes et les circonstances 
suscitent un questionnement.

La création de ces comités fait sui­
te à une étude rétrospective des dé­
cès d’enfants de moins d’un an surve­
nus dans trois hôpitaux de Québec- 
ayant un département de pédiatrie, 
sur une période de 19 ans, entre 19S5 
et 1994. Kn tout, 29 dossiers de dex-ès 
inattendus d’enfants avaient été in­
clus dans l’étude, parce qu’ils sem­
blaient inc'xpliqués ou d’origine ob­
scure.

Les auteurs de cette étude, les Drs 
Valérie Roy et Jean Labbé avaient 
conclu que « les infanticides dans no­
tre milieu sont sous-diagnostiqués» 
et qu’ils seraient «au moins deux fois 
plus fréquents que ne l’indiquent les 
statistiquc's officielles ».

.Après avoir revu ces 29 dossiers, ils

Le supermarché de ^
cAUir^ USAGEE

LE SOLEIL
le lundi dans nos annonces classées

Véhicules classés par catégories de prix.

avaient conclu que seulement 41."'o 
des cas de décès dans des circnnstitn- 
ces obscures avaient été investtguj-s 
avec les cinq éléments recommandés, 
soit le bilan squelettique, une autop­
sie en milieu spécialisé, une enquête 
du coroner, une enquête policière et 
une visite au site du dex-ès. ‘2^

Quatre homicides avaient ÛU* offi­
ciellement reconnus, alors que la ré­
vision des dossiers avait pe'rmis de 
reconnaître quatre autres homicides 
probables et trois autres possibles. 
Le bilan squelettique de l’enfant était 
l’omission la plus fréquente.

Les auteurs notaient qu’« um- bon­
ne façon » de s’assurer d’une investi­
gation c(»mplète des déeès et d’une 
bonne collaboration entre les intene- 
nants était de créer un comité de ré­
vision de décès d’enfants, ce que 
viennent de faire les autorités.

Les comités annoncés hier seront 
formés de coroners, policiers, méde­
cins spécialisés en protection de l’en­
fance, substituts du procureur géné­
ral et (le membres de la DIM.

^
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MARILYN MANSON EN 
SPECTACLE A OTTAWA

Haro sur un 
groupe 

« satanique »
P OTFAWA (PC) — Après avoir suscité la 
controverse à Calgar>’, Edmonton, Vancou­
ver et dans une dizaine d’États américains, 
un f{i*oupe ro<*k inspiré par Satan provoque 

’ maintenant I’indifjnation à Ottawa.

;La mairesse d’Ottawa. Jaequelin Holzman, dit 
• n’avoir «aucun pouvoir» pour empêcher le 
‘concert de la formation américaine Marilyn 
IManson, prévu pour le 1" août au Centre des 
confîres d’Ottawa. Le chanteur du fîroupe bien 
connu des jeunes, Brian Warner, se décrit lui-mé- 
ine comme un « apôtre de Satan ».

IH's dizaines de parents ont fait pression sur le 
Centre des conffi’és, ces derniers jours, pour ten­
ter de faire annuler le spi'ctacle.

« l,e ffroupe fait la promo­
tion du satanisme, du meur­
tre, du viol et d’une sexuali­
té perverse. Ce message a 
un effet dévastateur sur les 
jeunes», a soutenu une mè­
re de famille sur les ondes 
de la télé an0aise de Radio- 
Canada, hier soir.

« On ne peut empêcher le 
Centre des congrès de pro­

duire les concerts qu’il veut produire», a dit 
Jaequelin Holzman hier soir. Avec ses longs 
cheveux noirs, son visage d’une blancheur ma­
cabre, sa musique tonitruante et ses déclara­
tions fracassantes, le chanteur de Marilyn Man- 
son fait frémir la plupart des parents. Mais il a 
séduit des millions de jeunes, comme en témoi-
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FESTIVAL JUSTE POUR RIRE

Les hauts et les bas 
de Courtemanche

JoSKK LaI’OINTK

«Ce
message a 

un effet 
dévastateur

ROLIING STONE

Le groupe rock Marilyn Manson suscite la 
controrerse à peu près partout où il passe.

gnent les ventes de son dernier album, ,4«fc- 
christ Super.star

11 y a deux jours, un juge albertain a refusé de 
forcer une aréna de Calgary à présenter le 
concert de .MariKm .Manson prévu pour la semai­
ne prochaine. Le propriétaire de l’amphithéâtre 
a déi’idé d’interdire le concert en raison des pro­
testations de parents et de groupes religieu,\.

Les élus d’Kdmonton ont pour leur part décidé 
d’autoriser le concert dans leur ville, en invoquant 
la liberté d’expression de la formation r(K‘k.

Kn janvier, une séance de signatures avec le 
chanteur a failli tourner à l’émeute à Vancouver, 
quand .'iOO fans ont fait voler en éclats la vitrine 
du magasin où se trouvait la star.

Plusieurs spectacles de .Marilyn .Manson ont 
été annulés depuis environ un an aux États- 
Unis, après des protestations de parents et de 
groupes religieux de droite.

Environ IfiOO billets ont été vendus pour le con­
cert du 1" août.

(’otldbonition .spéciale

MO.NTRÉ.Al,—.Michel Courtemanche a fait taire 
les sceptiques et rassuré tous ceux qui s’inquié­
taient pour lui. .Après une contre-performance 
dramatique jeudi, il s'est bellement repris hier 
lors du deuxième gala Juste pour rire

En fait, Courtemanche avait littéralement cra­
qué jeudi soir, lorsqu’il a présenté le premier 
spectacle improvisé d’une série de trois qu’il dt*- 
vait donner dans le \’ieux-Port de .Montréal. 
.Alors qu’il était un des clous de lu programma­
tion extérieure du F'estival, il a tout laissé tom­
ber après moins de 4.") minu­
tes d’un spectacle ayant 
commencé vers 28 h 20. L’hu­
moriste a argué un manque 
d’inspiration.

«Je gèle, c’est la première 
fois de ma vie que <,-a m’arri­
ve », a-t-il déclaré à un public 
médusé avant d’aller se ré­
fugier en coulisses. Son 
agent Fran(,‘ois Rozon est 
ensuite venu l’excuser au­
près des spectateurs qui 
semblaient déjà lui avoir 
pardonné et leur a promis 
un remboursement.

Alors que le Festival avait déclaré en début de 
journée hier que Courtemanche donnerait tout 
de même ses deux autres spectacles préMis dans 
le V'ieux-Port pour ce soir et demain, on a annon­
cé plus lard en journée qu’ils étaient finalement 
annulés.

Ébranlé, l’humoriste a également refusé hier 
toutes les demandes d’entrevues dans le but de 
se concentrer pour la soirée à venir, répondait-

Michel
Courtemanche

on au Festival Juste pour rire. C’est qu’il était un 
des r«)uages du deuxième gala du 'rhéâtre Saint- 
Denis, et il voulait être en pleine forme pour cet­
te présenif importante en temps.

11 a bien fait de prendre ce recul, car il a finale­
ment brûlé les planches, comme si on lui avait 
enlevé un grand poids des épaules. Probable­
ment conscient de la pressietn et des attentes, il 
est arrivé sur scène d’un pas décidé. 1a‘ public, 
lui, avait manifestement envie de lui démontrer 
son affection et lui a offert une ovation avant mê­
me qu’il n’ouvre la bouche.

De son côté, il a eu la bonne idée de rire de sa 
mésaventure de la veille, pastichant son malai­
se avec un sens de l’aulodérisiEtn tout à son hon­
neur. La glace était brisée.

En fait, jeudi n’était pas un bon soir pour Cour­
temanche. Tout juste avant son sptHûacle du 
Vieux-Port, il avait présenté un numéro pendant 
le premier gala Juste pour rire. Sa prestatiim 
avait été très moyenne : mal écrit, son sketch 
n’allait nulle part et le comique semblait man­
quer totalement de concentration et de prépara­
tion (il ne savait pas son texte).

Dans ce numéro, Courtemanche s’amuse à 
trouver des métiers différents à des gens, par 
exemple une lutteuse devenue vendeuse de pro­
duits .Avon. Il a fait exactement le même hier 
avec beaucoup plus de décontraclion. 11 l’avait 
peaufiné en le resserrant et en changeant l’ordre 
des apparitions. Ce n’est toujours pas le sketch 
du siècle, mais sa présence était redevenue im­
posante.

En deuxième partie, le jeune homme a ensuite 
fait un numéro qui lui seyait davantage, sans pa­
role et très physique. On a vu que la forme était 
revenue lorsqu’il s’est mis à sauter partout pen­
dant les applaudissements. Le soulagement de 
tout le monde était \’isible.

18 ans et

«Donnez du sang.» 
Info-Collecte

(418) 650-7230 1 800 761-6610

ERRATUM
Dans la circulaire PJC Jean 
Coutu, valide du 19 au 25 juillet 
1997, à la page 1, la date est 
erronée. La vente se termine le 
25 juillet et non le 26.

Toutes nos excuses 
à notre clientèle.
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Centre Hyundai
1003, lioul llenn Ik)>ira.ssa
C^iiébei 322-07(18
Ruby .Auto inr.
2272. rue Nolre-Danie Nord 
Thelford Mini-s ;t:18-4003
Aiilomobilea Hyundai 
Matane
1300, du l’hare Oiii'sl 
Malane 302 4444

(iarane
.lean-Rorh Thibeasill 
(Kfil, Mfir-ile lasval 
Daie-SI-l’aul 4.'I7)-2.'I70
Hyundai l’Archipel 
1100. chenun lasvemièn' 
(vlauR-du-Nonl 080-7)(KH')



2 DERNIERS JOURS!

ET AUCUN INTERET
sur toute la liquidation et modèles neufs 

sélectionnés, sur démonstrateurs, fins de ligne, 
modèles égratignés, modèles sans emballage, 

modèles uniques, etc...
AVEC LES GARANTIES DES MANUFACTURIERS 

ENTIÈREMENT HONORÉES

TOUT DOIT SORTIR !
Pour faire, place aux nouveaux^rnodèles !jsÿâiï^gÊÊÊÊÊ

Venez maintenant 
profiter de nos 

offres fantastiques
ELECTRONIQUE sur

Plus de 70 a gagner

Et profitez de votre visite pour 
vous procurer des billets pour la

<€Course de Canards» OVIDE
du 27 juillet prochain

à Montréal ! ^

tout en aidant la Fondation 
de la recherche sur les 

maladies infantiles.

Billets en vente dans 
tous nos magasins.

Hâtez-vous !
La vente se 

termine demain !

TOUS les téléviseurs TOUS les systèmes audio

TOUS les magnétoscopes TOUS les ordinateurs

TOUS les électroménagers TOUS les téléphones

TOUTES TOUS les micrO‘Ondes

TOUS les caméscopes TOUTES les radios d'auto

TOUS les mini systèmes TOUTES les
TOUS les télécopieurs TOUS les logiciels

Tfll IQ agendaslUUo électroniques

TOUTES les imprimantes

TOUS les jeux vidéo

TOUS les moniteurs

TOUS les écrans géants TOUS les aspirateurs

TOUT EN MAGASIN!

HITACHI 
TOSHIBA

ISharp JVC

RCil

UÉBEC

JVC SONY aima 
Technics Panasonic 
dûPiOMGGn [S FISHER
KENWOOD

Canon sony

SHARP SANYO 
HITACHI llCil 
Panasonic JVC

AST.
COMPOTCn

Packard Bell
NEC COMPAa

t S A C Ne peyeï Que *et taxe»

LEVIS CHICOUTIMIPLACE LEBOURGNEUF^ Œ^aSriK^HAGnÔ^ 394 boul. Des Saguenéens

5500 boul. Des Gradins (418) 628*5500 300 Côte du Passage (418) 835*5500 [ (418)698*3940
___ I BEI true RAI cBiKC nt IA PAPITAÏF PLACE FLEUR DE LYS CENTRE RIVIERE»DU-L0UP PLACE DE VILLEBAAWI n/MITI/\lirC CïNTRI CDMMERCIAl I^IECHE GALERIES DE LA CAPITA ^oul Wilfrid Hamrl QUÉBEC 298 boul Thériault, RIVIERE DU LOUP 700 boul Laurp. SEPT ILES

MAXI BOUTIQUES «5(^^sl529(418)8622269 (4,8)962Béas
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Touristes bloqués 
durant six jours

Quelque 80 touristes ont pu 
quitter jeudi le parc provincial 
de Wells Gray, près de 
Clearwater, en Colombie-Bri­

tannique, où ils étaient bloqués de-

SOLEIL
UEBEC LE CANADA

puis six jours en raison de l’effondri*- 
ment de la seule route d’accès. La 
construction d’urgence d’un pont pro­
visoire a permis révacuati*)n d un 
long convoi de voitures. La semaine 
dernière, de violentes pluies s’étaient 
abattues sur la région, creusant une 
fissure de 20 mètres sur une route 
surplomblant un canyon d’une pro­
fondeur de 3(M) mètres.(AFB)

VELLUVV KMFE

Sauvé in extremis

U
n navigateur canadien, qui 
dérivait depuis huit jours sur 
le lac des Fsclaves dans les 
refritt>ires du .N<»i d-Ouest. a été st>ct»u- 

ru mardi pai- les gardt‘-côtes alors qu’il 
se prépjtrail à mt)urir. a-t-<in appris

jeudi. Ihvane W illiams, qui voyageait à 
lK)rd d’un bateau en aluminium de 4.8 
mètrt‘s. s’était perdu au milieu des 
dizaines d’iles qui bordent le nord- 
ouest du lac des Fsclaves, après avoir 
manqué un point de rendez-vous avec 
ses amis. .Âgé de 37 ans. le navigateur 
avait rt*digi* st>n testament et écrit une 
lettre d’adieux à sa famille U)rsqu’ll a 
été rt*péré. (.\1-'B)

•La sentence la plus
; sévère
«

P
eter .Mulder est escorté par les 
p<»liciers à sa sortie de la cour 
de Br(K‘kville. l'n juge vient de 
^ condamner à la plus sévère sen- 

ÛDice jamais infligée à pour conduite 
én état d’ivTesse: huit ans et six mois 
(Je prison, et la susptaision à vie de 
son permis de conduire. (l^C)

NOUVEAU-BRUNSWICK

' Six morts sur la 
Transcanadienne

S
ix jeunes gens ont tn)uvé la 
mort lors d’une collision entre 
deux véhicules vers 2h30 du 
ùiatin, jeudi, sur un tronçon de route 

çle la Transcanadienne au Nouveau- 
ih unsvvick réputé pour ses nombreux 
âcridi-iits. Les trois <K-cupants d’une 
des d(*ux voitures ont été identifiés, 
èoii la conductrice Linda DiBona- 
yf'ntura. 22 ans, de .Moncton, et ses 
ôassagei s Wéndv Surette, 22 ans, de 
Loudouc, au .Nouveau-Brunswick, et 
Daniel Bourque, 23 ans, de Shediac 
Bridge, également au .Nouveau-Bruns­
wick. Seulement une des trois victimes 
dàns l’autre véhicule a été identifiée. 11 
îi’^t de Kyle C’randlemire, 19 ans, de 
Moncton. L’accident est surv'enu à 
l-utes Mountain, une scKiion dangt'reu- 
so de la Transcanadienne qui a déjà 
fait de nitmbreux morts au cours des 
années. {!*(')

OUTAOUAIS

; : Drame familial

L
es corps d’un homme et de son 
enfant ont été retrouvés hier, 
dans une maison isolée de 
l.ochaber, près de Thurso, en 

(liitaouais. C’est la conjointe de l’indi­
vidu qui a fait la mac*abre découverte, 
Î'O revenant au domicile après une 
absence d’une heure. Selon les premiè- 
ti*s informations, il semble que 
l’homme se soit suicidé après avoir tué 
sdn fils. (IX’)

MINES WESTRAY

; beux ex-dirigeants 
: : témoigneront

C
ontre leur gré, deux anciens 
dirigeants de Curragh Res­
sources devront témoigner à 
l'enquête sur l’explosion de la mine 

Vti'stray, en Nouvelle-Écosse, qui 
Htait fait 29 morts en mai 1992, a sta- 
iué hier un juge de la cour de 
l'Ontario. Lavocat des deux résidants 
{iè l’Ontario, Clifford Frame et .Marvin 
iVlle.v. avait bien tenté de faire valoir 
qOe l’enquête qui se déroulait en 
Npuvellt'-Kcosse n’avait pas le pouvoir 
d’obliger ses clients à témoigner 
devant cette commission, puisqu’elle 
sê déroule dans une autre province que 
lu leur, mais la cour en a décidé autre- 
hicmt. Ia's enquêteurs ont déjà entendu 
Jc'H témoignages de 71 personnes 
jiksqu’à maintemant. (R')
•

• Nouvelle tuile pour
: : Béliveau
«

N
ouvelle tuile pour l’animateur 
Marcel Béliveau: la Banque 
Royale réclame le versement 
dè 30 (MK)$ pour lequel il s’était porté 

càution dans un prêt de 130 000$ 
contracté par sa compagnie Gestion 
Marcel Béliveau. l>a poursuite de la 
banque vise BélKeau personnellement, 
iünstitution de prêt explique, dans sa 
poursuite, qu’il reste un solde de 
90940$ sur cette créance. 1a‘s verse- 
tnents. ajoute-t-elle, n’ont pas été effec­
tués depuis le 28 février. Consé­
quemment, indiquent encore les avo­
cats de la banque, M. Béliveau a été 
inis en demeure de verser la caution de 
30(HH)$ à laquelle 11 s’était engagé. 
Mais la banque n’a rien reçu, même si 
un deuxième avis a été envoyé le 18 
juin. (K!)

Prenez votre temps.
Versez-vous un grand verre de thé glacé. 

Allongez-vous au soleil:

Regardez tranquiHement nos tableaux. 

C'est donc facile de magasiner une Saturn, 

Encore un peu de thé glacé?

Prenez votre temps, regardez, comparez, réfléchissez, prenez encore votre temps, faites vos calculs : 1 été est trop court 
pour s'énerver. C’est comme va que Saturn voit les choses l’été..., l’automne, l’hiver et le printemps. Pas de pression, 
pas de marchandage, pas de stress, juste du temps, tout le temps dont vous avez besoin pour faire le meilleur choix.

.. r 1 I SATLRN.C’est la favon Saturn de faire les choses tout autrement. Bonne Saturn et bonnes vaeances.
Pour faire tout autrement

234 $/mois*=‘
BafI de 3() mois. iV)îtc de vitesse manuelle

0$ comptant ou dOo $"
(transport inclus)

Vos paiements Votre versement initial
mensuels”^ ou échange équivalent

174 $ 2000 $
204 S 1000 S
234 S 0 S

Vos paiements Votre versement initial
mensuels* ou échange équivalent

200 $ 2000 $

230 $ 1000 $

261 $ 0 %

261 $/mois‘=^
Bail de .36 mois. B<iîle de \ liesse manuelle

0$ comptant ou 16 1 15 $
(transjwrt Inclus)

Vos paiements 
mensuels*

Votre versement initial 
ou échange équivalent

189 S 2000 $

220 $ 1000 $

2.50 $ 0 S

250 $/mois*’
Bail de .16 mois. Boîte de vitesse manuelle

0$ comptant ou 16 48.5
(transport Inclus)

*Ces mensualités sont calculées sur un bail Je location Je Î6 mois et comprennent le transport <4S.^ Si. Par contre l immatriculation, 
l'assurance et les taxes ne sont pas incluses. À la signature Ju contrat, un premier versement (selon les tableaux ci-haut) plus taxes ainsi 
qu'un Jépôt Je garantie Je WO S vous seront JemanJés. Par ailleurs, le versement initial à payer sera selon l option choisie PenJant la 
Jurée Ju bail, le kilométrage qui vous est alloue est Je 60 000 km et chaque kilometre supplémentaire ne vous coûtera que 8 cents (hase 
sur un programme Je bas kilométrage). Voyez votre Jetaillant Saturn pour un plan Je location qui tient compte J un versement initial et 
Jes mensualités convenant à votre biiJget. + PDSP. l es Jetaillants peuvent fixer un prix moinJre.

Saturn Saab Isiizu Rivc-Sud 
4.S8.S, boni, de la Rivc-Sud 
I.évis 
8,VS-1888

Saturn Saab Isu/u de Sainte-Foy
.VVtO, rue Watt
Sainte-Fov
6VL1,U2

Saturn Saab Isu/u de Québec
"61. rue Marais
Québec
681-1"’7^

Saturn Isuzu du Saguenay 
l .VtO, boni, du Royaume 
Chicoutimi *
,149-,! 520
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Chicane meurtrière

U
n afCHK-hajîf insi^ifiant 
entre adoleaeenls hier s«ir 
Kur le terrain de banket du 
pare Saint-Hdouard à l^val, a tourné 

en affrtmteinent meurtrier qui a i-oûté

la vie à un jeune de 15 ant>. Kami 
Kanjobal. un jeune dumieilié dans le 
quartier hkbreNille, n’a pan 8ur>éeu 
au ittup de poi^^turd qu'il a ri^'U dans 
l'abdomen. Il eut déeédé à l'hôpital 
Saeré-4’«»eur vers tîh hier matin, mai- 

une intervention ehirurgieale. l'n 
jeune de 17 ann. résidant à l’extérieur

LE SOLEIL
UIBEC LE CANADA

de i*e quartier, a été arrêté par la 
p«»lkv peu de temps après l’aifn's- 
slon. l.,e m«)tif de rajO‘t*K«i»»n apparaît 
des plus puérils: une ehieane qui a 
dégénéré pour un eoup de pied donné 
sur un ludion de basket. L'aeeusé a 
1‘omparu et son enquête pro forma a 
été fixée à lundi. (K')

Lh 19 Jl ll.l.KT 199 7

ENQUETE SUK LA 
SOMALIE

Pas d’irréjifularité

L e gouvernement avait le droit de 
mettre un terme à l’enquête sur 
la mission de maintien de la

paix des fbnvs arnuH*s (‘anadiennes 
en Somalie. t>stiine la eour fédérale 
d’appt*! St*lon ivtte «mr, ees etmunis- 
sions doivent leur existencv au eHl>i- 
net. l>e tribunal d’appel se demand»- 
»-ommt*nt la tiour a pu i-«»nelurt‘ que lu 
eommission l.ètt»umeau avait a<-quis 
un statut ind(*pendant. (It’l

AVIS LÉGAUX - APPELS D'OFFRES - SOUMISSIONS - ENCANS

RAYMOND. CHABOT INC.

LOI SUR LA FAILLITE ET L'INSOLVABILITE
Dans I attair* da la tatilite de 
SURFHOUSE INC., personne morale legale 
ment constttuee ayant son stege soctaJ et 
place d affaires au 70 parc Indusinei 
Beaupre (Quebec) GOA 1E0

Avis est par les presentee donne Que SURFHOUSE 
INC. est reputee avoir déposé une cession de ses 
biens entre les mams de RAYMOND CHABOT INC 
le 12 jum 1997 et que la premiere assemblée des 
créarKiers sera tenue le 5 août 1997 a 15 h 00 au 
bureau du séquestre officiel au 1040. avenue 
Belvedere bureau 114 StHery (Quebec)
QUEBEC le 17 juillet 1997

Raymond. Chabot Inc.. 
Es qualités de syndic a l'actif de 

Surfhouse Inc 
Andre Champagne, c.a., syndic

886 rue St-Jean. bureau 200
Québec (Quebec) G1R 5H6. tel (418) 647-3078
Télécopieur (418) 647-2633 345166

RAYMOND. CHABOT INC.
LOI SUR LA FAILLITE ET L'INSOLVABIUTE

Dans l'attaire de la faillite de 
BRASSERIE LA RIBOULDINGUE INC., 
personne morale légalement constituée, 
ayant son siege social et place d'affaires 
au 2575. boulevard Mgr-Gauttiiar. Québec 
(Québec) GtJ 5C4

Avis est par les présentas donne que 
la BRASSERIE LA RIBOULDINGUE INC. est 
reputee avoir déposa une cession de ses biens 
entre las mains de RAYMOND. CHABOT INC la 
13 mai 1997 et que la premiere assemblée des 
créanciers sera tenue le 5 août 1997 A 13 h 00. 
au bureau du sequestra officiel, au 1040. avenue 
Belvedere, bureau 114. Sillery. Quebec 
QUEBEC, le 17|uillel 1997

Raymond, Chabot Inc. 
Es qualités de syndK a l'actil de 

BRASSERIE LA RIBOULDINGUE INC 
André Champagne, c.a.. syndic

ses. rue St-Jaan. bureau 200 (
Quebec (Quebec) GIR 5H6, tél (410) 647-307S : 
TelScopieur (418) 647-2633 )

CANADA
PROVINCE DE CiUÉBEC 
DIVISION DE QUÉBEC 
NO 43088 730 
SUR . 200-11-004119-973

COUR SUPÉRIEURE 
(En matière de faillite)

DANS L'AFFAIRE DE LA FAILLITE DE
SIT SOLUTIONS INTERNET TECHNH.OOIC INTERNATIONAL INC., ayant 
son sièire social au 2200, rue Jean-TAlon Nord, Quebec (Québec)

DÉBITRICE:-
DEMANDE DE SOUMISSIONS 

Le syndic soussitrne fait appel à des soumissions pour la vente des biens ci-après décrits: -
VAIJCUR

APPROXTMAnVF.

LOT 1

LOT 2

LOT 3

LOT 4

LOT 5

LOT 6

LOT 7

LOT 8

LOT 9

LOT 10

LOT 11

I/3T 12

LOT 13 -

LOT 14

IXiT 15

LOT 16 -

LOT 17

LOT 18

LOT 19

LOT 20

I/yr 21

LOT 22

lÜQTTTPIgMieNT ÎNTORMATIQITIi: fFORMATIONI
Comprenant (18) ORDINATEURS PENTIUM (90 et 100 
MHZ), moniteurs 15 et 17 
Mown-ntR lüT tomPitinENT nfORMATlONl 
Ckimprenant (30) postes de travail LDF, fauteuils pi­
votants GLOBAL, tableaux magnétiques, projecteur 
SHARP, rétroprojecteurs, écrans de projection, etc. 
li-QTTTPiiüiranirr lOTriRMftTfPTTii: rAnifiNlSTRATlONl
Comprenant ordinateurs 586 et 686.100 MHZ. PENTIUM.
ordinateur portable ZENITH, imprimante laser 
HEWLETT PACHARD, etc
litQlTTPIiniéTinqT ÎNimRMATlQnK tORAPHlSMB) 
Comprenant ordinateurs MACINTOSH modèles POWER 
MAC 7500/100 et 8500.180. 7500/100. PENTIUM 100 à 
120 MHZ. balayeur d'image (scanner) lecteurs ZIP, 
SYQUEST, unités de sauvegarde DYNATEK. etc. 
ÉQTTTPICMlCigT INTORMATIQUK fINTÉQRATlONI 
Comprenant ordinateurs SILICON GRAPHICS, modèle 
INDY 180 MHZ, avec caméra, ordinateurs PENTIUM 100, 
120. 1.50 MHZ, moniteurs 15 et 17 , graveur de disque 
compact, imprimante laser LEXMARK, unités de sauve­
garde externe, disque rigide externe, etc 
éMamPinmiiT lOTORMATianB fptvin/ippinimm 
Comprenant ordinateurs PENTIUM 75 à 133 MHZ. moni­
teurs 15 et 17 . imprimante laser LEXMARK 
toniRmiiairr ngroRMATKamc
Comprenant ordinateurs PENTIUM 75 MHZ à 133 MHZ 
et MACINTOSH POWER MAC 6100/60, moniteurs, im­
primante laser LEXMARK OPTRA RN*. modems etc. 
é!Qmi»ll!inc»IT TNliViRMATIQITIi! tSEHTKOBSl 
Comprenant ordinateurs ser\’eurs Sn.ICON GRAPHICS, 
180 et 200 MHZ, oi-dinateurs PENTIUM. 75 à 133 MHZ. 
répartiteurs (HUB), unités de .sauvegarde. 
éiQmTOléTOrr TWORMATIQni! fTBCHNOLOQim 
Comprenant ordinateurs PENTIUM. SILICON GRA­
PHICS. 180 et 200 MHZ. ordinateurs PENTIUM, 100 à 
166 MHZ. moniteurs couleur 14 et 17 , imprimante laser 
lÆXMARK modèle OPTRA RN+. etc. 
émTTTTntMICTrr tNTORMA-nQUlC fHKHVlCE)
Comprenant ordinateurs PENTIUM 90 à 120 MHZ. ordi­
nateurs 486.T)X. moniteurs couleur, imprimantes, etc 
lijgOipFMFMT DE RÉPARATION
Comprenant pompe a dessouder, poste de soudure, vérifi­
cateur de mémoire SIGMA, compresseur pneumatique, 
etc
COMPOSANTES INFORMATIQUES
Comprenant cartes maîtresses, disques rigides, moni­
teurs 14 et 15 . cartouches, imprimantes, souris, etc 
MORnJlCR BA1.1.II: n«! mNFÉRKNCK BTinn/IAHE 
Ojmprenant table de conférence - 48 x 120 en bois 
d’érable, meuble audK> vidéo METROPAL, fauteuils pi­
votants (10)
MnwnjMR ng aîmicAn flTm/:AaE
Comprenant bureaux sef.rétaire. classeurs latéraux, fau­
teuils erjçonomiques
ItOBTUm ng BITRttAn sttandard
(Comprenant bur^îau, bahut, huche, armoires, table, en 
bois d'érable
laniinjicR BtTMAn «rrAmiAED
Ckimprenant table de travail, crédence, en bois d’erable 
itfnanjgR du; grAwnARP
Comprenant bureau, bahut, huche, ^çarde-rfibe. en bois 
d'érable
MORnjKR nit WITRKAP HTB!m.CA8K
Comprenant bureaux, fauteuils, écrans séparateurs, sta­
tion de travail, etc 
MORIUER DE BUREAU
Compnînant bureaux, crédences, tables de conférence, 
fauteuils, bibliothèques, télérxipieurs. calculatrices, 
classeurs, etc
ucmiCKB gr DBorm nt nmrrRigffnQM

NETSCAPE. OLOBALINK SHIVA, NETMANAOE. MUU 
TIDATA MACTPP. NETDIDAC, SIT WIZARD 
iNymuTAiRE icwimnj» de RgvmrrB!
Oimprenant Passf'port Internet, serveur 
FAST TRACK. MERCHANT SYSTEM, etc

NETSCAPE.

40 000$

15 OOO

20 000

30 000

60 OOO

20 000

15 000

60 OOO

25 000

12 OOO

3 5(X)

50 000

15 500

5 700

6 500

3 OOO

4 700

12 700

120 OOO

1 220 OOO

700 OOO

150 (XX)

I/YT 23 28 (XK)

Comprenant PAOEMAKEK. MTCROSf)FT OFTTC’E. WIN­
DOWS OFFICE, NI-rrSCJAPK SERVER. AIX)RE PHOTO­
SHOP. DELPHI. JAVA. FORTUNE lOOO. etc 
BvarrtaéM T*iAPHnwiam! rr fTAIAHMB 
Système tr-léphonique MERIDIAN, incluant (H) mndules 
MOX16, (1) mixlule M12X0 environ (75) appareils, sys 
tème d alarme DSCMAXSYS. modèle PC4020 et (ontnMe 
POWERE832. modèle K:.5204

LES LOTS I A 10 INCLUSIVEMENT ET LE LOT I». POURRONT ÊTRE 
VENDUS EN SOUS-IiOT OU A LUNTTÉ

Diute persfinne désirant dns renseignements supplémentaires sur les actifs ci-haut 
dé<;rila, est priée de communiquPi avec Monsieur André Rnsnon. au numéro 
(418) 831-2.367

VISITE DES ACTIFS
l/ps actifs susmentionnés pourront être visités, au 2200, rue Jean-TXlon Nord, Qiiéb« . 
le mercredi 23 Juillet 1997, entre 10 h et 16 h et le samedi 26 juillet entre 9 hetl2 h

RÉCEPTION DES .SOUMISSIONS
Ttmtes les soumissions devront parvenir au bureau du syndic avant 10 h. le mercredi 
30 juillet 1997 Seules les soumimions scellées et (xirtant au nx-tode l'enveloppe la men­
tion lisiblement ins< rite .SOUMIS.SION, HE HIT en faillite, seront (xinsidérées 

OUVERTURE DES SOUMISSIONS
Tous lc"S soumissionnaires sont invites a être piési-nts lors de louverture des soumis 
sions qui aura lieu a 10 h le .30 juillet 1997 au bureau du syndic. 5600, Nuit des 
Oaleni'S. bureau 6CK) Québec (Qiié'hfic )

AUTRES CONDITIONS ET RESERVES SE RAPPORTANT 
A LA VENTE DES BIENS

les modalités et conditions si- rapportant aux soumissions et à la vente dns bii-ns poiii 
ront être obtenues au bun-nii du syndic- cm lors de la visite des actifs cos ccmditioris et 
réserves font paitie intégrante de la présente demande de soumissions et la respon 
sabilité en mcximbe a chaque aoiimissionnairc d en obtenir une copie
DATÉ DE QUÉBEC, ce t7e jour de juillet 1997
SAMSON BÉLAIR/DEIXIITTE It TfJUCHE INC . SmuiBÉWi
SYNDIC de l’actif de SIT SOLUTIONS INTERNET |
TECHNILOOIC INTERNA'nONAL INC 
Luc Poulin. CA. CIP, eyndlc

LO/VD
MC.

AVIS AUX CREANCŒJIS 
Avu eet par les preeentee dcxine que Diane 
Beaudin. sane emploi, demeurant au 7. rue 
Tremblay. Clermont (Quebec) a fait ceeaion de 
see biens le 14 juillet 1997 et que la premiere 
aaaemblee des creanciere sera tenue le 1er 
août 1997. A 16 heures, au bureau du syndic
Daté de Québec, ce 15 juillet 1997

621, boulevard Chareat Eat. 
Québec (Québec)
OlK 3J5
Tél.: (418) 525-4641

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUÉBEC 
No: 200-11 004236-975 

43-089435
COUR SUPÉRIEURE
(en matière de faillite)

Dana l'affaire de la faillite de
LES CONSTRUCTIONS ERICKO INC . 
corporation légalement constituée 
ayant son siège et place d'affaires au 
6225, rue l'Aster, bureau 102. 
Neufchâtel (Québec) G2C 1Z3

DÉBITRICE
Avia est par les présentes donné (jue la 
compagnie Les Constructions Ericko 
inc a fait cession de ses biens le 9e jour 
de juillet 1997 et que la première assem­
blée des créanciers sera tenue le 29e jour 
de juillet 1997 à 10 heures, au bureau du 
syndic. 925, chemin Saint-Louis, bureau 
400, Québec (Québec)
Daté de Québec:, œ 16e jour de juillet 
1997
KPMO INC.
Syndic

925. chemin St-Louls 
Bureau 400 
QUÉBEC (Québec)

IOlS 4W8
Téléphone (418) 681-5784 
Dénié Picard, syndic. CIP

»
CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUÉBEC 
No. 200-11-004237-973 

43-089436
COUR SUPÉRIEURE
(en matière de faillite)

Dans l'affaire de la faillite de
MICHEL I-AMONDE. menuisier ai’ti- 
san, domicilié et résidant au 6225. rue 
l'Aster, appartement 102. Neufc'hàtel 
(Québec) 02C 1Z3

DÉBITEUR
Avis est par les présentes donné que 
Michel Lamonde a fait cesaion de ses 
biens le 9e jour de juillet 1997 et que la 
premiere assemblée des créanciers sera 
tenue le 29e jour de juillet 1997 à 
10 h 30. au bureau du syndic, 925, 
cheimn Saint-Iiouis. bureau 400. Québec 
(Québec)
Daté de Québec, ce 16e jour de juillet 
1997
KPMO INC.
Syndic

925, chemin St-Loula 
Bureau 400 
QUÉBEC (Québec)

IOlS 4We
Téléphone: (418) 681-5764
Dénia Picard, syndic, CIP

SI vos PRIORITÉS 
SONT AILLEURS

LE PAIEMENT

Renseignez-vous:
686-3344 / 1 800 463-2362

LE SOLEIL
MUNICIPALITÉ DE SAINT-PACÔME 

AQUEDUC, ÉOOUTS, VOIRIE ET ASSAINISSEMENT 
RÉFÉRENCE: R130-401
APPEL D’OFFRES

La Municipalité de Saint-Pacôme, en tant que maître d'oeuvre, demande des soumissions pour 
l’exécution des travaux décrits sommairement ci-après
- Aménagement de deux (2) puits d'aqueduc avec dosage pour chloration et séquestrant,
- aménagement d’un poste de surpression.
- construction d'une conduite d'alimentation et de distribution d'eau d’environ 9tKK) mètres 

linéaires.
- (onstruction d’un réseau d'égout domestique d’environ 10 500 mètres linéaires.
- construction de trois postes de pompage de 5 L/s, 10 L/s. 26 Ls,
- construction d'un système de traitement des eaux usées de type étangs aérés facultatifs, d’en 

viron 534 mVd;
- reconstruction de voirie sur environ 6.0 km, et d'égout pluvial sur environ 7.,5 km
Ces travaux seront réalisés dans le cadre des programmes d'aide financière (RES EAU, infra­
structures d'aqueduc et d'égout). Programme d'assainissement des eaux municipales (PADEM), 
Travaux d’infrastructures Canada-Québec (TIC-Q). et dans le cadre d'un protocole d’entente entre 
le ministère des Transports du Québec (MTQ). et la Municipalité de Saint-Paoôme 
Les documents nécessaires à la soumission seront disponibles le lundi 21 juillet 1997, aux 
bureaux des ingénieurs-œnseils mentionnés ci-dessous, moyennant un dépôt de trois cents dol­
lars (300 $). taxes incluses, non remboursable Prière de téléphoner préalablement pour s'as- 
eurer de la disponibilité des documents.

BPR Ingénieurs-conseils BPR Ingénleus-conseils
464. boul. St-Oermaln Ouest 4855. boul. W -Hamel
Rlmouski (Québec) OSL 3P1 Québec (Québec) QIP 2J7
Tél : (418) 723-8151 Tél : (418) 871-8151

Les soumissions seront reçues au bureau municipal de Saint-Pacôme. 27, rue Saint-lxiuis. Saint- 
Pacôme (Québec) OOL 3X0, avant 15 h. heure locale, le vendredi 22 août 1997 Elles seront 
ouvertes publiquement dans la salle du conseil du bureau municipal, immédiatement après 
l’heure limite •
La Municipalité de Saint-Pacôme se réserve le droit de n’ac(»pter ni la plus basse ni aucune des 
soumissions qui lui seront présentées, et n'encourra aucune obligation, poursuite ou réc;Iama- 
tion pour frais ou pertes subies par les soumiasionnaires à la suite de telles décisions Elle se 
réserve également le droit de retrtuicher du contrat certaines parties
Donné A Saint-Pacôme, le 17 juillet 1997 8
Carole Lévesque, secrétaire-tréeonère adjointe ^

SOCIÉTÉ DES CASINOS DU QUÉBEC INC.
APPEL DE PROPOSITIONS NO 97-806

DÉVELOPPEMENT ELENTRETIEN D'UN SYSTEME INFORMATISÉ 
DE SUIVI DES JOUEURS DE MACHINES A SOUS POUR 
LES CASINOS DE MONTRÉAL. CHARLEVOIX ET HULL

ClOtur* lé: 15 août 1997, 11 h, heure locale
La Société des casinos du Québec inc désire recevoir des offres relativement au développement 
et à l’entretien d'un système inlormafisé de suivi des joueurs de machines à sous pour les casi­
nos de Montréal, Charlevoix et Hull Le présent appel de propositions est divisé en deux (2) lots.

• Lot 1 Module Bijou.
• Lof 2 Module interlace Gnps

Le présent appel (je propositions s'adresse aux entreprises pouvant fournir te Lot 1 et/ou le Lot 2 
et ayant la capacité pour répondre aux conditions contenues dans le document qui est disponible 
pour examen et qui peut être obtenu (xintre un paiement non remboursable au montant de 50$ 
présenté sous forme de chèque certifié ou mandat postal fait à l'ordre de la Société des ca^nos 
du Québec inc . du lundi 21 juillet au vendredi 25 juillet 1997 et du lundi 28 juillet au mercredi 30 
juillet 1997, de 9h à 12h et de 13h30 à 16h30, à

Société del casinos du Québec Inc.
Direction de l'Approvisionnement 

500, rue Sherbrooke Ouest. 15e étage 
Montréal (Québec) H3A 306

Aucune proposition reçue après lé délai ne sera acceptée
• Il est à noter que le développement et l'entretien du sytlème se feront à I adresse susmen- 

iKinnée
Pour être admissible à présenter une proposition, le proposant doit répondre aux entères 
suivants, sans quoi sa proposition sera automafiquemeni rejetee
> avoir obtenu le document d’appel de proposibons directement de la direction de 

I Approvisionnement de la Société des casinos du Québec inc.,
> avoir obligatoirement assisté a la séance d’information du 1er août 1997,
> avoir une place d'affaires au Québec.
> avoir effectué, dans les deux (2) dernières années, des services dans les environnements 

technologiques suivants
• pour le Lot 1 client-serveur. PowerBuilder et Oracle,
• pour le Lot 2 Systèmes en temps réel, programmation orientée-objel. Unix. C et C++

La Société déS casinos du Québec inc tiendra une séance d'information OBLIGATOIRE le 1er 
août 1997 â 10 h Veuille/ confirmer votre présence auprès de Sylvie Lemay au numéro (514) 
282-8080 poste 2578
Les propositions devront être accompagnées d'un chèque certifié, d une traite bancaire ou d un 
cautionnement de proposition au montant de 5% du montant total de la proposition en faveur de 
la Société des casinos du Québec inc ainsi que d'une convention relative à l’émission d un eau* 
tionnement d'exécution ou d'une convention relative é l’éfTMssion d'une traite banc^re au montant 
de 10“'o du montant total de la proposition on laveur do la Société rtos casinos du Québec inc Le 
proposant peut au lieu de présenter l'une des deux conventions susmentionnées, présenter un 
chèque certifié ou une traite bancaire au montant de 5% du rrxintant total de la proposition en 
laveur de la Stxiiélé des casinos du Québec me
La Société des casinos du Oiébec inc ne s'engage pas A accepter la plus basse ou toute autre 
proposition reçue
Toute information peut être obtenue auprès de M Cari Lessard au numéro (514) 282-8080, poste 
2497
CET APPEL DE PROPOSITIONS EST CONDITIONNEL A L ACCEPTATION DU DÉCRET PAR 
LE (jOUVERNEMENT DU QUÉBEC

Michéle Levigne 
Directrice, Approvlelonnement 

Société dee ceelnoe du Québec Inc.
Émie le 19 |ulllet 1997

MÉnVIER

ASSOCIÉS 
• SYNDIC

LOI SUR LA 
FAILLITE ET 

L'INSOLVABIUTE 
Avis ml. par \m pre> 
æiitM). diûine qu'une 
ordonnance de sequea 
tre a ete rendue contre 
MICHEL PELLETIER 
440 Bée Rue Eet 
CHARLESBOÜRO 
(Québec) le 1 He jour de 
mai 1997 et que la pre­
miere aeeemblée dee 
créanciers sera tenue 
le He jour d'août 1997 à 
14 heures 30 au 
bureau du Syndic 
2960. boul Laurier 
bureau 210, STE-PÜY 
(Quebec.)
Daté de Quebec, ce 19e 
jour de juillet 1997

ÉRIC BOmVIER. 
C.I.P.. SYNDIC 

aux biens de 
Michel Pelletier 

BUREAU DE 
MÉTIVIER ET 

ASSOaEB, 
SYNDIC

► QUÉBEC 
Iberville III
2960. boul Launer

> VictonaviUe 
Bureau 210. 
Samte-foy (Quebec

» Saint-Joseph 
(Bsauoe)
ÜIV 4SI
Tél (418) 661-6500 
Telec (418)651-0077

18 ans et

«Dttnnez du sang.» 
Info-C'oikctè 

(418) 650-7230 
I 8(8)761-6610

Red(Hmez vie
avec un vieux 

véhicule - auto, 
moto, camion, 

motoneige. 
ou même autobus • 
(jui ne marche plus. 

Don nez-lé 
à la Fondation 

canadienne du rein 
Remorquage gratuit, 

reçu d'impfit. 
Vous permettrez 
ainsi i des gens 
de redémarrer 

dans la vie. 
Appelez sans frais 

au numéro
AUTO-REIN:
(418) 838-AUTO 
(418) 838-2886

La Fondation 
CANAIXENNE 

ou REIN
L« dons tn argent 

sont aussi bienvenus.

Avis de la premiere assemblée des créanciers

Dans raflaire de la taiHita da
294g-1710 QUÉBEC tNC.. parsonne 
morale légalemert œnstftuée. ayant 
ton Siège social au 1170. boul 
Lebourgneul. bureau 304. Québec 
(Québec) G2K 2E3

No : 200-11*002327-966 
069523 

P.W. 9ie-S
Avis est par les présenies donné que te 19* |0ur de juin 
1997 une ordonnance de séquestre a été rendue con­
tre ta débitrice précitée et qu elle est réputée avoir taS 
œssKX) de see biens te 15* jour de mat 1996. et que la 
premére a8serTt>iée des créanciers sera tenue le l*' 
jour d'aoOt 1997, A 14 h. au bureau du syndic. Tour de 
la Cité (Sâinie-Foy). 2600. boul Laurier, bureau 670. en 
la dté de Québec, dans ta province de Québec.

Daté de Québec, oe 15* jour de juiNet 1997.

PRCe WATERHOUSE LMFTÉE 
Syndc de ractif de 
2946-1710 QUÉBEC INC.
Par ’ Gillee Savard, FCIP, syndc

Tour de la Cüé (Sante-Foy)
2600. boulevard Laurier, bureau 870 
Québec (Québec) G1V4W2

/Vice WateHvmse 41

SsKit ......... .
do*Leuron

RÉFECTION DE LA DALLE
DU PONT LAROCHELLE

PROJET N” 6323 
La Municipalité de Saint-Etienne- 
de-Lauzon demande des soumis­
sions pour des travaux de refec­
tion consistant à l'élimination des 
pints, à la réparation, à l'imper- 
méabillsation et au pavage de la 
dalle du pont Larcxihelle situé sur 
la route 171, au-dessus de la ri­
vière Beaurivage. à Saint- 
Étienne-de-Lauzon
Les soumissionnaires peuvent se 
procurer les documents de 
soumission, à partir du 21 juillet 
1997, à 13 h 30. au bureau des 
ingénieurs-conseils

Tecault Inc.
Division Gagné & Savard. 

4700, boulevard Wilfrid-Hamel.
Québec (Québec) GIP 2J9.

tél.: (418) 871-1811
contre un dépôt en argent ou un 
chèque, non remboursable, au 
montant de trente dollars (30 $) 
incluant les taxes payable à 
l'ordre de Tecault Inc.
Les soumissions devront être 
accompagnées d’un chèque visé 
d’un montant égal à 10% du mon­
tant total de la soumission et fait 
à l’ordre de la Municipalité de 
Saint-Étienne-de-Lauzon ou d’un 
cautionnement de soumission 
établi au même montant Les 
soumissions devront également 
être accompagnées des lettres 
d’intenffon relatives au caution­
nement d’exécution et au cau­
tionnement des obligations de 
l’entrepreneur pour gages, 
matériaux et services ainsi que 
des autres documents requis au 
devis
Les soumissions devront être 
cachetées Ces dernières seront 
reçues au bureau du soussigné, 
au Centre administratit, 1, Place 
CDhamberland, Sainl-Étienne-de- 
Lauzon (Québec) G6J 1M5. 
jusqu'au vendredi 8 août 1997, 
à 11 h. heure locale, pour ouver­
ture publique audit centre le 
même jour et à la même heure 
La Municipalité de Saint-Étienne- 
de-Lauzon ne s’engage à 
accepter ni la plus basse, ni 
aïKiune des soumissnns reçues 
et se réserve le droit de retran­
cher certaines parties du contrat 
La Municipalité ne sera passible 
an outre d’aucune poursuite ou 
réclamation pour Irais ou pertes 
subis par les soumissionnaires à 
la suite de telles décisions
(X)NNÉ A SAINT-ÉTIENNE-DE-i 
LAUZON. ce dix-neuvième (19e) 
jour du mois de juillet mil neuf 
cent quaire vingl-dix sept (1997)

La aecrélalra-tréaorler,
Sébastian Hamal. avocat
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LE MONDE
Trêve imminente

Le Sinn Fein demande à TIRA de proclamer un 
nouveau cessez-le-feu en Ulster

■ DUBLIN (AFI*) — Un nouveau cessez-le-feu de l’IIlA, qui mettrait 
fin à 18 mois d’attentats et de violences, semblait imminent, hier soir, 
après les appels à la trêve lancés par le chef de son aile politique Sinn 
Fein, qui s’est dit « persuadé» d’une réponse positive.

(îerry .\dains et son numéro doux 
.Martin .MctJuinnoss ont publié à Du­
blin un communiqué appelant l’armée 
clandestine à « rétablir son cessez-le- 
feu d’août 1994 », qu’elle avait rompu 
en février 199tî. alors que le pr(K*essus 
de paix s’enlisait.

C’est la première fois depuis cette 
date que le Sinn Fein, qui souhaite 
comme tous les républicains la réuni­
fication de l’Irlande, demande à son 
aile militaire de déposer les armes.

«.J’ai dit clairement depuis 18 mois, 
que je ne demanderais à l’IILA de réta­

blir son cessi‘z-le-feu que si j’étais per­
suadé que la réponse serait positive », 
a expliqué .M. Adams.

« La direction de TIRA nous a as­
surés qu’elle répondrait sans délai à 
notre demande», a-t-il ajouté, sans 
d(»nner plus de précisions sur la date 
à laquelle pourrait être annoncé ce 
«défi historique».

I.e premier ministre irlandais, Bertie 
,\hern, a affirmé hier qu’il s’attendait 
à une réponse dans les 48 heures.

Seule une trêve de l’IR-A permettrait 
au Sinn Fein, après une période pro­

batoire de six semaines, de participer 
aux discussions de fond sur l’avenir 
de l’Ulster que Londres et Dublin (»nt 
convoquées pour septembre.

Décidé à relancer le processus de 
paix, le premier ministre britannique 
Tony Blair, en accord avec Dublin, a 
donné un coup d’accélérateur le mois 
dernier en proposant ce calendrier, 
que réclamaient les nationalistes.

.M. Blair a aussi offert une solution 
sur le désarmement des milices, sujet 
bloquant tout prop-ès depuis plus 
d’un an aux pourparlers de paix multi- 
partites à Belfast, d’où le Sinn Fein est 
exclu tant que TIRA continue la vio­
lence: ce désarmement aurait lieu en 
parallèle aux discussions sur le fond, 
et non en préalable, comme le veulent 
les protestants.

Avec des propositions claires sur le 
cahMidrier et le désarmement, l’IR.X 
peut aujourd’hui prononcer un ces­
sez-le-feu qui permettrait au Sinn Fein 
de s’asscKjir à la table des discussions 
sur l’avenir de la province.

Cependant, les tensions scuit main­
tenant fortes dans le camp protestant 
loyaliste d(»nt le principal parti, le l’ar- 
ti unioniste d’L'lster (l'I'I*) de David 
Frimble, juiïeait encore hier les propo­
sitions anfîlo-irlandaises « inaccepta­
bles» parce que trop va^rues sur les 
conditions du désarmement.

.M. Trimble a soulifïné qu’un cessez- 
le-feu de riR-A devait être «complet, 
universel et permanent » et accompa- 
fîné du « désarmement et du déman­
tèlement des orfranisations terro­
ristes ».

Confusion sur les 
meurtres attribués à 

Andrew Cunanan
Disculpé du meurtre d’un médecin 
de Floride, il semble lié à un autre 
assassinat commis à Miami en mai
MLAMl BEACH, Floride (AP) — Le FBI 
et la police de Floride jouaient tou­
jours hier au chat et à la souris avec 
.Andrew Cunanan, l’assassin présumé 
du couturier italien (îianni Versace. 
Soupçonné de quatre autres meur­
tres, ce prostitué homosexuel de 27 
ans est pourtant encore introuvable.
, Une certaine confusion avait réfpié 
après la découverte jeudi du corps du 
Dr Silvio .Alf(*nso dans sa maison de 
.Miami Sprinfîs, distante d’environ 
2.^>km de la lu.xueuse propriété de Ver­
sace. Un témoin avait alors affirmé a- 
voir vu un individu correspondant au 
signalement de Cunanan sortir de la 
maison de ce médecin homosexuel de 
44 ans.

Dans la soirée, un responsable de la 
police de Floride, .lohn Coffey, avait 
-ensuite expliqué que les deux crimes 
n’étaient «catégoriquement pas liés» 
et que le Dr .Alfonso avait été tué lors 
d’une dispute familiale impliquant son 
frère, avant de revenir hier sur ses dé­
clarations en écartant toute certitude.

Tout aussi prudent. Pat Brickman, 
de la police de Floride, a estimé hier 
que la description de l’homme vu sor­
tant de chez le Dr Alfonso « corres­
pond à celle de Cunanan et de o mil­
lions d’autres personnes». 11 a par ail­
leurs démenti les informations du 
Seir York Times selon qui des chiens 
auraient fait un lien entre un vêtement 
abandonné par Cunanan et des 
odeurs à la propriété du Dr .Alfonso.

Les enquêteurs ont la conviction que 
le meurtrier présumé se trouve encore 
en Floride. « Nous croyons fermement

qu’il se trouve toujours dans la ré 
gion», a assuré .Anne Figueiras, du 
FBI. «Nous exhortons les gens à se 
montrer très prudents. Il est armé et 
dangereux». Alors que des récom­
penses d’environ 9.') 000$ ont été of­
fertes pour l’arrestation du suspect, le 
FBI a intensifié sa surv’eillance de l’aé­
roport, du port et des gares routières 
de Miami.

Cunanan, auquel quatre meurtres 
sont déjà attribués, pourrait être à l’o­
rigine d’un autre homicide. Les enquê­
teurs examinent la possibilité qu’il 
soit impliqué dans le meurtre, le 12 
mai, d’un homosexuel de 41 ans dans 
un appartement de .Miami Beach, rap­
porte hier \q Miami Herald.

Le policier cité par le quotidien affir­
me que la victime, Casey l’atrick Si­
gler, aurait été vue en compagnie de 
Cunanan sur un parking fréquenté 
par des prostitués homosexuels non 
loin de la villa de Versace. Selon un 
employé du parking, le pick-up Che­
vrolet que Cunanan aurait volé se 
trouvait sur place depuis le 10 juin 

Outre les meurtres présumés en Flo­
ride, Cunanan est soupçonné de qua­
tre meurtres dans le Minnesota, l’Illi­
nois et le New.lersey depuis le 29 avril.

De nombreux hommages devraient 
être rendus au couturier disparu, dont 
les cendres ont été rapatriées hier à 
C«)me, en Italie, où il possédait une 
maison. Un premier office religieux a 
été célébré dans la journée en l’église 
Saint-I’atrick de Miami Beach. Un 
autre se déroulera mardi à Milan et un 
dernier le 8 septembre à New York

Cloche du siècle à Moscou

Party royal 
pour 

Camilla
l.ONDRES (.AFl’J — Camilla l'arker- 
Bowles, en robe de soie bleue, est arri­
vée hier soir au château de Highgrove, 
où k‘ princt* Charles a convié 80 invités 
à une grande soirée pour célébrer le 
.'»0' anniversaire de son amie.

Camilla sera la « reine » de la soirée 
dont le coût est estimé à ls)(HK)S, selon 
la presse populaire, qui n’en finit pas 
de s’interroger sur son possible ma­
riage* aviH* le prince de (îalles.

Cette fête, qui se déroulait très dis­
crètement derrière les hauts murs de 
la résidence princière, devrait mar­
quer cependant une nouvelle étape 
vers une reconnaissance* officielle de 
la liaison de l’héritier au trône avec la 
femme qui partage sa vie.

Les invités en smoking et robes scin­
tillantes sont arrivés sous le regard 
d’une cinquantaine de journalistes et 
de cameramen traquant le moindre 
détail de la soirée, qualifiée de «pri­
vée » par Buckingham l’alace.

lX*s livreurs ont effectué hier des al­
lers et venues, apportant des cadeaux 
ou préparant le grand dîner de cinq 
plats.

Les invités devaient d’abord être 
conviés à se promener, avec une coupe 
de champagne, dans le parc qui fait la 
fierté du prince Charles.

Les légumes du dîner sont fournis 
par le potager de Highgrove, Charles 
étant féru d’agriculture biologique.

Parmi les convives, figure, selon la 
presse, .Andrew Parker-Bowles, l’ex- 
mari de Camilla, dont elle a divorcé en 
199.') et qui est le père de ses deux en­
fants. L’ex-fille au pair de la famille 
royale Tiggy Legge-Bourke était aus­
si de la fête.

Jeudi soir, jour de son anniversaire, 
Camilla, qui réside officiellement à u- 
ne trentaine de kilomètres de High­
grove, est venue dîner au château du 
prince. Les chroniqueurs royaux n’ont 
su dire si elle y avait passé la nuit pour 
participer aux préparatifs.

Mais hier, la presse populaire lais­
sait au second plan cette soirée dédiée 
à Camilla, longtemps vilipendée pour 
son allure rustique, et publiait des 
photographies de la princesse Diana, 
en maillot de bain léopard, dans le sud 
de la France. Diana, qui, selon le Ti­
mes, a l’intention d’annoncer prochai­
nement « une grosse surprise », doit 
rentrer de vacances ce week-end.

La principale cloche de la basilique christ le Sauveur, à .Moscou, 
sera bénie et érigée aujourd’hui. D’un poids de 27 tonnes, la cloche est la 
plus lourde réalisée au XX' siècle.

Mir: équipage KO

L
a station spatiale Mir était à 
nouveau bien orientée hier, 
mais l’équipage est si épuisé 
que .Moscou pourrait attendre l’arri­

vée en août de nouveaux cosmonau­
tes pour faire de délicates répara­
tions. Le système d’orientation avait 
été déréglé jeudi après que les cos­
monautes — deux Russes et un Amé­
ricain — eurent accidentellement 
débranché un câble-clé. La station a 
alors basculé. Les panneaux solaires 
l’alimentant en électricité n’étant 
plus dans l’axe du soleil, les batteries 
se sont déchargées, privant la station 
d’électricité et déclenchant à bord les 
sirènes et les lumières d’alarme. (Al^)

SUPER SOLDE MODÈLES 1997
neufs et démonstrateurs

VOLVO 850
3 en inventaire

(’limatiseur, \itres ot miroirs éltH'Iriqiit's. quatn* 
ballons de sw'iirité gonflables, freins .XBS, régula­
teur de \ites.se, sièges ehauffanl.s, miroirs 
extérieurs ehauffant.s.
P1)SF;J4 2!).')$

SOLDE

VOLVO 850 GIT FAMILIALE
1 en inventaire

('limatiseur ékH'troniqm*, qtiatre ballons de sécurité gon­
flables, freins ABS, siège électriqtie côté conducteur, 
alarme et ouverture sans clé, toit ouvTant, roues d al­
liage, sièges chauffant.s, miroirs extérieurs chauffants, 
intérieur en cuir, système traction as.servie, moteur turbo 
basse pression 190 chevaux.
PDSF44 170.$

SOLDE,

inwito k lltn* iiMlHullf ^•iiknirTii Séciirito avjinl tout.

VOLVO DE QUÉBEC
2335, rue Watt, Sainte-Foy, 656-1112
(Parc Colbert Est. sortie Charest Ouest, angle du Vallon)

.V I . A. I iliMiMtnililo TynMMiMiîl. préparai ion l't iHXi'M’n SI wKinanurinml on ItH-wtion A lonjt tmnr tiiMiMum'u

VOLVO 850 TURBO
2 en inventaire

Climati.s«'ur électroniqtie, lecteur df* disejues compacts dans 
tableau de bord, qtiatre b.allous dt* st'curilé gotiflables, freins 
ABS, toit ouvrant, alarme et ouverture sans clé, siège électrique 
côté conductt'tir, volant de cuir, ordinateur de Imrd, roues d iU- 
liage Ifi pt), sièges chauffants, miroirs extérieurs cbatiffants, 
intérieur en cuir, système traction a.s.servie COE T^ÏÏP
PI)SF4f) 970$

40995$
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Capitale ou ville musée ?
À l’automne on saura si le gouvernement a 

vraiment l’intention de faire de Québec une capitale moderne
■ QUÉBEC—Le gouvernement de\Ta dé­
terminer cet automne s’il s’engage à faire 
de Québec une capitale moderne ou s’il per­
siste dans la voie qui mènera la ville à un 
statut de « capitale-musée ».

L
a occasion lui en sera fournie par le dé- 
/ pôt d’un rapport sur l’avenir de la 

fonction publique dans la capitale 
. nationale. Un document attendu par 
J plusieurs et dont l’ébauche paraît 
4 déjà satisfaire la \’ille de Québec. 
L’expression «capitale-musée» est du direc­
teur général de l’École nationale d’administra­

tion publique. «La fonction publique sera de 
moindre taille, mais elle ne pourra pas se per­
mettre d’être de moindre qualité, prévient Pier­
re De Celles. C’est sur son dvTiamisme que repo­
se l’avenir de Québec comme capitale. » 

f\)ur que l’une et 
l’autre rayonnent, 
le gouvernement 
devra s’assurer 
que les «person­
nes clés » de la 
fonction publique 
travaillent à Qué­
bec. 11 de\Ta 
veiller à ce que les 
négociations de 
toutes sortes s’y 
déroulent. Et s’as­
surer que les ré­
unions, par exem­
ple celles des pré­

sidents des Régies ré0onales de 
la santé et des services sociaux, 
s’y tiennent. Enfin, il devra recru­
ter des jeunes dans la fonction pu­
blique, dont la moitié à Québec.

LE GROUPE DE TRAVAIL
Le groupe de travail auquel par­

ticipe Pierre De Celles est présidé 
par le député de Portneuf, Roger 
Bertrand. 11 est formé de repré­
sentants des quatre syndicats 
rattachés à l’appareil gouverne­
mental. de la Chambre de com­
merce du Québec métropolitain, de la Commis­
sion de la capitale nationale et de l’administra­
tion municipale. . , - .

Rencontré dans un hôtel de Québec, où 1ÈNAP 
recevait ces jours-ci des centaines de fonction­
naires et d’universitaires du monde entier, M. De 
Celles a accepté de livTer au SOLEIL sa vision de

ce que doit être 
une fonction 
blique dans

Jean-Marc
Salvet

J
Pierre De Celles Roger Bertrand Jean Rochon

pu- 
une

capitale à l’aube 
du prochain siè­
cle. Sa vision pui­
se en partie dans 
le contenu du rap­
port qui sera re­
mis dans quel­
ques semaines au 
ministre respon­
sable de la région 
de Québec, Jean 
Rochon.
Pour Pierre De

Celles, la vocation de Québec coin 
me capitale doit être redéployée 
dans des sphères nouvelles. « .No­
tamment dans des domaines qui 
rattachent un gouvernement au 
phénomène de la mondialisation, 
à celui, concomitant, de la régio­
nalisation, à l’internationalisa­
tion de l’information, au besoin de 
compétitivité, etc. »

C’est par ces nouvelles portes 
que Québec et la fonction publi­
que doivent se dévelop­
per. «Si le gouverne­

ment décide que c’est à Québec que 
travaillent les grands experts de la 
fonction publique québécoise, spécia­
lisés par exemple dans les négocia­
tions d’accords de toutes sortes, si 
c’est ici qu’on réfléchit sur les façons 
dont on développera les nouvelles 
technologies de l’information, c’est ici, 
inévitablement, que se trouvera le 
coeur de la fonction publique. » _______

Celle-ci doit avoir la capacité d’atti­
rer des services connexes que requiert une capi­
tale moderne. Pierre De Celles et d’autres mem­
bres du groupe de travail rêvent, entre autres, 
que Québec devienne le centre d’un vaste réseau 
informatique.

NOUVELLES TECHNOLOGIES
« Il faudrait pouvoir développer ici les nouvel­

les technologies de l’information, notamment 
dans ce qu’elles ont de particulier pour une fonc­
tion publique ». explique-t-il.

.Mais tout ne se fera pas en claquant des doigts.

La vocation 
de Québec 

capitale doit 
être déployée 

dans des 
sphères 

nouvelles

Reconnaître que c’est désormais le dynamisme 
de la fonction publique et non plus son importan­
ce numérique qui fera la différence suppose que 
le gouvernement investisse dans ce dynamisme. 
Et qu’il le fasse à Québec.

Pour Pierre De Celles et d’autres membres du 
comité, le développement de Québec et celui de 
la fonction publique sont indissociables. Tout 
leur travail repose sur cette affirmation.

Le pdg de l’FlN.UP estime que sa vision n’est 
pas réservée à une capitale qui serait nécessai­
rement celle d’un État souverain. Elle peut 

______  s’appliquer à la capitale d’une pro­
vince.

Étonnamment, il pense même que 
«la plus gi'ande menace pesant sur 
Québec à l’heure actuelle est que des 
fonctions qui se trouvent actuellement 
à Ottaw’a déménagent à .Montréal ad- 
venant la souveraineté ».

D’où l’importance, poursuit-il, que 
le gouvernement s’engage à recon­
naître le statut de Québec comme ca­
pitale avec tout ce que cela suppose. 
M. De Celles croit que le « reposition­

nement » de la fonction publique, comme l’avenir 
politique, est susceptible d’affaiblir le statut de 
Québec. Mais il peut aussi être l’occasion de le 
renforcer.

« Tout dépend des choix qui seront faits. Là, 
on a fait des coupures. Des fonctionnaires par­
tent. .Après il faudra redéployer tout ça. Ce se­
ra une étape cruciale. Pour l’instant, on est 
comme des gens qui viennent de déménager. 
Les meubles ne sont pas encore placés. La fa­
çon dont on vivra dépendra de la manière dont 
on les disposera. »

REGROUPEMENT DES SERVICES POLICIERS SUR LA RIVE-SUD

Une belle occasion ratée
Selon Lévis, faire un seul corps policier était le premier pas 

pour une fusion des municipalités de la Rive-Sud
■ LÉ\1S — C’est avec une vive déception, 
et une pointe d’amertume, que les élus mu­
nicipaux de Lévis ont réagi à la fin de non- 
recevoir des maires de la MRC des Chutes- 
de-la-Chaudière à un regroupement des 
services policiers sur la Rive-Sud.

D
e dire qu’il faut fusionner 
nos deux MRC, nos deux 
corporations de dévelop­
pement économique dans 
un premier temps, et par 
la suite, regarder si on 
peut regrouper nos s(>rvices policiers dans quelques 
années est une façon facile pour des politiciens de 

noyer le poisson», a affirmé, sans ambagï's, le 
conseiller Andrt' Hamel, respon.sable du 
dossier de la sé<'urité publique.

Parlant au nom du conseil de ville de 
Lévis. .M. Hamel réagissait aux propos 
tenus la semaine dernière par le prési­
dent du conseil d’administration de 
Chaudière-Ouest et maire de Saint- 
Étienne, .M. Christian Jobin. Selon M.
Jobin, les élus municipaux des Chutes- 
de-la-C’haudière n’envisagent pas de fusion des 
services policiers sur la Rrve-Sud avant 2<K)J.

Aux prises avec des problèmes internes graves, 
cet organisme a d(*cidé de se saborder et d’ache­
ter des s(*rvices à la Régie de (’haudière-Etchemin, 
au lieu d’étudier une proposition de regroupement 
des services policiers sur la Rivt‘-.Sud. (.’e projet 
doit toutefois recevoir l’imprimatur du ministre de 
la Sécurité publique, .M. ltob<*rt l\‘m*ault, avant de 
devenir une réalité. U' gouvernement quélaVois 
souhaite la fusion de plusieurs villes.

POIJTltAILLERIE ET ABUS DE POUVOIR
« Un regroup<*ment des s<*rvices p<iliciers aurait 

été une Iniii* iKrasion de jeter à terre les faux 
murs qu’il y a entre les d<-ux .MR(’ de la Rive-Sud. 
Au lieu de cela, on fait de la |M>liticailleri(‘, on 
conserve nos fH*tits abus de jKiuvoir sur le dos des 
contribuables», a commenté M. Hamel, au cours 
d’une entnvue.

1

Pas de fusion 
des services 
policiers sur 
la Rive-Sud 
avant 2003

Iæ conseiller déplore, en outre, le 
refus des élus de Chaudièri'-Ouest 
de ne même pas s’être donné la pei­
ne de vérifier une étude qui conclut 
qu’il y a des économies possibles de 
1,4 millions annuellement, en ne 
faisant qu’un seul corps de police 
sur la Rne-Sud.

.M. Hamel s’explique mal cette at­
titude à l’heure où les municipali­
tés sont (“onfrontées à un pclletagi- Pierre
de ôtM) millionsS du gouvernement Pelchat
Bouchard et que les contribuables 
ne veulent rien savoir d’une haus­
se des taxes. « I ai moindre des choses aurait été de 
valider nos chiffres. .Mais non. on a préféré entre­
tenir le régime ou tout le monde se renvoit l’ascen­

seur sans trop se poser de questions.
Ia‘s gens attendent qu’une décision im­
portante soit prise au moment op­
portun », a-t-il soutenu.

Dernièrement, les maires de Saint-Ro- 
muald, Uharny, Saint-Jean-Chrysostie 
me et Breakevville se sont engagés 
dans un processus en vije d’une fusion, 
rejetant la possibilité d’inclure Lévis 

dans l’étude financière pour former une nouvelle 
ville, malgré la demande du maire Denis (iuay Le 
député de Lévis, .lean Garon. s’est prononcé èga- 
l(>ment en faveur d’une seule ville sur la Rm‘-Sud.

De son côté, le chef de police de lévis, M. Gilles 
Drolet, estime qu’un regroufM-ment sur la Rive- 
Sud est la seule façon de réaliser des (‘conomies 
dans le contexte at-tuel. « I Yésentement, on est au 
fer», a-t-il dit.

En outre, il croit que la mise en commun des res­
sources permettrait d’améli(*rer le servie»*. « L«“s 
g»‘ns d«* .Saint-Nicolas s»*raient |x>ssihlement plus 
rassurx's de savoir qu’il y a 20 policiers qui |H*uvent 
int<*rv<*nir rapid<*m»*nt «-n cas de probh'tnes av»*c 
les Hell’s, au lieu de trois a certains moments», a- 
t-il ajouté.

Un c»)rj)s de indice unifié compterait 120 poli­
ciers, ce qui U* placerait au .V «m »? ranger! t«*rme 
d’im|K>rtanc<* num(*rique au Quèbe»*. «('»*la nous 
donnerait une oreilU* plus attenlK»* auprès d»*s au­

torités gouvernementales», a-t-il 
affirmé.

De plus, le chef Drolet y voit une 
»K.*casion de mettre en commun les 
forces de chacun. « .Nous avons une 
bonne t*xpertise dans la résolution 
des crimes et nous pourrions la 
partagi'r. »

Selon un rapport du ministère de 
la Sécurité publique, le taux de ri^ 
solution des crimes du service de 
police lévisien a été supérieur à la 
m»ryenne des villes de sa cratégorie 
enlH9<).

!)(' son côté, la Régie de Chaudière-Etchemin se 
situe en bu.s de la moyenne. Son taux de ix*solu- 
tion d»'s crimes est de 2f?'/n par rapp<trt à la 
moyenne di* sa catégorie qui est 
de ai Quant à la perf(»r- 
mance de la Régie de (’haudiè- 
r(‘-()uest, elle l'st la pire des 
dix scrvict's poli<*iers (xiuvrant 
des territoires de 2.'> (XM) à 
29 999 habittuits. En 199ti, 
le taux de résolution a été 
établi à 24,7"/o alors que 
la moyenne est de 
IlILW/n.

chemin en ce qui concerne le 9-1-1 et de son servi­
ce de relations publiques.

LES POMPIERS
En plus de la police, Lévis propose également le 

regroupement dt‘s servic'cs de prot(‘Ction contre 
les incendit's. «On conserverait tous nos pompiers 
et on pourrait même aj<»uter des postes de pom- 
pi»*rs employés à temps partiel là (»ù il n’y en n’a 
pas actuellement sans augmenter k*s coûts», a 
avancé M. l)r»»let.

Il n’a pas été possible de joindre le président du 
conseil d’administation de la Régie de (’haudièri*- 
Etchemin, M. Gabriel Bélanger, pour obtenir .ses 
commentaires. U’ett»* Régie projett»* de déménagi'r 
ses pénates dans les locaux de hi Sûr»*té du Qué- 
b»H* à Saint-Romuald.

A l'inverse, l.é- 
vis |)ourrait l)é- 
néficier de 
l’expertise 
dcGhaii- 
dièn*-Et-
If SILOS lAfOND

Andre Hamel 
affirme qu’une 
étude conclut que^ 
faire un seul 
corps policier 
sur la RU eSué 
enirainerail des 
économies de 
/,4 million $ 
annuellement.



Lk sam Kit I 19 Ji iLi.tl 199 7 LE SOLEIL A 21
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LE QUOTIDIEN DE LA CAPITALE
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Donald
Charette
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Zoo à vendre

P
as facile pour un gouvernement de se débarrasser 
d’un équipement public même quand il annonce clai­
rement ses intentions, comme le démontre ce qu’il 
faut bien appelei’ la saga de la « privatisation » du jar­
din zoologique et de l’aquarium de Québec. 11 y a trois 
ans, le gouvernement libéral de Daniel Johnson an­
nonçait qu’il allait privatiser ces deux équipements. M. John­
son pouvait affirmer « ce n’est pas la mission du gouvernement 

de donner à manger à des perroquets et des singes, ce ne sont 
pas des fonctionnaires du Québec qui doivent être gardiens de 
zoo ». Une déclaration sensée à une époque où le gouverne­
ment n’a pas d’argent pour ses hôpitaux.

Sauf que depuis trois ans on a tourné en rond dans ce dos­
sier, comme un ours en cage. Les libéraux, juste avant de per­
dre le pouvoir, ont conclu une entente pour céder le zoo et 
l’aquarium à la Société zoolo0que de Québec qui depuis plus 

de 60 ans exploitait les concessions 
sur le site du zcm). Le PQ s’est empres­
sé d’annuler cette transaction. C’est 
à la Société des parcs, qui comprend 
des gens des Chambres de commerce 
de Ste-Foy et de Charlesbourg, mais 
aussi de la Société linnéenne que fut 
donc remise la gestion des deux at­
tractions touristiques largement défi­
citaires. Collectivement, on y englou­
tit plus de 4 millions $ par année.
La Société zoologique a saisi les tri­
bunaux de cette affaire pour récupé­

rer ce qu’elle considère lui appartenir.
Entre-temps, le ministère de l’Environnement a confié la 

gestion des deux sites à la Société des parcs et magasiné un 
acheteur potentiel. 11 y a quelques jours, l’opération se ter­
minait sur un échec; la firme KPMG, après avoir relancé 400 
entreprises, soutirait quatre propositions jugées insuffisan­
tes par tous les acteurs.

On annonçait alors qu’un autre rapport sera remis le 31 jan­
vier prochain pour trouver un modèle mixte, privé-public.

Au moins un investisseur privé local s’est manifesté durant 
toute cette saga et Guy Drouin, propriétaire du Village des 
Sports à Valcartier, promettait d’investir 50 millions $ pour 
revamper le zck).

Au ministère de l’Environnement et la Faune on juge que 
ces promoteurs veulent obtenir le zoo pour rien, tout en de­
mandant au gouvernement d’assumer les déficits.

Une chose est claire, toute la gestion gouvernementale a 
nui depuis plusieurs années au jardin zoolo0que du Québec 
et à l’aquarium qui ont été littéralement laissés à 1 abandon.

Pas de budget, pas de rénovation, pas de promotion si bien 
que la fréquentation est tombée sous les 100 000 visiteurs par 
année. Heureusement, sous la gouverne de la Société des 
parcs, la situation s’est redressée et l’achalandage est en 
hausse.

Pendant que les zoos de St-Félicien, de Granby et d’Hem- 
mingford profitaient des programmes d infrastructure et se 
vendaient de façon dynamique, celui DU Québec dépérissait.

En fait le z<m) a besoin d’un « face-lift » radical. Dans les zoos 
contemporains les animaux n’ont plus à se heurter à des ca­
ges de fer ou à des vitres épaisses, sauf à Charlesbourg. A la 
Société des parcs on estime qu’il faudrait investir entre 12 et 
15 millions $ pour en faire un parc moderne où les animaux 
sont mis en valeur. On jon0e avec- l’idée d’un parc thématique 
avec des jeux d’eau, et des démarches ont été entreprises avec 
le Fbnds de solidarité et la Caisse de dépôt et de placement.

Oh surprise ! on écarte l’idée de faire commanditer certai­
nes attractions par des entreprises privées, comme cela se 
fait aux États-Unis. Quant à l’aquarium il n’intéresse pas les 
investisseurs. Là encore la Société des parc*s a des projets, 
gi-ossir les bassins, installer des étangs de pêche, projets qui 
demandent des investissements importants.

Convenons que le gouvernement n’a pas à mettre plus d’ar- 
gc*nt sur les animaux quand des malades doivent se rendre 
à Montréal pour des coronographies. Ccinvenons qu’il serait 
temps d’arrêter les frais juridiques. Enfin, il faut libérer le 
zoo et l’aquarium du carcan gouvernemental et impliquer 
des investissements privés, rapidement.

LES VACANCES DE
LA CONSTITUTION
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L’entente américaine sur le tabac: une 
victoire pour la santé publique ?

François Damphousse et Fernand Turcotte
Les auteurs sont respectivement directeur du 

bureau du Québec de l’Association pour les 
droits des non-fumeurs et professeur de santé

publique à l’université Laval

Quelques semaines se .sont déjà écou­
lées depuis l’annonce de l’entente 
conclue entre les fabricants de tabac et 
les procureurs généraux de 39 États amé­
ricains. Cette entente propose d’adopter 
des mesures portant sur le contrôle de la 
fabrication, de la promotion et de Inven­
te des produits du tabac. De plus, les fab­
ricants de cigarettes américains convien­
nent de payer 368 milliards S au cours des 
25 prochaines années pour rembourser, 
entre autres, les coûts du traitement des 
maladies causées par leurs produits.

Présentée initialement comme une vic­
toire pour la santé publique, la ratifica­
tion de cette entente par le gouvernement 
américain n’en demeure pas moins incer­
taine. En effet, de plus en plus de profes­
sionnels de la santé la dénoncent parce 
que les concessions accordées à l’indus­
trie du tabac sont plus grandes que les 
gains pour la santé publique.

RÉPERCUSSIONS MONDIALES
Une des plus grandes lacunes de l’en­

tente demeure son indifférence à l’égard 
des ravages provoqués par les fabricants 
de tabac à l’échelle internationale. On ne 
trouve dans cette entente aucune mesu­
re qui régisse leurs pratiques commer­
ciales en dehors des États-Unis. On sait 
que la stratégie de croissance des fabri­
cants dépend de l’envahissement des 
marchés des pays en voie de développe­
ment.

Si les mesures comprises dans l’enten­
te produisent l’effet escompté, il est pré­
visible que les fabricants de cigarettes 
américains iront prendre à l’étranger les 
profits que celles-ci leur interdiront de 
prélever aux États-Unis. Ce qui ne peut 
être que désastreux pour des pays dé- 
pouivus des ressources pour lutter 
contre une telle épidémie.

L’AUTORITÉ DE LA FDA
11 est ironique de constater que toutes 

les mesures de l’entente auraient pu être

obtenues par voie ré0ementaire sans ac- 
eorder de concessions à l’industrie du ta­
bac. Par exemple, la Food and Drug Ad­
ministration, après avoir mené des en­
quêtes sur les manigances des fabricants 
de tabac, avait récemment défini les pro­
duits du tabac comme autant de métho­
des d’administration de drogue et les 
avait par conséquent soumis aux procé­
dures de contrôle qui s’appliquent à tou­
tes les autres drogues. Un juge fédéral de 
la Caroline du Nord a même confirmé 
l’autorité de la FD.\ pour réglementer le 
tabac comme une drogue.

Malheureusement, l’entente impose à la 
FD.A toute une série de servitudes qui en­
traveront sa capacité de protéger la san­
té contre les méfaits du tabac. Par exem­
ple. bien que la FDA puisse réglementer 
la fabrication de produits du tabac moins 
dangereux pour la santé, il semble qu’el­
le ne disposera plus du droit de bannir la 
vente des produits du tabac sous leur for­
me actuelle.

De plus, les fabricants de tabac acquiè­
rent la possibilité de contester ces preu­
ves devant une instance juridique. Ils 
pourraient ainsi continuer de s’en tenir à 
leur stratégie qui consiste à retarder 
l’adoption de toute mesure susceptible de 
compromettre leurs profits. FinalemenÇ 
pour l’éventualité où ces mesures dilatoi­
res échoueraient, les fabricants de tabac 
gardent la possibilité d’instiguer un mar­
ché de contrebande pour faire reculer le 
gouvernement, moyen qui s’est révélé ef­
ficace pour obtenir le retrait des taxes ca­
nadiennes sur le tabac.

LE PRIX DE L’IMMUNITÉ
La somme de 368 milliards S payée par 

les fabricants de tabac au cours des 25 
prochaines années semble énorme. Ce­
pendant. il ne faut pas oublier que les 
coûts sociaux engendrés par le tabagis­
me .sont estimés à 100 milliards S par an­
née aux États-Unis. De plus, les fabri­
cants de tabac n’ont qu’à s’entendre pour 
augmenter le prix de chaque paquet de ci­
garettes de 40 cents pour refiler à leur 
clientèle cette facture et maintenir intact 
le niveau actuel de leurs profits.

Si on se rappelle que ces paiements se­
ront également déductibles d impôts, ce

sont tous les contribuables qui assume­
ront une partie des coûts imputés à l’in­
dustrie.

Une telle somme d’argent ne constitue 
donc pas une si grave punition, surtout si 
on prend en considération le fait que les 
fabricants de tabac seront en plus proté­
gés contre les reeours en justice collectifs 
et que des nouvelles restrictions seront 
imposées aux poursuites individuelles. 
D’ailleurs, ce sont ces conditions qui ex­
pliquent le redressement des cotes bour­
sières des titres des fabricants de tabac, 
qui est survenu après qu’on eut la confii'- 
mation que le compromis hors-cour com­
prenait cette protection pour l’industrie.

DES PRODUITS DANGEREUX
Ce qu’il y a d’historique dans cette en­

tente, c’est d’abord qu’on ait réussi à for­
cer les fabricants de tabac à reconnaître 
que leurs produits sont dangereux pour 
la santé et qu’ils doivent pour cette raison 
changer leur méthodes commerciales. 
Toutefois, il ne faut pas croire que les fa­
bricants de tabac ont enfin été mis à la 
raison. Au contraire, ils ont probable­
ment réussi à éviter les dégâts qu’au­
raient pu causer les témoignages de plu­
sieurs délateurs ainsi que la divulgation 
d’une multitude de documents confiden­
tiels.

Souhaitons que la communauté de la 
santé aux États-Unis sera en mesure de 
convaincre son gouvernement de bonifier 
ou, si ce n’est pas possible, de rt'jeter tout 
simplement cette entente, dans l’intérêt 
surtout de la communauté internationa­
le.

vous POUVEZ FAIRE PARVENIR ros lettres à 
l'adresse suivante :
Ca rrefnn r des lecle}i rs,
Journal LE SOLEIL.
92S. chemin Saint-Louis, r.p. 1547,
.Suce. Terminus Québec, Québec. GIK 7JS 
Ces mi.s.sives devront etre courtes et accompagnées du 
nom. de l'adresse et du numéro de telephone de leur stg 
nataire .Sons nous reserrons le droit d'edUer et 
d'ahregerces lettres au be.soin.
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L’artillerie sonore dans 
le Vieux-Québec
\a' D'stival d’été, volet extérieur, c’est 
|M'ut-être excitant pour la masse des 
touristes, mais son c'xpansion en­
vahissante, encouragin' par la propa­
gande des médias locaux, se fait sentir 
ci'lte anniH'. Je suis frappé par la quan­
tité d’annonces de logi'inents à louer 
près de chez moi. dans le Vieux- 
QiiélH'c.
J’habite présentement une chambre, 
raison de hudgi'I. et pas question de 
payer pour un appariement ici s il 
faut être iMimhardé depuis le parc du 
parlement par les « riH'kers » et 
autres « déeibelmen », eomme c est le 
cas chaque été depuis 1994, à une 
période où, gi'néralement, on étouffe 
avec les fenêtres fi'rméi's. À mon ar­
rivée ici en 1989. c’était animé en été.

mais pas tonitruant. Le cauchemar 
estival s’est d’abord manifesté avec 
« Son et laser» au parlement en 1992. 
Di'puis ce temps, le Comité des 
citoyens du Vieux-Québec brille par 
son effacement. Di* toute façon, quelle 
est la force d’un tel comité avix- tous 
ces déménagements chaque année? 
L’industrie touristique semble deve­
nue très pesante, beaucoup trop pe­
sante pour que la qualité de vie 
s’améliore dans ce gros « gadgi't » 
touristique sans âme qu’est main­
tenant le Vieux-Québec en été. Le 
messagi' est clair: « L’artillerie sonore 
vous dérangi'? Sacrez votre camp 
ailleurs ! » Plusieurs l’ont compris, 
dont moi-même qui laisserai ma «pi­
aule» pour un appartement dans un 
secteur plus vivahle dès que possible. 
Les propriétaires finiront peut-être 
par se liguer contre la grosse ma­

chine à sous touristique quand ils en 
auront assez d’entretenir des loge­
ments vides. La pollution sonore s’a­
joute à d’autres contraintes spéci­
fiques du quartier. A l’Esplanade, en 
plus des spectacles en soirée, il y a 
les interminables répétitions en 
après-midi.
De ce D'stival censé promouvoir la 
francophonie, ce que j'entends 
surtout de chez moi. ce sont ces éter­
nelles détonations suramplifiéi's de 
batterie et de guitare « rock » élec­
trique. nées aux États-Unis dans les 
années .51) et répandues dans la so­
ciété de consommation des deux 
côtés de r.Atlantique, ces décibels 
multinationaux qui «sentent» les 
gros sous, ces décibels à l’origine de 
tous ees « partys » où l’on ne s’entend 
pas crier, ce duo qui revient inla.s- 
sablement dans les émissions pour

jeunes, comme si la jeunesse ne pou­
vait apprécier autre chose.
Michel Lapointe
Québec

Dominion Bond et le 
Mouvement Desjardins
Dominion Bond abaisse la cote du 
.Mouvement De.sjardins, nous rappor­
tait LE SOLEIL du mois dernier. La 
cause, affirmait-on : « Les défis 
éi'onomiques et |M»litiques auxquels 
fait face le Québec».
.Avec le spectre de la souveraineté et 
de l’indépendance du Québec face à 
une dette qui oseille entre 811 et 190 
milliards$, il y a bien sûr de l’incerti­
tude.
IX' plus, on dit aux Québi'cois que la ré- 
ei'nte éli'i'tion fédérale est sans doute 
«la dernièn' avi'i' le Québis'». 'l\)us les

». l

Québécois ne sont pas des naïfs...
Qu’on nous parle d’un tnâsième 
référi'ndum dans sept ou ‘26 
ans... c’est incertain... Au dernier 
référi'ndum du 31) octobre 1995, .50,1 % 
des QuébiH'ois étaient pour le non. Plus 
les jours et les mois passent, en voyant 
w qui se passe au parlement de 
Québei- l'ontri' le bien-êtn' et l'ontre le 
mieux-être de ceux-ci, il se pourra fort 
bien que les adi'ptes de la non-sou­
veraineté et de la non-indépt'ndanci' 
atteignent les 60%.
Bien sûr que la diversification du 
Mouvement IX'sjardins est à l’in­
térieur du QuébiH'. Mais l'omme on 
peut le prévoir, si un troisième 
référendum est battu par le NON, le 
Mouvement IX'sjardins ne s’en 
portera que mieux.
Camille Fleuiy 
Beaujmrt
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Gorille blessé dans 
une chasse à l’homme

n gorille a été gravement blesi^é par bal­
les, deux policiers et un voleur plus lé­
gèrement atteints lors d’une chasse au

suspect qui s'est terminée dans la cagi‘ du sin- 
gi*. hier, au an) de Johannesburg. l..e suspect, 
armé, avait été trouvé dans une maison d’un 
quartier hupp<‘ de la mélrop«>le par un garde de 
sécurité. Chassé par ce dernier, il s’est réfugié 
au zoo prtK'he tandis que la police était entrt*- 
temps appi‘lét‘ à la rescousse, a raconté le capi­
taine lan l^aubscher. l\)ursuM, le voleur a sauté

au-dessus d’un grillage « avant de réaliser qu’il 
étqit dans la cagi* du gorille » sur lequel il a a- 
lors tiré, l’atteignant d’une balle à la poitrine et 
de deux à l’estomai-. Kntre temps, trois policiers 
avaient sauté dans la cage. L’un d’eux a tiré 
vers le suspect qui s’était rt*tt>urné brutalement 
pointant son arme vers eux. Blessé à l’estimiac, 
11 a été tiré hors de la cage par un des policiers

tandis que les deux autres se faisaient attaquer 
par le gorille blessé. Un policier «a été mordu à 
lu joue, à une fesse et à une jambt*, I autre se 
cassant un bras dans la bagarre». L’état des p(> 
liciers et du suspt*ct transportés dans une clini­
que est «satisfaisant», tandis que celui du go­
rille, transporté dans un autre hôpital chic, est 
« grave », a dit le capitaine l,aubscher. (AL P)

Un bébé pour Georgina
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Jour de fête, hier, au zoo de Tulsa, en Oklahoma, où Georgina, la 
rafe locale, a donné naissance à un bébé qu’elle lave peu après sa nais­
sance. Ce n’est pas à tous les jours qu’un girafon voit le jour dans ce coin 
des États-Unis. Ça na passe pas Inaperçu.

La Pologne, l’Allemagne 
et l’Autriche inondées

Les intempéries ont déjà fait 
au moins 100 morts

ME.N’NE, Autriche (AFP) — Des pluies 
diluviennes ont à nouveau provoqué 
hier des inondations dans le nord et 
l’est de l’Autriche, et les graves crues 
qui ont touché la Pologne ces derniers 
jours ont atteint l’Allemagne, sans 
provoquer de dégâts pour l’instant.

Les intempéries ont déjà fait au 
moins 100 morts, principalement en 
Pologne et en République tchèque.

Les régions de Schaerding (près de 
la frontière allemande) et de Grieskir- 
chen (250 km à l’ouest de Vienne) sont 
les plus touchées.

Selon les services spécialisés, il n’y 
a toutefois aucun risque de crue du 
Danube pour l’instant.

Début juillet, des inondations provo­
quaient des dégâts matériels évalués 
à environ 2 milliards de schillings (260 
millions S) dans l’est de l’Autriche.

L’Allemagne, à son tour, a été attein­
te dans la nuit de jeudi à hier par la 
crue de l’Oder, responsable des dra­
matiques inondations dans le sud- 
ouest de la Pologne, mais la situation 
restait sous contrôle, selon les autori­
tés locales.

Les digues installées sur 167 km le 
long de l’Oder, délimitant la frontière 
polono-allemande, ont résisté jusqu’i­
ci sans problème. Le niveau de l’eau 
augmentait aussi moins vite que jeudi, 
selon des responsables de l’État régio­
nal du Brandebourg (est).

Les fortes pluies annoncées pour la 
fin de la semaine sur la Pologne et la 
République tchèque laissaient toute­
fois craindre de nouvelles crues.

La frontière polono-allemande était 
partiellement fermée à la circulation. 
Au poste-frontière de Swiecko, sur la 
route internationale Berlin-Varsovie, 
le trafic de camions a baissé hier de 
40®/o, selon les gardes-frontières polo­
nais. Ce passage devait être fermé au­
jourd’hui.

Après la fermeture jeudi d’un poste- 
frontière, situé sur un pont enjambant 
l’Oder dans le centre de Francfort-sur- 
roder, celui longeant la frontière ger­
mano-polonaise, à Kietz-Kuestrln (40 
km au nord de Francfort-sur-l’Oder) a

été fermé à son tour hier.
En I\)logne, des pluies étaient signa­

lées en début d’après-midi dans la ré­
gion de Jelenla-Ciora. près de la fron­
tière tchèque, en Silésie.

Les inondations ont fait jusqu’ici au 
moins 48 morts en une douzaine de 
jours en Pologne, et hier a été décrété 
journée de deuil national. Les specta­
cles ont été annulés et les télévisions 
ne diffusaient que des bulletins d’in­
formation et des films historiques.

Les 130 000 habitants d’Opole (Hau­
te-Silésie), déjà affectés, doivent se 
tenir prêts à de nouvelles évacuations

POMPIERS ET MILITAIRES

Des renforts de quelque 10 000 pom­
piers et militaires ont été envoyés 
dans les régions menacées. 1.32000 
personnes ont été évacuées, dont 
72 000 n’avaient pas encore regagné 
leur domicile hier matin. Les dégâts 
dus aux inondations atteignent, selon 
le ministère de l’Intérieur, « quelques 
milliards de dollars ».

Hier soir, le premier ministre Wlodzi- 
mierz Cimoszewicz a annoncé 27 me 
sures pour venir en aide aux popula 
tions frappées par les inondations.

En République tchèque, de nouvelles 
alertes ont été lancées dans les ré­
gions de Moravie et de Bohême orien 
taie récemment dévastées, en raison 
des importantes précipitations tom­
bées hier et de celles attendues pen­
dant le week-end.

La situation pourrait à nouveau de­
venir «critique» demain, selon des 
météorologues.

De nouvelles évacuations étaient en­
visagées dans les districts de Bruntal, 
Ostrava et Olomouc (nord et centre de 
la Moravie), où des centres d’accueil 
ont été aménagés avec des stocks de 
vivres et d’eau potable.

Quelque 16000 pompiers et plus de 
7000 militaires oeuvraient hier dans 
les zones ravagées.

Les première crues ont provoqué la 
mort d’au moins 48 personnes, selon 
un nouveau bilan, et causé des dégâts 
estimés de 1,7 à 3 milliardsS.

Accouchement inusité

U
ne jeune fille de 17 ans a été 
arrêtée pour tentative de 
meurtre après avoir jeté par 
la fenêtre, dans un sac de poubelle, 

l’enfant, dont elle venait d’accoucher, 
a-t-on appris hier de source policière 
à Santa Ana, en f!alifomie. I,e bébé, 
un mouchoir dans la bouche et qui a- 
vait encore son cordon ombilical, de­
vrait survivre. Il a «lé trouvé devant le#tarrétée jeudi après-midi. (AFT)

domicile familial par le grand-père 
qui n’avait pas réalisé* que sa pt'tite- 
fille était enceinte. La police pense 
que la jeune fille a silencieusement 
accouché dans la nuit de mercredi à 
jeudi, alors que huit autres personnes 
dormaient dans un apparU*ment de 
deux piè<*es Après avoir lavé la salle 
de bains, elle aurait jeté l’enfant par 
la fenêtre du rez-de-chaussée et l’au­
rait ca<‘hé derrière des arbustes. Ihiis 
elle est allé<* au lycé<* où la police l’a

TOUT1iy§ta
Dotée d'une traction avant, 
d'un moteur V6 de 194 ch. à 24 soupapes 
et d'une transmission automatique 

4 rapports des plus douces, la toute 
nouvelle Sienna est taillée sur mesure 
pour votre famille active.

Elle est attendue CllBZ BOUlevafd

Lexus Toyota le 15 septembre.
Ça vaut la peine de patienter, 
vous verrez! La fiabilité légendaire de 
Toyota vous assure de pouvoir profiter

au maximum des plaisirs et de la 
liberté propres à la mini-fourgonette. 
Conduire une Sienna peut faire toute la 
différence... Toyota a accordé le même 
souci au détail, au confort et à la 
performance que pour la populaire Camry. 
Les deux modèles respectent les mêmes 

normes de qualité supérieures. À vrai 

dire, les meilleurs éléments de la Camry 
ont tous été intégrés à la Sienna. Mais 
comme il s'agit d'une mini-fourgonnette, 
la polyvalence de l'espace, le bien-être

des sept passagers et leur sécurité 
ont fait l'objet d'une attention 
particulière. Ce véhicule ultra-spacieux 
est aussi l'un des seuls de sa catégorie 
à vous offrir l'avantage de deux portières 
coulissantes. La Sienna a tout pour 
vous plaire... même le prix! Fiable 
et durable, la mini-fourgonnette Sienna 
de Toyota vous assure d'innombrables 
moments de plaisir, en famille, pendant 
des kilomètres et des kilomètres...

La qualité, c'est la liberté!

~i

Enfin la mini-fourgonnette dont vous rêviez!
Dès le 15 septembre

Boulevard
LEXUS TOYOTA

I)AVAMA(.I- l’Ol K I.LCLILNI !

120, rue Marais, Vanler. (418) 683-6565

On saute 
dimpatience

Du 19 juillet au 6 août, on vous attend au Parc de la Chute-Montmorency 
pour la compétition pyromusicale internationale haute en couleurs 

Les grands feux Loto-Québec
France samedi 19 juillet ■ Portugal mercredi 23 juillet - Chine samedi 26 juillet 

Italie mercredi 30 juillet - Espagne samedi 2 août 
Grande finale Loto-Québec mercredi 6 août

RÉSERVEZ VOS BILLETS MAINTENANT!
Québec 523-FEUX (3389) Extérieur 1 800 923-FEUX (3389) 

Internet vwvw,lesgrandsfeux.com

N’oubliez pas !
de la STCUQuls les détenteurs de billets ont accès à une navette payante de la div.U 

à compter de 18 h 30 les soirs de spectacle Des billets sont également 
en vente à rentrée des navettes Information 627-2511 

Que la piste cyclable longeant le Parc de la Chute-Montmorency ainsi que 
la bretelle a autoroute ne seront pas accessibles lors des spectacles^
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